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Le conseildesécuritéétudielaquestionmalgréMoscou
* * * *

Staline propose une
conférence des Quatre.—
Les Alliés accepterontsile
blocus de Berlin est levé

* * * * .

NN AAAAAAARA AAARA A Ahk

Après la terrible collision

  

Manoeuvre dilatoire ?
* * * *

PARIS, 4 — (PC) — Le Conseil de sécorité desNations Unies s'est réuni, à 3 h. 11 p.m., beure de Paris,soit 9 h. 11 a.m., ce matin, beure normale de l'Est, pourprendre connaissance des accusations de l'Occident àl'effet que la Russie menace la paix mondiale par son
blocus de Berlin. M. Warren-R. Austin, déléguéaméricain, déclara la réunion ouverte à titre de présidentdu Conseil pour le mois d'octobre.

. Les puissances occidentales, Grande - Bretagne,
France et Etats-Unis, ont soutenu leurs accusationsP DEEL TS YZ. Pa , 4 devant le Conseil de sécurité, zn dépit d'une tentative deSFREES RELATECITT

|

ereete Le teSe ce

1

ereLeRe poursoumettreLaconatableHTANCRELSON.deapradermeris

|

ociorels

yo

aobllote Carleen.u

casedLe

mart Affaires étrangères des quatre grandes puissances,ceyais, à plongé vess le soi of mest plus qu'un Fastre aviem, . Chulte A la page

 

 

 
 



DEE
P

SR

ee

 

 

LA PATRIE. LUNDI 4 OCTOBRE 1948
 

 

(Par René Bonin) — La Fédération des Ligues du

Sacré-Coeur a tenu, hier, sa Journée Apostolique en la

paroisse Sainte-Cécile de Montréal. M. le curé

Olivier souhaita aux Ligueurs le plus cordiale bienvenue.

Il encouraxea tous les hommes
de sa paroisse à entrer dans |
in Ligue. Le RP. Paul Racine
SJ, directeur de la Ligue, pro-
nonça le sermon. I! rappela quel-
ques pages de l'histoire de l'église.
Ti montra :e régne de Dieu séta
bli:sant malgré toutss les viclesi-

tudes,
ASSUBANCE-SANTE

A Ecole Philippe Aubert de
Gaspé, M. Jemn-Robert Bonnier,

des Services de Semté du Québec,
préconisa 1s besoin d'assurance
santé. Ihomme de fortune moyon-
Re, dit-il. ne peut pus aujour +
mettre assez d'argent de côté pour |
faire face aux dépemses quocc.t- |

sionne la maladie. Fi faut de La!
coopération médicale. Les rvi-
«es de Santé du Québee, une ié-

té libre, sans but lucratif. expli-
qua M. Bonnier, offrent trois
grands services: un service médi-
ral “A”, um service préventif, le
seul du genre au pays: un servi

ce médical dans l’hôpsta! et chi-
rurgical “B”; et un servic: hospi
talier “C”. La Société n'a fémais
cu de déficit. L'organiention est
contrôtée par le corpe médical.
S'il y avait déficit, les médecins
participants se sont engagés à
n'accepter que 73 pour cent de leur
dia. La Société dispose, de plus,
d'une caisse ge compensation. au
frnds de réserve. Le montint va
sans cesse croissant tous les mos,

M. Wilfrid Gandette, president

de la Fédération de toutes les Li-
gues du Québec, a traité de l'éco-,
nomie et de l'épargne. L'épa 4
nome Le Laren,
absolument indispemsable au ue}
veloppement matériel des noires.
Elle est un remède préventif «an
tre le communiame.
SEMAINE DE REPARATION
M. A'phonse Coulombe, presi-

dent de la Fédération de Mont-
réal. fit une vigoureuse soctie

contre les grills mal tenus
et litrespect du dimanch-. 14. Ju. |
les Frappier, directeur de I» eam- |
pagne de politesse envers Dieu

donna le proframme détai”$ de
la sema-ne de réparatiem, M aura ;
Heu du 25 au 31 octobre. M. l'abbé
Roland Favreau, directeur local de
a Ligue, salna les repriscntints
des Ligues voisines et soulirma
l'importance du travall socal}
pour garder nos hommes dans la

ferveur
[ce R. P. Joseph LeAit, SJ. fut

1e prédicateur à heure <i!nt- du
soir.

Les dentistes à
PU. de Montreal

Plus de trente dentistes venant

de toutes les parties du Canada se

tétnissont anfourd'hai à l'univer-

sité de Mon*réal. pour suivre Un

cours post-universitaire en chirur-.

rie et anesthésie. zons la direction

a Dr Sterling V. Mead, d- Wash

  

 
 

 

PRONOSTICS
région de hau-

te pression est

centralisée a
dessus deg

Grand Lac:

Jes courant:

Jair froid, sur

le côté est de

vette région à

haute pression.

quvrent pré-

entement l'Ontario et le Québec

je mercure est descendu au-dessous

ta point de congélation ea plu-

jeurs endroits. Toutefois, des cou-

rants J'air plus chaud couvrent les

t'-niries et sernnt cause d'un temps

plus chaud. demain
Régions de Montréal de ro:

aounis, de Québec, des Cantons de

‘Est, des Laurentides, de =n Maw

ricie. du lac St-Jean et de la baie |

Pomeau: Bean ct frais. Maximum

aujourd'hui, à Montrial et Sher-

beonke. 38: à Ottawa, 57; à Québec.

se; à S:e-Agathe, 54: à La Taque, Ÿ

   

 
 

M. St-Laurent a
félicitéM Drew

QUEBEC, 4 (M.NC.)-—Interrogé

sur l'élection du premier ministre

de 1'Ontario, comme chef du par-

ti progrensisie-comservateur du

Canada. M. Saint-Laurent, chef du

parti libéral et premier ministre

intérimaire du Canada, a déclaré:

“Naturellement, je n'ai pas de com-

mentaire à faire, mais comme che!

du parti libéral. fai adressé un

message de félicitations à M. Drew

pour son élection et pour l'occnsion

que le nouveau poste qu'il occupe

dans son parti, lui fournit de ser-

vir le pays”.
Cat après-midi, aura lieu & Ot-

tawa le rencontre des ministres

canadiens et terreneuviens pour

fixer ies termes définitifs en ver-

tu desquels Terre-Neuve devien-

cdra la dixième province du Cana-

da, suivant le voeu formei expri-

mé par les Pères de la Comfédé-
ration et qui est consigné dans
l'Acte de l'Amérique du Nord de
1867. Une nouvelle page de l'histoi-

ire du Canada va s'écrire.

Marin montréalaisarrêté

NEW-YORK, 4. (PA.> — Deux

marins canadiens ont été arrêtés
sous l'accusation de tentative de
voi aujourd'hui peu de temps

après qu'un vol eut été commis

au King Edward, bôte!l du centre

de :a ville. Ce sont Gerald Hughes.

20 ans, 508. Osborne, Verdun, et

Kibert Conibear, 20 ans, 141, rue

Howe, Victoria, Colomble-Cane-

dienne.

Les élections
à Saint-Jérôme
ST-JKROME, & (DNC) — L-s

contribuables de St-Jérôme vont

aux urnes aujourd'hui.

On compte trois candidals als

mairie: M. Charles Aubry, épicier.

maire sortant de charge; Me Lév-

poid Nantel, C.R. ancien mair*

et ancien échevin et M. Aimé Ga-

fipeau, marchand de bois

Au siège No 3, deux candidats:

M, Joseph Chartragd, échevin sor-

tant de charge, et M. Louis Gau-

thier.

Au siège No 5, deux candidats:

M. A. 8. Lebeau, échevin sortant

de charge, et le Dr Alfred Cher-

rier, ancien maire.

Lors de la mise en candidature.

Jundi dernier, M. Joseph Saint-

Vincent a été élu par acclams-

tion à Féchevimage, comme repré-

sentant du siège Ne 4, en rempla-

cement de M. Hervé Trudel, qui

a décidé de se retirer de l'arène

Allen en veut aux

programmes - quizz

 

 

NEW YORK, 4. (PA) Fred Allen

vient de lancer une campagne
de protestation contre les “pro-
grimmes-questionnaires” qui ont

étudiants se sont dépouillés

de l'autel: c'était la messe

Saint

Ils étalent M, plusieurs centai-

nes d’étudiauts, de toutes les fÀ-

cuités; les professeurs assistaient

en grand nombre également à la

cérémonie, Dana lu choeur, aux

côtés de Mgr Olivier Maura'sit,

recteur de l'Université, 08 voyait

Mgr Bruno de Solages, recteur de

l’enivenité de Toulouse.

Au tout début de la messe, M.

le chanoins Deniger donne lecture

| des noms de disparus universitai-

res, au cours de l'année dernière

et recommanda leur âme aux

prières de l'assistance, Puis, au

chant du Veni Creator, exécuté

par la chorale du Grand Séminai-

re sous la direction de M. Clément

Moria, P.SS., le eaint encrifice

de la messe commença.

LA FOI ET LE PROGRES

Au bas du choeur, le long de

la balustrade, c'alignalent- les dra-

peaux des différentes facultés: à

l'Elévation, les étendards univer-

sitaires winclinérent devant la atiiré depuis quelques mois aur-
tout, l'attention des radiophiles
américains. Allen s'élève contre Ces
émissions radiophoniques ou, ef

l'auditeur répond correctement à

une question relativement facile, il

reçoit «ne véritable fortune en

prix de toutes sortes: “Ce genre
rulme la carrière d'un comédien,” dk Akon.

Au moment même où l'artiste

faisait cette déclaration, Kenneth

Crosbie, de Bluffton, Indiana,

vendeur 4s bière, décrochait le

gros lot d'une valeur de 000 en

prix accordés par les commandi-

taires d’un autre progranme, “Stop the Music” radigdiffusé par le ré-

seau ABC.
 

 
La traditionnelle musse du Saint Esprit qui marque J'ouserture

officielle de Far-"e +cr "Ta ét chantée, bler matin, en régi

Saint-Germain d'Uutrezsoni. Des ccn:aines d'étudiants y assistaient

Divine Présence

Le sermon de circonstances,

‘une courte Méditation, suivit la

Sainte Messe et fut prononcé par

le R. P. Guillemette, 0.P., direc-

teur de l'Ecole de Service Soctai

de j'Université de Montréal, “Rien

dans sa foi n'oppose l'universital-

re catholique au progrès!” a dit

le Pèra Guillemette. ‘’Au contrai-

re, il doit en devenir le pionnier

par son intelligence afin que sa

volonté canalise les effets, les

manifestations de ce progrès vers

ces (Cins réelles qui sont d’abord

le saint éternel, puls l'épanoulsse-

Manifestation de foi

de nos universitaires
Durant quelques minutes, dimanche matin, les

 

animait depuis quelques jours, pour

Esprit à l'église St-Germain d'Outremont qui

marquait l’ouverture officielle de l’année universitaire.

de I “état desprit” qui les
se recueillir au pied

de l'étudiant, la messe du

 

Les jeunes héros

vont être hanquetés
La division des jeux et -"0:!.

faisant partie du service dus *

vaux publics de la cité de Mon -

réal, offrira encore cette année ‘in

diner en l'honneur des enfants ui!

ae sont distingués sur les tarrains

de jeux municipaux, soit en rem-

portant des championnats. soit en

se rendant en finale dans les dif-

férentes épreuves sportives.

Les membres du comité exécutif

de la cité, siégeant sous la prési-

dence de M. R-F. Quinn, prési-

dent intérimaire, viennent de vote”

un crédit de $1,000 destiné à dé-

trayer le coût de l'organisation de

ce banquet, ainsi qu'un crédit d>

$500 en vue de l'achat de récom-

pense.

It ne faut pas que le mot rogiv-

n'englobe que le côté technia::..

le perfectionnement des com:

tions matérielles de vie mais qu'il

s'applique pratiquement à la vis

spirituelle: le monde est en pre

grès, l'âme doit être en progre-.

L'homme a fait du bonbeur un

mouvement perpétuel sans motif

sérieux: c'est M une conception

palenne du progrès.”

Si l'ouverture officielle eut lea

hier, si Oaradbin s'est recueitii,

hier, c'est jeudi, le 7 octobre qu''it

donnera libre cours à sa fantaisie

déchatnée alors que la masse es‘ i-

diante tiendra sa traditionnelle -

 

  ment de la personnalité humaine.

% 5 ¥

On volt sur les photos le cor-s rro”vasorn] revêtu de Ia toge et de
| ainsi qu'un grand neoniure de professsss de toulss ve

de Féglise.Fépitoge, au monta où À sance sur le parvis

parade par les rues de la ville.
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à l'aéroport de Cartierville,

tragédie à se produire à
Les victimes de le tragédie sont:
RENE LANTHIER, 25 ans, 1468

tue Jean-Talon, gérant et instruc
teur en chef du Montreal Flying
Club.
ROBERT CARLSON, 23 ans,

4690 ouest, rue Sainte-Catherine,
constable de la gendarmerie royale,

 

IA PATRIE
M RENE LANTHIER, 25 ans,
1468 est, rue Jean-Talon, gérant et
instructeur-chef du Montreal Flying
Olub, qui a perdu La vie, hier après- | *
midi, quand l'avion qu'il pilotait |
eat entré en collision avec un autre
appareil, près de l'héropert de Cne-
tiervile M. Lanthier, qul laisse
son épouse et un fils de deux ans,
était le neveu du maire Camilllen

Monde

GILLES AUDET, 21 ans, $048,
Se avenue, Rosemont,
Mlle YOLANDE LEMIRE, 20

ans, 8550 rue Saint-Dominique,
La tragédie survint à 4 h. 45|

tier après-midi, ators que les deux ;
avions légers, volant à environ 700 !
pleds d'altitude, se préparaient Ai
atterrir sur la piste 06 de l'aéro-
port de Cartéerville. '

LA TRAGEDIE

Quelques rares témoins virent la
collision, et il était pratiquement
impossible de lea retracer, aprés
l'accident. L'une des personnes à
être témoin de la tragédie, M. Al.
Gauthier, gérant de Canadian Ae-
romotive Limited, raconte n'avoir

vu les deux appareils qu’après la
collision. Les deux avions — un
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Mile YOLANDE LEMIRE, 26 aus,
8550 rue Saint-Dominique, tuée
hier aprés-midi, dans 1a collision
de deux avions légers, près de
l'aéroport de Cartierville. Mile Le-
mire laisse son père, sa mère et
trois frères. Elle était à l'emploi
de M. P-A. Gagnon, comptable,
chargée de la vérification des 1|-
vres du Montreal Flying Club, et
c'est précisément A bord de l'un
des avions du Montreal Flying

Club qu'elle a trouvé Ia mort.
 

LA PATRIE, LUNDI 4 OCTOBRE 1948

4 personnes perdent la vie quand
deux avions se heurtent en plein
vol, à l'aéroport de Cartierville

Une collision en plein air, €

 

hier
ntre deux avions légers qui se préparaient à atterrir

r après-midi, a entraîné la mort de
dont une jeune fille, et s’est inscrite dans les annales de l’aviation

l'aéroport de Cartie rville, depuis les 25 années

quatre personnes,

comme la pire
de son existence.
 

Stinson à 4 passagers, et un Cessna
A 2 passagers — se séparèrent,
après s'être heurtés, et plongèrent
tous deux vers le sol. Le Stinson
avait eu la moitié de l'une de ses
alles arrachée, et il piqua vers le
sol en tournoyant, tandis que le
Cessna piongea droit vers le bas.
Les deux appareds tombérent a
une distance d'une centaine de
verges, lun de l'autre, et tandis
que le Cessna s'écrasait contre un
arore, le Stinson prenait feu en
touchant terre.

Lan:i.ier pilotait l'avion Stinson,
et Lille Yolande Lemire et Gilles
Audet, élaient à bord de son ap-
pareil, Tous trois restèrent empri-
-onais dans les débris de l'appa-
reil en feu, et lorsqu'on les retira
de l'avion, leurs cadavres étaient
affreusement mutiléset carbonisés.
«4 constable Carison pilotait I'a-
“où Cessna, et se trouvait seul a
bord. Lui aussi resta emprisonné
à l'intérieur de son appareil, et
\nequ'on l'en Tetira, il vivait en-
core, mais il souffrait d'une frac-
ture du crâne, et il avait égale-
ment Tes deux jambes brisées. Il

peer
 

—-—  
M. Giles XUDET, 28 ans, 6534,
avenue, Rosemont, tué lors de
collision de deux avions, en picin
voi, hier après-midi, près de Paéro-
port de Cartierville. La victime iais-
se son père, sa mère et deux soeurs.

fut transpurté en toute hâte à
l'hôpital, où il expirait une heure
plus tard.

6 MINUTES LK VOL

Les deux appareils avaient dé-
collé de l'aéroport de Cartierville.

Le Stinson, à bord duquel se trou-
vaient Lanthier et les deux pas
sagers, était la propriété du Mont-
real Flying Club, et avait décollé
à 4 b. 39, soit environ 6 minutes
avant la collision. Le Cessna, pi-
loté par Carlson, était la proprié-
té du Laurentide Flying School,
et il avait décollé de l'aéroport à
3 h 52

L'accident reste inexplicable,
pour le moment, et seule, l'enqué-
te que conduira l'inspecteur régio-
nal de l'aviation civile en déter-
minera peut-être les causes. L'ins-

tructeur René Lanthier était un
pilote de très grande expérience
et il avait plus de 3,000 heures de
vol à son crédit . Le constable
Carlson. pour sa part. avait déjà

plus de 60 heures de vol & son cré-
dit. et c’est la un total considé-
rable pour un pilote privé.

DANS UN CHAMP D'OIGNONS

Les deux avions plongèrent vers

le sof. au-dessus de la ferme de
M. J. Labelle, à 1 mille à l'ouest
de l'aéroport de Cartierville, en
bordure du chemin de Bois-Franc.
l'appareil de Lanthier s'écrasa et
brûla dans un champ d'oignons,

(Suite à In page 25)   

M. STAN CARLSON, 22 ans, cons-
table attaché à la gendarmerie

royale du Canada, qui a trouvé Is
mort, hier après-midi, lors de la

collision de deux avions l*zers, près
de l'aéroport de Cartierville. Le

constable Carlson était célibataire,
ot ses parents habitent le Mani-
toba. 1] logeait aux quartiers géné-

raux de La gendarmerie, à Montréal.

LE

Le capitaine-détective

Jones, de la Sûreté munici

aller et retour par train. Ile de-
vaient tout d'abord noliser un
avion, mais durent changer d'idée,
parce qu'ils doivent se rendre jus-
qu'à Medecine Hat, afin d'y faireUne enquête aur les allées et ve.
nues des deux bandits à cet en-
droit, Tis devront aussi payer l'a- mende de $104 imposée au couple

ipale partent ce soir
de Lethbridge afin d'aller y chercher Donald et Donges
Perreault qui sont actuellement détenus dans la prison d >
cette ville de l'Alberta, aorès avoir été condamnés à un
mois de prison pour vol d'essence.
Les policiers feront le voyage

  
Les deux membres de la police fédérale qui sont responsables de la
capture et de l'identification des deux Perreault.
constable Gordon H. Hacking, qui opéra l'arrestation des deux sus-
pects et, i droite, le sergemt d'@at-major Edward Buchanan, de
Lethbridge, qui joua le role principal dans l'identification des détenus.

A gauche, le

LE BR J

Quatre détectives locaux
en route pour Lethbridge
 

Jos Bédard, ainsi que les
sergents-détectives P. Melançon, Arthur Charron et Dick

destination

 

afin de pouvoir les ramener à
Montréal sans délai.
Par avion les policiers n'au-

Taient pu mettre les menottes aux
prisonniers et leur chance de ten-
ter de s'évader auraient été plus
fortes.

Les quatre policiers reviendront

(Suite à ls page 6)

TROIS VOLS À MAIN ARMÉE
 

Les limiers de l’escouadet plusi individus. à

locale au cours des deux d jours.

 

Ow va l'industrie ?

Une année de grands
progrès pour l'A. P. |.
 

L'année 1948 a marqué de grands progrès pour
l'Association professionnelle des Industriels, dont le

s’est ouvert, ce matin, à
l'hôtel Mont-Royal, sous la présidence de M. Albert
Thibeault, président de Grand'Mère Knitting et président

| de l’A.P.L.
M. Thibeault a souligné qu'au

cours de l'année courante, une
nouvelle “régionale” de l'Associa-
tionavait été fondée, une seconde
le sera bientôt et une zutre a plus
que doublé ses effectifs,
Le thème du congrès, “Où va

l'industrie?”, sera développé par
les conférenciers qui se feront en-
tendre au cours des journées d'au-
jourd’hui et de demain.

Ce matin, après l'allocution Yu
président et la lecture du rapport
du secrétaire général, M. Jean-
Louis Héon, président de la ré
Fionale des Bols-Francs, : abordé
le sujet suivant qui fut suivi d'ine
discussion: “Le patron est-il maître
chez hui?”

CAUSERERS

À l'issue du déjeuner qui avait
lieu au Normandie Roof sous Ia

*

 présidence de M. Favreau M. Es

  

dras Minville. directeur de l'Ecote
des Hautes Etudes comm«-rciales, à

prononcé une causerie sur le pro-
blème ouvrier. Il a été présenté
par M. Horace Boivin, administra-
teur de l'A.P.I, et remercié par le
président,

Cet wmprés-midi, il y aura cause.
ries par MM. J-Augustin Frigon,
secrétaire de la région du Sague-
nay, Wilfrid Girouard, vice-prési-
dent de l'API, et G.-A. Boutet.
président de la régionale de la
Mauricie. Ces causeries seront sui-
vies d'un forum libre.

Enfin, ce soir, 'hon. Paul Beau
lieu, ministre de l'Industrie et du
Commerce de la province de Qué-

bec, présidera le diner-causerie à
l'issue duquel ie R. P. Emile Bou-
vier, SJ, prononcrra une confé-
rence intitulée: “Jes puissances
disirent le monde”.

municipale des vois à main armée recherchent actuelle-
la suitede trois hold-up rapportés aux autorités de la police

%* Un chauffeur de taxi. M. Thomas
Mitchell, demeurant à 1600, rue
Sanguinet, dit avoir été volé hier
soir & Ville-Emard par trois jeunes
Fens qu'il ctut être armés. On lui
prit la somme de $12

M. Roger Bastien, 6528, 12e ave-
nue à Rosemont, également chauf-
feur de taxi, a également été vie
time de voleurs armés à l'angie des
rues Beaubien ef Se avenue a Ro-
semont, au cours de la soirée de
samedi. Trole jeunes gena lui vo-

lèrent $84, aprés lui avoir p'acë
quelque chose dans le dos.

Finalement, à la mércerie sise

à 862. est. rue Mont-Royal, un
bandit ayant la main dans sa
poche de veston, fit irruption dans

l'établissement, alors que seule
Mlle Jeannine Montpetit s'y trou-
vait. I! lui dit que c'était un vol
A main armée. La jeune fille lui
laissa prendre le contenu de la
caisse, soit une somme de $35.

BLESSE GRIEVEMENT
MAGOG, 4. — M. Louts Paré,

propriétaire de Magog Cleaners
and Dyers, a été blessé gridve-
ment hier après-midi, quant l’au-
tomobile qu'il conduisait vont .n
collision avec une autre voitiæe à
sept milles à l'ouest d'ici. 11 fut
transporté à l'hôpital de La Pro-
vidence et confié aux soins du De
Armand Voyer, de cette institu-
tion. L'accident se produisit sur Ia
route d'Orford Lake,
 

 

   

 

ACRETER VOS
FLEURS 1CI

Fleuriste    
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CHRONIQUE OUVRIÈRE

700 travailleurs ont des
augmentations de salaires

M. René Rocque, organisateur de la CTCCet agent
d'affaires de l'Union des travailleurs du papier et du
carton faconnés, qui groupe au defà de 700 employés de
cette industrie à Montréal, vient d'annoncer la signature
d'une nouvelle convention collective de travail entre le

sserEE

4-— LA ILRI,
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 ta ‘Ligu- Ouvrirre Catholique” projette depuis
deux ans de denner des raninons aux familles

rières ; et, ce qui est encore mieux. la LOC.
réalise ce projet par ia comstruction achevée de
vimgé-drur maisons, sur un plan de crnt An voie
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La L.O.C. fait 22
propriétaires h

La ‘Ligue ouvrière catholique”,
l'Archevêque de Montréal, entreprenait

 

 

mensuels de $35, comportant amortissement. intérêt à 2‘.
est contribuée per l'Office provincial du Crédit urbain,
dernier) ; taxes, assurances et entretien de l'immeuble.

 

seigarur” témoigne du surcès de cette initiative,
a Iaquelle Son Exeellrnce Mgr Charbonneau, arche
vique de Montréal, a paterneliemsent mic ls main.

sous l'inspiration de Son Excellence Magri
récemment la construction d’une première :

série de maisons unilogis de six pièces, au coût de $7,400, payables par paiements
(la marge du loyer de l'argent

LA FATRIE

æ centre du “Chantier de Mon-

= = J

eureux

en vertu de la loi votée l'an

 

CENT MAISONS *pon corps publics se rendent comp }

Un premier projet de vent ma:- ‘© de le nécessité d'sider les clas!
sons est en voie de réalisation, er SCF laborieuses à loger leurs fa-
dimanche après-midi, en présence mitles. Ma joie est celle de cesde nombreuses personnalités ve- ‘An:illes qui auront enfin un tok .
nues féliciter Monseigneur Char- OÙ 2e loger; ma joie est de voir se
bonneau, de l'initiative qui portera Téaliser le rive que je cultive de
Justement sou nom. étaient béni- Voir bientôt nos gens onvenable-
tes et livrées à la visite publique Ment logés |
vinpt-deux maisons unilogis. les ‘Le poète américain, auteur de
tres jumelées, les autres isolées, l@ chanson Home, Sweet Home,”
toutes comstruites dans ja paroisse  N'était certes pas né dans un je
Saint-Nicolas d'Abuntsie, au nurd, étage. Ii sivait ce que signifie la
de la rue Keily. chaleur du foyer.

laa ceiemonie comporta auss: la COOPERATION
bensdiction du chantier des cent ‘Les maisons que l'on nous uf-
maisons qui formeront le premier fre aujourd'hui sont un fruit de la
“chantier Je Monseigneur”. selon | coopération... C'est le résuitat du
‘A suggestion d'un orateur, M. Ro- ‘travail du comité du logement de
ver Dubamel. qui y représentait ‘ja LOC. dont les instances au
ia Caisse Nationale d'Economie, près des corps publics les ont
institution qui a investi 5600100 ! portés à s'intéresser à la questiondns l'entreprise. primordiale du Jogement. Ces

PROJET D'ENVERGURE | corps publics ont enfin accompli
, {quelque chose, et j'ai le devoir,Pans une entrevue qu'il accor-| i

 
+ quant

Réunis après50
ans d'absence
De vieux confrères d'études se

ret-ouveront i leur Alma Mater.
Vor fversité McGill le 14 octobre
prochain. Les médecins diplômés ,
de l’année 1886 se réuniront en
effet au cours d’un Congrès ur |

leur cinquuntiéme anniver-

saire de pratique médicale, sous la
présidence du Dr Charles A. Pe-
ters, de Montiéal. pré-ident de;
cet'e classe ‘98. |

 

 

cier généra! de la I.OC. M. AL]

ryndicat susmentionné et Atlas Paper Box, de Montréal.
*

L'entente accorde une augmen-
tation générale de 1576 à tous les
employés, avec minimum de 10
cents pour les les hommes ot de
7 pour les femipes, le tout rétro
actif au mois de juin 1948.

Au nombre des autres améliora-
tions importantes, mentionnons

l'établissement d'une échelle de
aalares, ue semaine de vacinces
après un an et deux semaines
après cinq ans, l'ateller syndical
imparfait, la formation d'un comi-
té de griefs et la réduction de ia
semaine de trivail A 45 heures.

LE QUATRIEME

Ce contrat est le quatrième à
re mgné dans l'industrie de la
boite de cartum. Les trois autres
ont été concku antérieurement
avec The Standard Paper Box,
Premier Paper Box et King Paper

Box. Ceux des ouvriers de Standard
et Premier ont été signés à la
œuite d'une sentence arbitrale don-
nant gain de caume à la partie ayn-
dicale. Depuis, les employés de
prusiewrs manufactures, dont les
deux ci-desmus mentionmées, ont
joint les rangs de l'union. des
demandes de certifications ont été
adressées à la Commission des re-
lations ouvrières et l'on s'attend à
la signature du plusieurs zutres
contrats de travaii d'ici peu.

MEILLEURS SALAIRES

La Fédération nationale des tra-
vailleurs de l'industrie du véte-
ment vient d'obtenir une augmen-
tation générale de 7% vents A tous
les employés des manufactures de
vêtements fins des régions de Qué-
bec, Victoriaville, Farnham ec
Sherbrooke, nous communique ce
matin, M. A. Forte, porte-parole
syndical au cours des négociations
qui viennent de se terminer par
le renouvellement de tous les con-
trats particuliers
Ces conventions, intervenues en-

tre l'organisme ouvrier sœusmen-
tionné et The Quebec Association
of Garment Manufacturers, accor-
dent, en plus des hausses de »a-
laires, une rétroactivité au ler
juin 1948, l'atelier fermé, la rete

phense Guay, gérant de la coopé-

|

nue syndicale ; elles garantissent  rauve de logement un admiaistre le paiement par les employeurs
le projet, l'abbé André Dorion, avi. | d'une prime de 1% des salaires
seur mora! et autres | Fagnés au fonds d'assurance-mala-

dait Jeudi soir dernier aux jeeur-
naistes, l'in des animateurs du
iMojet en voir de réalisation, M.
lené Shedieur, officier de la
LOC docésainc, et fonctionnaize
a Ja “agse Nationale d'Econo-
mie”. exposa que le projet est de
vaste envergure et que les cent
premières maisons,
déjà terminees, n'est
périence”,
Car 1 ne s'agit de ::en moirs

qu 1.600 ‘ogs dent a Construction
est réparue sur un programme de
trois ams L'an prochain. 500 mai-
«is scront conetruites: et dans
deux ans. un millier de maison:
“rom enieprises. Avec le déve-
loppement du plan, D certain
nombre de constructzons à deux
Rie sont prévues, mais cela vies-
dr. evidemment plus tard On g'ef-
Teree pour le moment de zen te
nir au mot d'ordre du Pape: “A
chaque famille, gon logement”. Ce
mot d'ordre st interprète à Mont-

cumme Le vou de l'Exlise,
« choque père de familie «it

“qu une ex-

   tue du Leu oil élève ses
» ants

MF (MARBONNEAL

Fens wn pdecuton. Son Ex

' « d'ussit-v à une céré-

 

caTe qui temoine à la fois Ju
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Ge tee à rester e éme:
fem. prit. ques. pourvu Qqu'oe
ne leu: cn r-“1se pas | oen le-
Bit ne. Mor signer a en
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dont 22 sont;

gouvernement, dont la Joi
| permet de me demande: au père|
de famille qui achète l’une de ces
maisons, que 2 p.c. d'intérêt, in-!
clus dans son versement mensuel”

TEMOIGNAGE ET SUGGESTION

Après avoir ainsi rendu témoi-
| anage à l'excellence de ja Loi pro-

j vineiaie du logement, Monseigneur

Charbonneau suggère au Consei:
municipal de Montréal, d'amende: :
son réglement passé en juin der-

nier en ln matière, de manière à
i permetire a de nombreux petits
propriétaires de bénéficier de la,

nouvelle lof, Et Son Excelience con- |
~lat: Peurquol n'auraiton pas

cinq, dix, vingt chantiers de cons

truction de logements, comme ce-
Tui<i? Cela en multipiierait d'au-
tant les résultats. Et le père de
famille qui est propriétaire de sa

; Maison. sait comment voter et le
fait qu’il! a un bien à défendre, ne
peut que consolider ia paix sociale.”

Plusieurs autres personnalités
priren: la parole, dont M. le curé
Joseph Quesnel. de Saint-Nicolas:
le notaire Eugène Poirier. repré

“sentant ¢ rouvernement provincia’
e prezdent de l'Office du Crédit
anTicoe qui administre la loi du

Créd:t urhiin: le notaire Jean
Marie Savigna“. représentant

Muire de Montréal: le consei
"muni int! Hervé Brien M Maree?
Fournie-, prieidint de In LAC:

\dinsgaatre N° René Shodare, né|

  
le 
 

 

tion et elles stipulent qu'a part,
de l'an prochain, les employés he
meficieront de ving fêtes chômer«
et payées, soit le jour de l'an. ie
vendredi-saint, Ja Saint-Jean-B.;-
tiste la fête du travail et le ju.
de Noël.

2400 EMPLOYEFS

Cette victoire ouvrière, qui ap
portera de sensibles amélioration,
à plus de 2000 employés de l'in-
dustrie du vêtement fin, n été rem-
portée après plusieurs mois de ne-
gociations. Les représentants 0:
vriers étaient: MM. A. Forti,
agent d'affaires et ler vice-prés:
dent de la fédération ; D. Hame
président ; M. Rousseau, présider‘

du syndicat des employés de Ru-
bin, de Sherbrooke. Jack Cook.
président du syndicat de Fain
ham, et J. Lebel, du syndivat de
Québec. Au nombre des représer
tants patronaux, l'on remarqua:-
MM. L Rubin, de Victoriaville «:
Sherbrooke ; L. Lacroix, de Vici -
riaville, et G. D. Laviolette. de
Montréal, représentant de lasso
ciation patronale.

L'ONCLE SAM FERME
ENCORE SES PORTES

VANCOUVER, 4. (CP) - On +
appris à Van-ouves, que vingt--.-
unionistes de la Colombe angia: -
n'ont pu entrer aux Etats-Unis .
cause de présumés liens commu
pistes
Ces vingt-deux hommes sont d.<

membres des International Woo
workers of America (CLO> H-
ont demandé la permission de s--

journer à Portland, Etat d'Or.
KoD. en vue d'assister au congree
international deg 1W.A.

* Cours de vente

M. Elie Ducharme, directeur dre
cours de vente de  Assoldinticn
Profesaionnelle Catholique des Cum-
mle-Voyageurm, amnonce que la re-
prise des cours de vente storm lieu
xamédt le 2% octobre prochain, (es

re seront donnée à l'Ecole den
et métiers, rue Sé-ldemin. Co

te année, anse prnfesnears, tous des
spécialistes, sont chargés de den.
uv les différe 2
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“Enfin, on a compris ..., dit Monseigneur
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“on i ve Mgr Charbonneau, apres avoir bénite chautive des cent premières maisons de la LOC, | pris Ia méÉCessiLeprojet hap.i<0 «pantanément le “Chantlr de Mon. | tal fournissant lawigneur®, prenon-e une allerution Pleine d'opti-

  

333 par mnie ef 2

SA. M 1S

  

ps +

v Pp
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et iéiloite Les aulosités d'avoir “enfin com
@r leger la famille ouvrière”, on
moyen de devenir propriétaire. à

De. d'intérét sus um capital de $7,400
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Voici les nouvraux élus de
«  «nada, en compagnie de leurs
Dir sident de la section française de cet organisme.
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Les nouveaux élus
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LA PA... uwDe gauche à droite: M. Jean CHAUVIN. Mile CécileCHABOT; le président M. Léopold HOULE: le DrAdrien PLOUFFE ct M. Jean-Marie GAUVREAU
+ +=

La Société Royale du Canada
reçoit 2 nouveaux membres

 

Au cours d’une
Montréal, la Société
membres. Ces nouveaux élus sont Mile
que le Dr Adrien Plouffe,

C'est M. Léopold Houlé, président
de la section française de la Société
Royale du Canada, qui a inauguré
cette brillante cérémonie pour ac
cueillir en termes élogieux les deux
aouveaux membres. M. Jean Chau-
vin, marc, a ensuite présenté

Mlle Cécile Chabot en soulignant la
valeur de son oeuvre.

M. CHAUVIN

Après avoir développé brièvement

te thème de l'obscurantisme moder-
ne en peinture et en poésie, le par-
rein de Mlle Chabot a fait l'éloge
de sa filleule dans les termes sui-
vants : ‘La joie de vivre, l'amour de
la nature, des oiseaux, des fleurs,
des braves gens pas compliquées,
le sens de l'humain et du spirituel,
c'est ce qu'exprime votre poésie.
pleine de sensibilité et de douceur,
mais sans mélancolie, débordante
de fantaisie et d'imprévu, de trou-
vaities charmantes et d'esprit. So-
briété volontaire, musicalité tout
instinctive, style naturellement ryth-
mé et imagé, autant d'aspects de
votre talent, avec ce don que vous
avez de conter. de creer l'atmosphè-
Te du récit, de peindre vos person-
nages et de les faire vivre, tout cela
qui rend aimables et si émouvants
Vos poèmes et vos contes. Pour
Vallégresse et Ia grace mystique de
votre poésie, votre sens du merveil-
leux et du féerique, on vous a
apparentée aux poètes les plus di-
vers, de St-François d'Assise à Ma-

tie Noël.

“Et pour avoir dans vos “Pas-
torales”, ou vous faites aux âmes
simples de l'ile d'Orléans le don
de Marie, de Joseph et de l'Enfant,
pour avoir humanisé si pieuse-

ment ces personnages bibiiques et
les avoir peints sous les traits des
gens d'ici, ne vous a-t-oh pas com-
parée aux fresquistes du Quat-
trocento ? Vous êtes vous-même,
et c'est beaucoup mieux ainsi.” En
terminant, M. Chauvin a rappelé
les paroles de Kécrivain français
“Pierre Courtines. qui. dit-il, com-
me vous, revient chaque année
avec le printemps aux Tes du
Saint-Laurent : “L'Art de Cécile
Chabot a une saveur bien cana-

cérémonie officielle tenue samedi après-midi à l'université de
Royale du Canada a présenté au public deux de ses nouveaux

Cécile Chabot, poète, peintre et conteur, ainsi
directeur adjoint du Service de Santé de la ville de

Montréal et secrétaire général de la Société des Ecrivains Canadiens.

Un concours
Sainte-Justine

Afin d'encourager le public à
donner davantage aux petits

enfants de Sainte-Justine, un
généreux donateur offre $100
(cont dollars) de prix en ar-

gent, soit un premier prix de

$30 et les deux autres de $25.
Prendront part à ce concours,
les personnes qui, en adressant

une obole de $2.00 et plus à
l'Hôpital  SninteFustine, Seo

tion Concours, d'idd jeudi le 2
octobre, à minuit, donneront
le chiffre, le plus près possible,

de la comsommation de pintes
de lait faite dans une semaine
à Ihôpital. Pour plus de dé-
tails, écoutez l'Heure Familiaie
à CHLP ce noir et los autres
soir.

————

et parfumé de la résine des pins
et du suc des érables laurentines.”

Mlle CECILE CHABOT

Toute simple et calme, Mil2
Chabot a ensuite accueilli les ap-
plaud:ssements de l'auditoire pour
s'exprimer en ces termes:
“Le très grandhonneur que vous

m'accordez aujourd'hui, en m'ac-
cueillant parmi vous, m’émeut pro-
fondément et je vous remercie de
tout mon coeur de la joie, un peu
grave, que ce geste m'apporte.

Cette joie je veux la partager avec
ceux que j'aime et avec ceux qui
m'ont aidée à ne point trop m'éga-
rer sur les routes difficiles de la
Beauté.

“Car, si depuis mon enfance,
lointaine déjà, je m'avance aur la
voie qui conduit vers la maison
des dieux, cela ne dépend pas

tellement de moi. mais de tous
ceux-là qui m'ont tendu le voeur
et la main, et se sont penchés sur

le mystère qui est en moi, ur
déméler l'ombre de la lumière, et

Lie ciel d'avec la terre, Cela dépend

 

 

 dienne ; 1} est saturé d'eau salée

l'amour m'a donné la vie et qui,
depuis. m'ont constamment entou-
rée de tendresse, d'indulgence et
de compréhension. Cela dépend du
Seigneur qui m'a fait, à titre gra-
cieux, le don de couleur et de poé-
sie que vous honorez, en moi, au-
jourd'hui. -

“Vous permettrez, measieurs,
qu'en vous souriant, du mieux que
je le peux, pour vous dire merci,
je m'incline profondément devant
eux pour leur remettre ces lauriers
Que vous m'offrez et qu'ils ont, bien
plus que moi-même, mérités. Je
garde tout simplement mes deux
métiers que j'aime beaucoup et,
n'ayant pas l'intention de les aban-
donner, je recommence ou continue
à travailler.”

Poursuivant ensuite son allocu-
tion. Mile Chabot a récité d'une
voix émue un long poéme symboli-
que dans lequel elle rappelle son
enfance et sa montée vers le ciel
de Pégase où elle évolue si natu-
rellement qu'elle y à transporté ses
auditeurs,

M. JEAN-MARIF GAUVREAU

Le directeur de l'Ecole du Meu-
ble, M, Jean-Marie Gauvreau, qui
est également le secrétaire de la

Section I de la Société Royale du
Canada, &. à son tour, présenté son
filleul. le Dr Adrien Plouffe. Rap
pelant quelques souvenirs d'enfan-

ce et sa profonde amitié pour le
Dr Plouffe, M. Guuvreau a brossé
à grands traite |a portée et l'intel-

tous connaissent bien pour ses
chroniques réguléres dans presque

tous les journaux français de la
province.

LE DR PLOUFFE

formisme coutumier des nouveaux

élus à la Société Royale du Cana-
da, le Dr Adrien Plouffe a remer-
cié son parrain de ses éloges pour

faire ensuite l'analyse de son pré-
décesseur & la Société Royale,
l'écrivain et poète Dieudonné Pru- 

surtout des deux êtres dont ; d'homme, qui est mort en odeur de

lHgence de l'œuvre du médecin que i

350,000 mineurs
francaisen grève
PARIS, €, (P. A.) — Une grève

générale des mineurs, lospirée par
les communistes, débute aujo.r-
d'hui en France, malgré les con-
cessions consenties hier par le
gouvernement, Elle affectera quel-
que 350,000 travailleurs. Quant à
sa durée, les communistes l'ont
décrétés pour une période ‘Itim.-
tée,

Cette grève est ka dernière

d'une série qui a été organisée
pour protester contre le coût élevé
de la vie, la disproportion entre
le prix des marchandises et ies
salaires, et le programme du gou-

vernement qui propose de trans-
terer 8% des mineurs dans l’in-
dustrie nationalisée du charbon.

Un groupe non communiste, la
Confédération française des tra-
vailleurg catholiques, à dé-idé de
ne faire la grève que pendant 48
heures,

”

Heritier d’un desplus
grands noms d’Espagne

MADRID, Espagne, 4. (PA) —
Un fils est né samedi à la duchesse
de Montoro. Son mari. Luis Marti-
nez Irujo, est le quatrième fils du
duc de Sotomayor. La duchesse es:
la fille du richissime duc d'Aibe e
l'enfant devient ainsi héritier de la
Plus grande collection de titres dé-
tenus en Europe par une personne
en dehors des familles royales. L>
duc d'Albe est sept fois duc, 14 fois
marquis, 20 fois comte et M fois
chevalier. Sa fortune n’a jamais été
établie définitivement.

 

—_———

sainteté le 15 décembre 1947. Rap-
pelant d'un tom un peu gouau-
leur 1a jeunesse orageuse de cet
écrivain canadien et sa carrière
ombrageuse, te Dr Plouffe a conclu
son allocution en faisant appel à
l'éducation littéraire au pays du

développement

 

M F. W. COLLINS, de Montréal,
directeur du service de développe-
ment Industriel du Pacifique Cana-
die, photographié samedi matin à
“om départ pour Liverpool à bord
de I"Empreas of France”. Pendant
quelques semaines, il tera l'inapec-
tion des propriétés du Pacifique
Canadien en GrandeBretagne et
poursuivra des entretiens sur le

industriel du Ca-

nada où de nombreuses industries
britanniques sont mn train de s'éta-
blir. (Photo Pacifique Canadien).

 
 

Le LAXATIF 3
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SOULAGE RAPIDEMENT
Combat ows Québec.

  

L'EXCÈS D'ACIDITÉ GASTRIQUE

CONCOURS
PAIN SUPRÊMEve

SAMEDI, 9 OCTOBRE 1948
i Ia Salle paroissiale

St-Philoméne de Rosemont
2853 RUE MASSON

me C.-0. Meusquet, propriétaire de “PAIN SUPREME LTER”,
veus Invite toux, les adultes comme les Jeunes, à 7 prendre part.

GRATIS — MAGNIFIQUES PRIX A GAGNER

* pour vn billet qui vous
ue “PAIN SUPREME” et

BICYCLETTE, RAQUETTE DE TENNIS,
PATINS A ROULETTES, BALLE-MOLLE
ET AUSSI DES PRIX SPECIAUX POUR

LES ADULTES

S'excusant de s'éloigner du con- :

N'oubliez pas de conserver les enveloppes, étiquettes, boîtes
à gâteaux, cing (5) seulement pour chaque personne vous
admettront au CONCOURS. Venez en foule avec vos petits
amis. Donc, rendez-vous à la salle paroissiale STE-PHILO-
MENE DE ROSEMONT, 2853 rue Masson. samedi matin, le
9 OCTORRE, pour échanger vos enveloppes et recevoir un
billet chanceux avant l'ouverture du concours à 10 heures.

Pour renseignements, signalez CRescent 2106 
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Le nouvean chef dw perli progressiste-conservateur

M. George Drew se présentera dans un
comté fédéral le plus tot possible
 

OTTAWA, 4 — (De notre envoyé spécial, Dostaler O'Leary) — M. George
Drew, premier ministre de l’Ontario a été éda au premier tour de scrutin chef du parti

I} a obtenu 827 voix sur 1,242 suffrages exprimés. M. Diefenbaker a reçu
311 voix et M. Fleming, 104.

La nouvelle fut annoncée à 3 h.
© minutes, exactement, à l'asem-

Ddiée qui la salue par an tonnerre
d'app'audissements. Les applaudis-
serrents et les acclamations redou-
blérent lorsque M. Drew se leva
pour saluer la foule. Un large sou
tire illuminait sa figure et lors
qu'il s’avaryza au micro en saluant
de la main, ce fut, pendant plus
d’une minute d'horloge, que la foule
donna libre cours à sa joie et à son

enthousiasme, eriant, chantant, ap-
plaudissant, lançant en l’air papiers
et cartons, trépignant littérale-
ment d'enthousiasme et de joie.
Le fanfare attaqua alors “He is

a jolly good fellow™ que la foule
reprit en choeur, suivi bientôt par
le traditionnel “il a gagné res épan-
leites” chanté par lcs Canadiens de
langue française.

UNANIMITE
MM. Dielenbacker et Fleming fu-

rent les premiers à féliciter Je nou-
vel élu et proposèrent spontané
ment à leurs partirans de se ral-
lier 2u nouveau chef pour que ic
choix du congrès soit unanime. Cet-
te proposition fut saluée d'un ton-
nerre d'apploudistements.

L'ELECTION

Le nouveau chef succède à M.
John Bracken, qui dirigeait ie par-
ti depuis 1942, et qui a annoncé se
démission en juillet. C'est quelques
jours après cette nouvelle que l'exé-
cutif du parti progressiste-conser-
vateur convoqualt un congrés geéné-

ral di parti pour les 30 septembre.
ler «2 2 ocicbre.

Cette élection du nouveau

-

chef
cloture donc ces assises; cest le
troisième congrès politique générai
qui se tien: cette année; les !:dé-
taux ont teau le leur au debut
d'août à Ottawa, dans ce même cu
lice où au,ourd'bui les progressis-
fes-conservateurs tiennent le leur
et le parti CCF. a tenu le sion
un peu plus tard dans le mème
mos A Winnipeg.
Le nomir: des délégués inscrits

était de 1113; Ie nombre des vo-
tants, te] Qu'annoncé par le prisi-
dent du scrutin, fut de 1.268 qu: se
Tépartissent ainsi: délégués de com-
tés: 763; délégués libres: 254: délé-
fués représentant l'Association de
la jeunesse du parti: 39: délégués
dvs Associations étudiantes: 16,
déléguis ex-officio: 196

ENTHOUSIASME
Le plus bel enthousisame a re-

Ené jusqu'à la fin. Vendredi soir,
les partisans des trois candidats
continuaient leur campagne. Vs
1 h. samedi matin, ia salle des pas

 

= 

RESOLUTIONS

Samedi matin et samedi aprés

midi, pendant l¢ vote, on continua
l'adoption des résolutions. Celle
æw l'adoption d'un drapeau natio-

nal retint particulièrement l'atteo-
tion des délégués

DRAPFEAU ET HYMNE
NATIONAL

M. H-R. Bray, de Vancouver,
proposa alors un amendement à
Veffet d'ajouter à la motion un
voeu émettant qu’en plus d'un dra-
peau le Canada adopte égalemen:
us hymne national et que cet hym-
ne national! soit "O Canada”.
M. Bray fut appuyé par M.

! Swindell. Cette proposition fut re-
que avec beaucoup de faveur, bien
que certains aient argué contre
elle, notamment ¥. Farthing, de
Ca’zary. qui préitendit que le Cu
nada avait déjà un drapeau en

tionai avec l'hymne anglais: “God
Save the King”. “On a comstruit

i de grandes choses, dit-il, avee
Union Jack” et avec le “God Save
the King”. Ne laissons pas amoin-
drir ees symboles: respeutons-'es
et sous leurs auspices construisons
un grand Canada”.

M semble que ce soit sur un
vice de forme que l'amendement
n'ait pu être retenue. Le prési-
dent le rejeta sous prétexte que.
d'après les règlements, tout amen-
dement à une résolution doit at
être soumis par éerit et que rien
en ce sens n'avait été fait. La ré
solution demandant un drapeau
national canadien fut donc adop-
tée sans addition.

ENTREZ A LA CHAMBRE

M. Drew 2e présentera dans un
vomté fédéral le plus tôt possible
et il espère être élu pour entrer
aux Communes dès ia prochaine

|

“Union Jack™ et um hymne na-'

février. Toutefois, il ne posera pas

sa candidature dans Algoma-Est
dang lequel le mouveau ministre
des Affaires extérieures, M. Pear-
son, brique actuellement lc» suf-
frages pour entrer au pariement.
M. Drew a fait cette déclarat:on

après le discours d'acceptation
qu’il venait de prononcer comme
nouveau chef du parti conserva-
teur et alors qu'il rencontrait les

journalistes avee Mme Drew.

Os a demandé a M. Drew s'il
changerait ses attitudes mainte-

nant qu'il est chef d'un parti na-
tional en ce qui concerne les rela-
tions fédérales-provinciales ou bien
s'it maintiendrait la ligne de con-

| quite autonomiste qui fut la sien-
Ine comme premier ministre de
"Ontario.

TOUJOURS AUTONOMISTE

—“Je n'ai aucune raison de
changer d'attitude”, dit M. Drew,

“car .es faits sont là pour le prou-
ver. À toutes les Conférences fé-
dérales-provinciales, le gouverne-
ment d'Ontario a toujours recher-

ché un accord qui soit sur les ba-
ses constitutionnelles. Nous avons
toujours insisté sur le fait qu’il
devait y avoir une répartition, par
exemp:e, des avantages qui décou-
lent pour l'Ontario d’avoir les bu-
reaux-chefs et les grandes indus-
tries qui opèrent dans d'rutres

provinces sans leur apporter au-

tant de revenus. Nous voulons être
de véritables partenaires et non

pas centraliser L'autorité ou im-
poser un système en vertu duquel
conduite. Nous croyons dicter leur
conduite. . ous croyons que l’ad-

ministration du pays serait plus
efflcare et plus rapide. si on lais-
=e aux provinces le soin de traite-
>lles-mémes ‘es problèmes qui leur
incombent en vertu de la Confé-
dération”.
Interrogé sur um article du pro- fession, sn janvier ou au début de

Phitel Ritz-Carlton, portant comme
coiffeurs”. 
deux jours et se termimera par la

Tramme conservateur, M. Drew a

Les maîtres de L coiflure

sont actuellement en congrès
 

La convention des maîtres ceiffeurss'est ouverte ce matin, à
devise: “Par des coiffeurs pour les

Ce congrès offre aux délégués des conférences professionnelles,
wn grand conceurs de coiffures ainsi que des démonstrations. I! darera

remise de prix aux gagnants duperdus du Château Laurier fut le , sramd conceurs de “coiffures de demain”. Le conerès est présidé parthéâtre d'une scène qui ne man-
Quait ni de pittoresque ni de gaie. M- Francis Costa, président de la ‘“Hairdressers’ Guild”.

Pour la seconde fois, les poETRD
té. À un moment, un troupe de
Partisans de M. Fleming envahit
Yhôte! en scandant le nom de ce
cand.dat; on vit bientôt un= plure
de papiers tomber de partou: dans
le haï! d'entrée. Ils portaient tous
Une inscription française d'un
«té, une Inscription anglaise Ce
l'autre.
Sur les uns, on lisait:

l'int--êt du Cane la, de wotre p.r.
ti: Fleming. sur une autre “le
« F7: fermet-,
se, Fi-m.nz". ete,
qe fombaicrt or:

ferdit soudiin des voix qui c'a-
moient à une dss galeries sup.
Tieures, en anzlaiis et em fran ais
toujou “C'est Drew que nous
vou ons”. Ce fut un beau chari-
vari, d'autant plus que presq.:
en même t-mps d'autres voix
rriafent: “D'efen-bac-ker...! Die
fen-bac-ker”?

Mais vendant

  

|
“Duns,

:feurs du Canada, sous l'égide du MARDI
[ae Ladies Halrd sl Demain. la journée débutera à

Guild”

concours est ouvert à tous les coif-

feurs, excepté les membres de

Uissceiation.
LUNDI

Ce matin, à 930 h. am. avait

 

M. Marcel Faid agissat comme

| démonstiations de coupes de che
(veux et coiffures dernter-cri par
l'des artistes capillaires. Cet après-
midi, les délégués entendront des |
{causeries sur l'art de la teinture
par Mme Pauline Tilmens, sur les

! sone faciesux par Mme Agnes-M.
Murph: ; il y aura forum et conseils
sue la permanente donnés par M.

 

de Montréal, présentent t

cette revue de colffures-mode. Le

Le tout s'est termumé dans les {Walter Schmidt, ainsi qu'un cours
eris et les chanis Avant de vider | epécial de coiffures. Ce soir, on
les lieux, un partisan de M. Drew assistera à des démonstrations de
pendit un portrait de son candida: |coupes de cheveux et de coiffures

autour du con du buste de sir VWi!-!zinsi qu'à une ré‘rospective de la
frid Laurier qui se trouve dans Je : coiffure à travers les Ages, par M.
Ball d'honneur du “Château”. |Georges Leus.

 

9.30 h. am, par d'autres démons-
rations de coupes de cheveux et

,de coiffures qui prendront toute
la matinée. Le grands concours de
coif‘ires de demain pour cheveux
courts se tiendra au début de

| l'après-midi et, le soir, dana la salle
| de convention, il y aura grande
Tevue de coiffures-mode et prisen-£0138, fran-ht- lieu l'ouverture de la convention et ‘tition de prix. S. H. le maire de
Montréal M. Camillien Houde 1ee:l:ots, On en- |Maître de cérémonies. Suivirent des |mettra les trophées aux gagnanis.
|Une danse terminera le congres.
L'orchestre sera dirigé par M. Louis

{ Gaudriot.

sistent & ce congrés, mentionnons:
MM. Louis Parme, M. Walter
Schmidt, vice-président de la con-
vention. Charles Léonce. de New
York: Georges Leus. Mlle Lena *fo-
,han, M. Francis Costa, de Mont-
(réal; MM. Marcel Said et Dyson
Moore, maîtres de cérémonies con-
jointe; MM. Adrien Masse, Max
Lemenu. Veltor Labonté. J. Martin,
Taul McNulty, Albert Thimeng et
loutres

dit que

côtés de la Grande-Bretagne et

:me des moutons aux agents fédé-

Parmé les personnalités qui as,

S_ Un timbre Rogers —=

 

   
  "1 NEVER MET & MAN)

DIDN'T LIKE - WiLL ROGERS

idiot)
“Je n'ai jamais rencontré um
honmse que je n’al pas niné”,
déclarait à Washington, Will
Rogers, le cow-boy et humorie-
te américa'a. Ce nouveau tim-
bre de trois seus, portant com-
me inscription la déclaration du
célèbre Américain, sera mis ea
vente à Claremore, Oklahoma,
le 4 novembre. Ce timbre com-
mémoratif à été étuis sur ordre
du maitre de poste géméral des
Eints-UUnis, M. Jesse M. De-

naldson,
-—

les forces nériennes du
devraient participer, aux

des Etats-Unis, au ravitaillemen:
de Berlin
M. Drew ignore quand son suc-

cesseur ontarien sera choisi et il
veut consulter ces coliègues à cet
égard, Plusieurs députés conser.
vateurs lui ont offert leurs sie
ges, et celà non seulement en On.
tario, a-t-i dit.

Quatre détective
locoux en route pour
Lethbridge

(Suite de La page 3)
à Montréal avec leurs prisonniers
en fin de semaine prochaine,

_ COMME DES MOUTONS
Les deux Perrezult furent captu-

rés à bonne heure vendred: matin
à Taber, Alberta, après avoir volé
neuf gillons d'essence à Seven
Persons, Alberta
Fatigués par leur long voyage.

Jes deux suspects se livrèrent com.

 

raux Gordon H. Hacking et E.-O.
Kumm. Ils n'étaient pas armés et
étaient pratiquement sane le sou
Quand ils comparurent en Cour

à Medecine Hat, Alberta, ile ne
purent piyer une amende de SIN;
et furent condamnés à 30 jours
de prison.

Les fugitifs donnèrent de faux
noms lors de leur arrestation. Ils
s'identifièrent à la police comme
étant Louis Desrosiers, lequel était
déjà déteou per la police depuis
mercredi dernier à Montréal, e.
Jean-Bernard Dussault.

MONTREAL PAIERA
Par ironie du sort, l'amende que

les deux fugitifs ne purent paver
et qui aurait pu leur permettre de
retrouver leur liberté Lprês quei-
ques heures de détention, gera
payée par la police de Montren:
afin d'asrurer leur retour à Mont-
réal sans attendre que leur gen-
tence de 30 jours soit purgée.

L'identification des suspects ne
fut faite par la gendarmerie royal-

avait été mentionnée dans les jour-
naux à la suite du meurtre des
deux polic:ers montréalais et il sor-
tit la circulaire envoyée par la po-
lice municipale de le métropole ca
nadienne.
Se servant de la radio à deux

volesde ja gendarmer:e, 11 verifia
tm description de l'auto Cadiixo
gardée par la police à Taber. Ia
tout concordait avec la circulaire
Je M police de Montréal. On nu
avait donné les noms des deux dé
tenus, Desrosiers et Dussautt. D
trouva les noms dans ses filierea
;car les deux individus portant ces
noms avaient déjà été condamnes
4 Wm prison. Toutefois le sgnale
ment donné dans ses filières et ceint
des deux individus appréhendés le
matin ne concordaient pas.
En vérifiant la circulaire de ta

police de Montréal, le sergent Ru
chanan constata que le signalement
donné correspondait exactement à
celui des deux détenus. Il donna
immédiutement instruction de con-
duire les deux condamnés de Me
decine Hat à Lethbridge.

ILS ADMETTENT

Rendus à Lethbridge, les deux
détenus furent confrontés avec leg
photographies de IA police de Mont.
réal et ils admirent alors être Do-
nald et Dougias Perreault, recher-
chés per ia police de Montréal pour
le meurtre des constables Duran-
leau et Paquin.
Avant d'être incarcéré d:ns te

prison de Lethbridge, Donald Fer
remult déclara à le police qu'il vou-
lait que son automobile Cadil:ae
soit remise à sa femme, à Mont
jréal

PERMIS DU FANITOBA

La police n décteré que pendant
leur longue randonnée vers lourst
canad.en les deux suspects acheie
rent un permis du Manitoba pour
leur auto dans un bureau de permis
de Portage La Prairie, près de
Winnipeg. L'auto portait cette pie

que de permis lors de leur capture.
Les policiers n'ont pu retrouver 1a
plaque de permis du Québec oriZi-
nalement sur l'auto. On croit que
les fucitifs la jetérent après avoir
acheté celle du Man:toba.
Bicn que des recherches intensd

ves aient été faites dans l'auto on
n'a retrouvé aucune arme et ls po-
lice croit que les deux Perreauit
ont fui de Montréal sans arme.
La barbe longue et leurs vète

ments froissés, les deux dttenus
pariérent à peine a la suite de leur
arrestation et ne semblaient sin-
quiéter de ricn pendant le viyage
de 105 milles de Medecine Hat à
Lethbr.dge.
La police ignore vers où Ms =

dirigeaient lors de leur capture,
mais on croit qu'ils n'avaient qu'un
désir : s'éloigner le plus rapidement
de Montréal.
Tous deux sont actuellement gar

dés dans des cellules séparés et
on ne leur permet pes de re ps::er,
à la demande de la police de Mont-
réal .

| B= Coupable de meurt.c -® que vendred! aprismidi. Voyant
qu'ils n'avaient pas l'argent pour
payer l'amende imposée, Les deu-:
détenus demandèrent la permis-
sion d'appeler des parents à Mont-
réal afin le tenter d'obtenir I~
somme dont ils avalent besnin.
C'est cette requête qui éveilla les
soupcons des policiers.
On permit à l'un d'eux d'appeler.

en renversant la charge, un nommé
Armand Tremblay 4 Montél

La curiosit“ des prli-{-re fédéraux
avait cenendant été éveillée car les

deux homme, voya~eint dns un”

voiture aus=l dispend'eu'e n'avaient
presque pas d'arzent et nourquol ils
ava'ent été forcés de voler de J'es-
sence. Ils regerdèrent alors dans
leurs filières.

L'AUTO DU CRINF

sergent d' tit major K.-T Bu.
chenan, de Ja d'vision de Lethhrid- ze de la police fédérale, se souv:nt

qu'une voiture Cadilee modèle 1941

agents se demandaient pourquoi le’ ‘

 

! Rl hard RIVERS, 20 anv, 1.0 A

de la réserve de Blind
Ontario, à été condamné I
pendu le 9 décembre pro hs n
a'ers qu'un jury de Sau:t ite
Marie le trouva ‘coupable du
meurtre de sa belle-soeur, Fme
May Rivera, 20 ans, de Blind Hi-
ver. File étalt Tépouse néparce
de son Jeune frère, Leonard Ri

vers, 15 ama.
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“ . : |Nousappliquerons notre programme;
dès que nous serons au pouvoir

OTTAWA, 4— (par Denys Paré) — “Le but du parti progressiste-conservateur |
élections générales, mais aussi de mettre 'n'est pas de se limiter à la victoire, lors des

°

(M. George Drew)

en pratique les résolutions adoptées au cours de ce Congrès qui s'achève”.
C'est ainsi que s'exprimait le nou X 

veau chef du parti progressiste- dt M. Drew, ne s'inspirera pas du
conservateur, M. George-A. Drew, Gouvernement actuel”, qui énoncedans son discours d'acceptation, peu £00 budget par radio”. Cette prati-de tempa après qu'on eut annonce | Que d'annoncer le budget à la radio
æa victoire.
M. Drew expliqua, en premier,

lieu, qu'il était duficde de dire‘
ma.ntenant toute la joie qu'il res-
æcntat. “Je doute,dit-il, si je pour-
rai un jour expliquer ce qu'aéte
fivliement pour moi ce moment”.
M. Drew dit ensu.te que le nou-

veau programme du parti cunserva-
teur a été élaboré d'une façon très
wérieuse <t que jamaus un program-
me politique n'a été au-si comptet.
Il remercie les orgsni‘ateurs du
congrès en signalant il à ete
“aplendidement préparé”.

EN FRANÇAIS
L~ nouveau chef conservateur dit

ensuite quelqu*s mots en français
“J« regrette, dit-il, de ne pas parler
tre. bien ls langue française: je
veux tout simplement vous dire
merci, avec tout mon coeur”.

LE PROGRFS
M. Drew ajoute qu'avec l'adoption

d- son nouveau programme le parti
conservateur a fait un grand pas
vers le proprès “Le parti conser-
vateur, dit-il, vient de d‘montrer
Qu'il est réellement progressif par
l'adoption de son nouveau program-
me”. Ce nouveau programme poli-
tique, souligne M. Drew, garantit ia
liberté intividuelle et il garantit
aussi les droits contitutionnels en
saiuverardant d'une facon certain:
tous les principes de la @ mocratie.”

LES BUREAUCRATES
Selon l'avis du nouveau chef du

parti conservateur, un gouverne-
ment ne peut demeurer au pouvoir,
à moins qu'il ne soit soutenu par
un contingent d'employés civ!ls in-
dépendants et bien entraînés, Mais,
Par contre, si M. Drew admet la
méc-a-ité pour le gouvern ment d'a
voir une arm'e d'employés civils

bien renseignés, il d nonce forte-
ment les bureaucrtes, “des gens,
comme il dit. non respons ibles vis
à-v;a le peuple”. Et 1l ajoute que le
prochain gouvernement fédéral ac-

  

  

sans mème en fa.re part aux repré-
sentants du peuple, est très dange-
reuse, dit M. Drew,

IMPORTANCE DES
CANADIENS FRANCAIS

Parlant des élections provingiales
d'Ontario, M. Drew souligne qu'au
cours des dcrniéres élections dans
cette province, les Canadiens fran-
cals ont joué un rôle de première

importance dans l'élection de aon
parti. Il dit que lors des dernières
élections en Ontario, les vrais ti-
béraux ont voté pour les conserva-
teurs. "Ceci prouve, dit-il, que ces
libéraux en ont assez du gouverne-
ment actuel. Ce qui s’est produit
dans la province d'Ontario, affir-

me M. Drew, se répdtera dans tout
le Canada aux prochaines élections
générales.
M. Drew lance ensuite un coup

d'oeil sur chacune des provinces du
Canada et dit un bon mot de cha-
cune d'elles. Il parla de ses amis du  Québec et des nombreux votes qu'il
compte recevoir des Québecois aux
prochaines élections fédérales, |

Enterminant, le nouveau chef du
parti p ssiste-conservateur fait
Appel à Chacun des membres de
son partl en appuyant sur îe fait
que chacun d'eux a un rôle impor
lant à jouer pour le bien de tout
le parti. TI demande aux jeunes, “i
ceux qui nous remplaceront de-
main” de faire aussi leur part.

CAMPAGNE D'EDUCATION
M. Drew conclut en rappelant que

l'Italie s'est débarrasrée des commu-
nistes lors des dernières élections.
TI attribue ce fait au grand nom-
bre des votes qui ont alors été en-

registrés. Durant ces élections, dit
M. Drew, 95 pour cent des électeurs
italiens sont allés aux urnes. Il dit
qu'au Canada, seulement 65 à 70
pour cent des électeurs ont exercé
leur droit de vote lors des derniè-
res élections générales. Il réclame
une campagne d'éducation à ce su
Jet. “Peu fmporte sa couleur, dit-il,  cept ra se rempongibilit* devant le

perrle. Ce nouv au gnuvernement,

La Russie, une menace a la paix?
(Saite de la lère page)

La grande salle dans le sous sol du palais de Chaillot était rem-
plie à sa pleine capacité. Ou estime que c’est Ia plus grande foule
Qui ait jamais assisté à une réanion du Conseil de sécurité. Immédia-
tement après ouverture de la séance, M. Austin a déclaré qu’il me
jugeait pas convenable, pour les Etats-Unis, d’occuper le siège prési-
dentiel vu qu’ils étaient intéressés au problème. L'Argentine, première
dans l’ordre alphabétique, fut invitée à présider les délibérations.

Chez les observateurs. on interprète la proposition soviétique en
faveur de la tenue d'une nouvelle conféren-e des ministres aux Affaires
étrangères comme un atermoiement. Un personnage officiel a exprimé
privément l'avis qu’il ne s'agit que d'une manoeuvre de propagande.
Ce que les Russes désirent, apparemment, c’est de démontrer aux
membres du Conseil de sécurté que BU.R.S.S. est toujours prête à
régler ce différend sur une base amicale.

Le wrcrétaire d'Fiat américain, le général Marshall, et le secrétaire
sux Affaires étrangé de Grande-Bretagne, M. Ernest Bevin, ont
conféré, ce matin. avi russ conseillers. Ils ne proposent de rencontrer,

et après-midi, Je ministre aux Affaires étrangères de France, ML
Robert Schuman.

c'est un devo.r pour l'électeur de
voter”
 

Dans ceriains milieux, on croit que les puissances occidentales sont
prêtes à accepter la demande de conférence de la Runsle, si cette dernière
veut en payer le prix. Ceci revient à dire que les Etats-Unis, l'Angieterre
et la Frarce participeront à de nouveaux pourparlers si l'U.R.S.S. lève
sans condition son blocus de Berlin.

Moscou a fait parvenir, hier. une note aux trois ambassades de
FOuest dans ia capitale russe. La note demande une conférence prochaine |
des ministres aux Affaires étrangéres des quatre grandes puissances
sous prétexte que jo Comsell de sécurité n'a pas juridiction dans la
dispute de Berlin.

Au Comité politique de "O.N.U., le ministre aux Affaires étrangères

de l'Ukraine soviétique. M. Dimitri Manullsky, a laissé entendre,
avsourd'hui que la Russie possède une bombe atomique lorsqu’il a dit
que l'URSS. était prête à donner “le preuve” que les Etats-Unis ne

possedent pas le monopole de la bombe atomique. “Si nécesasire”,
afl'rma-t-H, “nous fournirons ces preuves qui s'avèreront troublantes pour ceux Qui croient avoir le haute main”.

Semaine Richelieu
QUEBEC, 4(DNC) — La Se-

maine Richelieu s'ouvrira le 20"
octobre. La première journée sera
marquée par un diner au Château
Frontenac, et par un cuncert au
Palais Montcalm,
Jeudi le 21, vendredi le 22 ei

samedi le 23, l'insigne “Richelieu”
sera vendu dans toute la ville
Les organisateurs sunt: M. An-

-onio Cayer (organisation généra-
ie); M. Alfred Morissette (publici-
té); MM. Lucien Allard et Emi-
lien Rochette, (insigne); MM
Louis P.-H. Bouffard, Jean-Marie
Vaillancourt et Dollard Huot, CA.
(concert); MM. Omer Langlois et
Eudoré Vaillancourt (annonces du
programme); MM. Geo-H. Paycur
et Honoré Grenier, (publication
du programme); M. Bernard Be-
noit (diner),

QUEBEC,4. (PC) — M. Eugène
Pelletier, adjoint à l'ingénieur en

chef du département de la voirie
du Québec, est décédé, aamedi, à
sa demeure de Cap-Roure, près de

la capitale provinciale. TI avait 60
ans,

  

POUR QU'ILS

DE QUARANTIÈME APPEL

i

le Club Richellew de Memtréal a donmé récemment une balan

 

  
goire i la Criche Seimt-Paul que dirigent les BE. 85. de la Miné-
rirorde à Ahuntsic. Cihaut, trois membres du club, accompagnés
de Soeur Marie de Ia Providence, regardent des bambins s'amuser
à Crayonner des cahiers de dessin De gauche a droite: MM.

Gérard Matieau, Faurent Hirbour et E-A. Sauvé.
 

Aides-maternelles inc.
L'Association des Aides-Mater-

nelles Ine., fondée en 1927 par Mme
Henri Gérin-Lajoie continue tou-
jours æes activités au siège social
de la Fédération nationale Saint-
Jean-Baptiste, 853, Sherbrooke est.
Les membres de l'Association se
portent au secours de la mère
après Ja naissance d'un enfant. Klles
peuvent auesi donner leurs soins

 

VIVENT!

HÔPITAL SAINTE-JUSTINE

     

  

  

      

   

 

L'HÔPITAL SAINTE-JUSTINE
en faveur des enfants malades

27 septembre au 7 octobre

aux bébés malades et aux adultes.
Heures de burez-t, 2 heures à 5

heures excepté le samedi ot le
dimanche.

 

Le capitaine John-W. Guider, de
la Marine américaine et aujour-
d'hui A sa retraite, sera le confs-
rencier, demain, au déjeuner heb-
domadaire du ciud Rotary de Mont-
téai. T1 à servi dans la Marine amé.
ricaine au cours des deux dernii-
res Grandee guerres et à êté nom-
mé conseiller À la défense au pri
cle de Tojo, accusé de crimes de
guerre

Aidez

l'hôpital Ste-Justine

à guérir,

à sauver

les enfants

de chez nous !

« « =»

Si l’auxiliaire

ne frappe pas

à votre porte,

adressez votre

souscription à

6055, rue St-Denis

Montréal
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Le nouveau chef conservateur

 

 

Monsieur George Drew. le nouveau
chef du parti progressiste-conservateur,
possède indéniablement d'éminentes
qualités d'homme politique et, s'il sait
les appliquer au bien commun du pays,
elles seront d'un précieux apport natio-
nal. Au sein de son parti, son prestige
n'a pas d'égal. comme en a témoigné
son élection au poste de leader. dés le
premier tour de scrutin et par une
plurahté imposante qui s'est convertie
aussitôt en unanimité. Ce ralliement
spontané des candidats adverses à l'élu
de la convention est bien dans l'esprit
de notre régime démocratique. La majo-
rité des délégués canadiens-français ont
fait confiance à M. Drew. bien qu'ils
eussent un faible. tout d'abord. pour
M. Donald Fleming. à cause de son
parfait bilinguisme et de ses hautes
professions de foi pour les droits de la
province de Québec.

La délégation canadienne-française a
jugé. sans doute, que puisque le vent -
soufflait en faveur de M. Drew. il était
de sage poliiique de ne pas faire bloc
contre lui. ce qui aurait isolé en quelque
sorte la province de Québec au sein de
Tun des plus grands partis politiques
du pays. M. Drew semble avoir été
fortement impressionné par ce geste de
bonne volonté et il a exprimé sa recou-
naissance par quelques mots bien choisis
en langue française. I a même pris soin
d'ajouter qu'il entendait se perfection-
ner en bilinguisme, au contact de ses
amis du Québec.

Tous les Canadiens. quelle que soit
leur allégeance politique, se rejouiront
de ce que les conservateurs aient mis à
leur tête de leur parti un homme de
haute compétence et possédant une
vaste expérience de la chose publique,
étant depuis plusieurs années premier
ministre de la province la plus populeuse
et la plus industrielle du Canada.

Le parti progressiste-conservateur est
présen:ement un parti d'opposition,
mais il est de l'intérét du pays. et selon
l'esprit de la Constitution. qu'il y ait au
parlement une opposition diligente et
vigoureuse. en mème temps que sage, et
qu'elle soit dirigée par un chef vérita-
blement qualifié. Et avec d'autant plus
de raison qu'il peut arriver un jour que
ce parti d'opposition devienne le parti
dirigeant du pays.

On se réjouira de ce que les deux
principeux partis politiques du pays,
qui ont une longue et honorable tradi-
tion. se sont prononcés en faveur de la
liberté de l'entreprise privée. comme
base de notre régime économique, répu-
diant ainsi. tous deux. le socialisme
proprement dit.

Quant au parti progressiste-conserva-
teur reconstitué, il lui reste maintenant
à justifier la confiance que l'on a mise
en lui, par l'application d’une politique
essentiellement canadienne. Monsicur
Drew entre dans une nouvelle arène
politique. apparemment animé des meil-
leures intentions. Au nouveau chef du
parti progressiste-conservateur, partant
au nouveau chef de l'opposition fédé-
rale. nous offrons nos félicitations et
nos meilleurs vœux.

Leee Tee NE TT ay ST “SP
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L'expansion de cinéma français

par Henri DUFRESNE
Il s'en faut de peu, — si ce n'est déjà

fait, — que -York ne devienne la
rande capitale du cinéma français en
Àmérique du Nord. C'est Montréal qui
en souffrira et dans son prestige de
soi-disant deuxième plus grande ville
française du monde et dans sa culture.
Déjà la métropole américaine damait le
pion à Montréal pour ce qui est des
primeurs cinématographiques françai-
ses. New-York a connu bien avant
nous, — qui ne les connaîtrons peut-être
jamais, ou tellement mutilés! — des
films qui ont obtenu de grands prix ou
qui ont été l'objet des éloges de la
critique parisienne, dont la rigueur pour-
tant verse souvent dans l'excès. À tel
point que nombre de Montréalais vont
à New-York lorsqu'ils veulent voir
(sauf exceptions) un bon film français.
Mais voici que la métropole américaine
vient d'être dotée d'un nouveau théâtre
français, de grand luxe, construit au
coût de quelque $300.000. C'est le
premier cinéma à être construit sur l'ile
Manhattan (centre de New-York) de-
puis la fin de la guerre. Il portera le
nom de Paris Théâtre. 1! occupe les
trois premiers étages d'un édifice à
bureaux de seize étages situé sur la
Fifth Avenue, coin de la 58e. On peut
affirmer que c'est le cinéma le plus
moderne de New-York tant par l'archi-
tecture, la forme nouveiie de la salle,
les décorations murales. que par les
accessoires dernier cri de la projection.
Il donne sur la fameuse plaza de la
Pulitzer Memorial Fountain. À noter
que le nouveau théâtre est la première
entreprise cinématographique en Amé-
rique de la société Pathé Cinéma.
Ce n'est pas par ses vastes propor-

tions. par le nombre de ses fauteuils.
mais par la qualité, le style, que ce
nouveau cinéma constitue un événement
dans le monde théâtral de New-York.
Il ne contient que 571 fauteuils mais
disposés de façon à offrir le plus grand
confort et la meilleure vision. Îl est
destiné à recevoir l'élite. Comme film
d'ouverture, la Symphonie pastorale, qui
n'est pas un film nouveau (que nous
avons revu récemment au Saint-Denis),
mais qui est certainement une des
ceuvres Jes plus remarquables du cinéma
francais. Une tranche merveilleuse de
psychologie. En montrant ce film, le
cinéma Paris a voulu indiquer la voie
qu'il suivra quant à la haute qualité
artistique des productions à venir. Qu'on
ne s'y trompe pas : il y a tout lieu de
croire qu'on y verra bien avant Mont-
réal (hélas!) les primeurs de la ciné-
matographie française.

Personne ne désirerait plus que nous
que le cinéma français prit à Montréal
la place qui lui revient de droit dans
cette ville de quelque 800.000 ou plus
de Canadiens françaif. Comparative-
ment-à ce que New-York fait eu égard
à sa population française qui est infime
comparée à celle de Montréal. — New-
York n'est pas la métropole d'un pays
où la langue française a qualité offi-
cielle, — notre ville fait vraiment
piteuse figure. Nous possédons bien un
certain nombre de salles hospitalières
au cinéma français, mais encore plu-
sieurs d'entre elles ne donnent-elles du
cinéma français que trois ou quatre
jours par semaine, tandis que d’autres
se consacrent presque exclusivement
aux films doublés tout en disant pro-
mouvoir la culture française. Il y aurait
aussi beaucoup à dire sur la médiocrité
de la plupart des films français que
l'on nous sert: pour un de qualité
{comme la Symphonie pastorale ou le
Café du cadran) on peut compter une
vingtaine de navets. I! semble que la
plupart des bons films restent à New-
York. À moins qu'ils ne nous arrivent
avec la barbe au menton. Ce que nous
désirons surtout. c'est du film de qua-
lité : mous préférons un seul grand film
au programme, mais de qualité, que
deux films médiocres. et aux films
médiocres nous préférons des documen-
taires (les Français dominent incontes-
tablement dans le film documentaire).

1948

Quant aux actualités filmées. elles sont
le plus souvent hors d'actualité. On s'y
trouve parfois en plein été alors que Ia
neige souffle à la porte du théâtre. Ne
pourrait-on s'assurer un service plus
rapide, par avion par exemple? Ou
est-ce une question de parcimonie ?

Il nous semble, qu'avec des films de
qualité, il y aurait place et clientèle à
Montréal pour porter au moins au
double le nombre de nos salles françai-
ses de cinéma et pour construire un
nouveau grand théâtre du film français.
Si nous continuons à nous laisser
submerger par le film américain, même
doublé, nous perdrons le peu qui nous
reste d'esprit français. Tel moule, telle
mentalité. La suprématie du film fran-
çais dans la province de Québec est
pour nous une question de survivance
nationale. La sainte-nitoucherie n'y peut
rien. ¢

Les décorations étrangères

par Alonzo CINQ-MARS

Il s’est fait un peu de bruit récemment
au sujet de décorations que le gouver-
nement d'un certain pays étranger a
voulu conférer à quelques citoyens émi-
nents de notre province. Certaines gens
ont prétendu que les Canadiens ne
peuvent accepter de décorations d'un
pays étranger, et cela par suite d'une
résolution adoptée par le Parlement
canadien il y a déjà plusieurs années.
Quelques éclaircissements ne sont pas
de trop sur cette question qui semble
inquiéter certains interprètes trop zélés
de la pensée de nos gouvernants.

H est bien vrai qu'en 1921, peu après
l'arrivée de M. King au pouvoir, I
Chambre des communes du Canada i
adopté une résolution priant le gouver-
nement de Sa Majesté de s'abstenir
dorénavant de conférer à des Canadiens
des décorations comportant destitres de
noblesse. Cette résolution était motivée
par de nombreuses plaintes, d'ailleurs
apparemment fondées, contre la façon
dont certaines de ces distinctions
avaient été obtenues dans le passé.

Le gouvernement de Sa Majesté se
le tint pour dit et cessa de conférer des
titres de noblesse à des Canadiens, et
cela jusqu'à l'arrivée de M. Bennett au
pouvoir en 1930. Durant cette période,
aucun Canadien ne fut fait chevalier
d'un ordre britannique comportant le
titre de « Sir >. Autrement et vulgaire-
mentdit. aucun Canadien ne fut « siré ».
D'un autre côté, le gouvernement bri-
tannique se permit tout de même de
conférer à des citoyens du Canada des
décorations ne comportant aucun titre
de noblesse. C'est ainsi que plusieurs
des nôtres furent faits compagnons de
l’ordre de saint Michel et de saint
Georges (C.M.G.). membres de l'ordre
de l'Empire (O.B.E.), etc.

D'autres gouvernements étrangers
interprétèrent étrangement la résolution
en question et s'abstinrent, durant la
même période. de conférer des décora-
tions à des Canadiens. Par exemple, le
gouvernement francais crut bon de ne
plus distribuer chez nous des croix ou
des rosettes de la Légion d'Honneur.
M. Bennett, qui arriva au pouvoir en

1930, ne tarda pas à mettre de côté la
décision prise quelques années aupara-
vant par la Chambre. S'appuyant sur
les avis de ses conseillers juridiques, il
prétendit que la résolution adoptée en
1921 ne liait le Canada que durant
l'existence du Parlement qui l'avait
adoptée. Aussi fit-il décorer plusieurs
Canadiens du titre de chevalier, et c'est
alors que d'autres Canadiens purent
faire mettre «Sir» devant leur nom.
Après le retour de M. King au pouvoir,
la situation recevint ce qu'elle avait été
de 1921 à 1930, et aucun Canadien ne
fut ¢ siré > depuis. M. Bennett dut aller
s'établir en Angleterre pour être fait
«lord ».

Ces restrictions concernant les déco-
rations étrangères ne se sont jamais
appliquées en réalité qu'à celles com-
portant des titres de noblesse. Le
arlement du Canada n'a jamais dé-

fendu aux Canadiens d'accepter des
décorations ordinaires d'Angleterre ne

 

 

 

comportant pas de titre de noblesse,
non plus que des décorations des pays
étrangers.

Les bouts de ruban ou les médailles
que Jes pays distribuent à leurs citoyens
ou à des étrangers qu'ils veulent hono-
rer n'ont jamais été prohibés chez nous,
Si on l'a prétendu, c'est en interprétant
faussement une résolution adoptée jadis
par le Parlement canadien.

L'attrait que les décorations étran-
gères ont pour nos gens est d'autant
plus explicable que notre pays n'a aucun
ordre vraiment national de chevalerie à
leur conférer. Il est à espérer qu'il en
aura un bientôt et que les Canadiens le
priseront plus que toutes les décorations
étrangères.

Dana les rues et
boulevards de l’a
ris on ne voit que
chantiers ol se
dressent des pra.

mides de pavée. Parie profite de la
circulation moine intense des wie
d'été pour rajeunir ses artères et ainsi,
selon le dicton bien connu, se rajeunir
lui-même, Ce n’est pas une innovation!
Ce fut en 1911 qu'un préfet s’avisa que
le temps des vacances était le temps
révé pour livrer les chaussées aux pu-
veurs. Mais en 1948 il y a beaucoup a
faire. Durant l’occupation, certes, lvs
services municipaux entretinrent de

leur mieux la voie publique. Seulement,
les travaux, malgré les efforts des ing.
nieure de la ville, furent tout de mime
limités par le mauvais vouloir de l'uc-
cupant. Après Ja libération, on. manqua
successivement de crédits, de matériaux
et de main-d'oeuvre. 11 ne faut pas
croire qu'un paveur est un simple
manoeuvre, C'est un ouvrier qualifié,
un spécialiste, et le nombre en est res-
treint. Cette année, on a les crédits, la
main-d'oeuvre, et les carrières de granit
et de grès de Bretagne, de la Correze,
de la Creuse, de l'Autunois travaillent
à rendement meilleur. Les Vosges,
seules, sont encore en sommeil. Il s'agit
surtout de poureuivre le remplacement
des pavés de bois, condamnés depuis

1934, par le pavage en “mosaïque”, ile
granit ou de grès Les chaussées de
Paris comportaient naguère 2,400,000
mètres carrés de pavage en bois. Pavage
de luxe et qui fit longtemps l'admira-
tion des visiteurs. Mais pavage dange-
reux depuis que la circulation automo.
bile est devenue intense, et que trop
de véhicules ont été victimes de déra-
pages. Changer en pierre 150,000 mètres
carrés de bois, ce n’est pas une petite
affaire. Cela fait près de dix millions
de pavés à enlever. A leur place il faut
mettre seize millions de cubes de
pierre, plus petite et plus lourds. Le
pavage arraché pèse dans les 13,000
tonnes; celui qui le remplace, 28,000
tonnes. Vingt-huit millions de kilos:
quatre fois le poids de la Tour Eiffel!
Ainsi, Paria revét son nouveau manteau
de pierre. Le granit, longtemps vaincu
par le bois, prend une éclatante revau-
che. C’est que le principal reproche fait
au pavé de pierre — sa sonorité exces
sive — n'est plus de mise depuis qu'il
n’est plus martelé par les pieds des
chevaux et les bandages de roues en
fer. Le pneu, qui ¢'accommode mal du
bois, parce qu'il craint les dérapages,
boit la route pierreuse sans risque et
sans bruit. Aimable réconciliation de
la routine et du progrès!

Les mots qui vivent—_—
—Queile force que la joie chrétienne pour

satisfaire a nos devoirs, porter nos fardeaux
et nos croix, mener notre vie d'homme et de
fidèle, persévérer jusqu’à la fin! Quel remè-
de contre la défiance, le resserrement, le dé-
Couragement et ses suites funestes! Enfin
quelle prédication! Qu'elle est attrayante!
Qu'elle est persuasive! Croyez que l'une des
meilleures charités que vous puissiez faire au
prochain, c'est de vous montrer à lui sincère-
ment joyeux.—Megr Cag.

Le pavé de bois
fait place

au pavé de grès
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Un message de Pamiral . Peary ——

8
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qu'avait luissée I'amiral américainR.-E. Peary dans une boutellle cachée dans un cairn au Cap Sheridanle 5 septembre, 1965. Celte let
explorateur a été retrouvée I

tre als! qu'un journal du célèbre
l'été dernier par les explorateurscanadiens et tous les documents seront publiés par le gouverne-ment des Etats-Unis. Votct

Le “Roosevelt,” le vaisseau du “Peary

la teneur complète de la lettre
Cap Sheridan, 5 sept. 1906

Arctic Club,” est arrivé
ici de New-York à 7 heures du matin et s’est amarré aux glaconsà la pointe du cap en attendant le changement de la marée avantde continuer au cap Hecla.

Le “Roosevelt” est parti de New-York le 16 juillet, de Rydney,Cap Breton, le 28 Juillet, est arrivé au cap York le 7 août et aquitté Ftah le 17 août, Sa dernière excale fut à la base de glaceglace du cap Union qu’il a quitté à 3 heures 30 se matin.
At visité personnellement le cairn d'Alert à la plage de Floberg ety ai pris le compte-rendu d'Alert dont copie est incinse avec cepapier. Y ai Inclus également In liste dex membres de l'équipage
du “Roosevelt.”

* *

LE JOURNAL DE
PEARYPUBLIÉ
OTTAWA, 4. (DNC) — On sait

que des explorateurs canadiens.
suevoiant l'été dernier l'Île d'Elles-
mere, y ont trouvé sous un cairn
le journal! de l'expédition de l’am:-
ral américain Peary, qui avait
passé par là en 1908. Le gouverne-
ment fédéral publie maintenant ce
document, dont une partie est une
capie d'un journal d'exploratior
plus ancien, laissé en 1876 par l'ex-
plorateur anglais Sir George &
Nares.
Cette publication de précieux a.

cuments d'exploration sur les con-
fins arctiques du Canada a fail!
créer un incident diplomatique en
tre Ottawa et Washington; le gou-
vernement canadien avait deman2
que la nouvelle de la découvertu
fut annoncée conjointement par le-

deux administrations. à cause de
la part des explorateurs canadtens

R.-E. Peary, US.N.
commandant de l'expédition

* *

  L'amiral R.-F. PEARY

  
  

 

  

 
dans la précieuse trouvaille. Mais de Peary étaient trouvés. Ila son: :
dès mardi, le gouvernement améri- enfin aujourdhui rendus publics,
cain aurait annoncé que les papiers et tout le monde est content.
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PactanmteOp jneR plus. Bom an, mal an, les

Longueur de temps

(par Paul de MARTIGNY)

Hier aprés-ul

di trols petit:

Jounes gens dé
ambulaient rue

Sainte-Catherine,
en plein Fau-

bourg- Québec.

Les cheveux pom-

madégpaprés la

mise en plis, ils

avaient I'allure

classique des emtretenus de dix-

huit ans. L'un d'eux, sans plus de

cérémonie que s’il s'était agi d'une

cigarette, pasan à son camarade

un superbe révoiver nickelé, que

celui-ci fit négligemment disparai-

tre dans xa poche. Sans doute en-

tendra-t-on bientôt parier de “et

Intéressant trio.

Les vols à main armée. les

agressions nocturnes, les crimes

de violence nous ‘donnent à pen-

ser que la graine de malfaiteur

lève assez bien dans certaines

rues de Montréal. A Chicago, à

New-York, dans les grandes villes

américaines elle ne lève pas mal

  

meurtres. a Faris, se produisent

À la cadence de un par jour. Quant

aux bagarres à coups de couteau.

aux riglements de compte où le
tévoiver joue le premier rôle, on

ne les compte plus. La Cour d'as

sise les évalue à trois mois de

prison à peine. A Londres mème,

{la Plus paisible des grandes vil-

ies, la paix anglaise ne règne pas

toujours. A Soho Square, qui est

, le Quartier français le quartinr

‘aussi des journalistes, des artists,
des boltes de nuit et de ces da-

, mes qui en sont l’aimant, la polire

1 parfois fort a faire.

Une professionneile du trottoir,

In femme Ginger May, âgée de 41
ans, nous apprend une dépêche de

Associated Press, était assassinie

hier chez elle dans le Soho. Lar

me du crime avait été le couteau.

L'état des Heux indiquait qu'elle

s'était farouchement défendue.

M y a trois semaines, une fem-

me du même acablt, connue son:

le nom de Dora in Russe, était

assassinée chez elle à Coups de la
me: le drame s'était déroulé dans

ie Soho, encore.

re, connue dans le Soho, était des

comdue à coups de browning. à sa
porta, Ban ectobre dernier Rita la Noi-! 

Ea aovembre, Margaret Cook
avait le crine défoncé A coups de
marteau, à la porte d'une boite de

went encore opéré sucame arres-
tation et que le mystère qui en-

tours cos sssmssinaty demeure en-

de ses doux agents, dans les tre
xiques circemstances que l'on sait,

Rappelons-nous, ainsi que l'ex
nuit du Soho, toujours le Sohe.

L'hablleté do Scotland Yard A
titer au clair ces sectes d'affaires
ont indiscutable, excepté à Soho
Square A prouve que ses agents

tier. Dok il suit qu'il n’y a Nem
al do hausser lew épaules, mé de
s'indigner parce que Ia pelice
montréalalse n'a encore apprehes-
dé personne à Is suite du meurtre

de temps fout

que rage.

plique ie bon Lafontaine dans la
{able du Lion et du Rat, que dams
certains cas patience ot longueur

pius que force =f

 

   

 

 

 

 
   
      

  

Voici de nouveau l'occasion d'économiser avec
facilité au moyen des Obligations d'épargne. Comme
par le passé, votre patron effectuera des retenues sur
votre salaire. Ainsi, vous mettrez de l'argent de côté
avantd'avoir l'occasion de le dépenser.

Au bout d’une année, vous serez bien aîse d'avoir
$50, $100, $500 ou $1000 en Obligations d'épargne.
C'est un placement sûr. On peut encaisser ces obli-
gations en tout temps i leur prix d'achat. Et elles

 

 

 

 

 OBLIGATIONS D'ÉPARGNE ||5

rapportent un bon intérêt,
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PROGRAMMES VARIÉS
POUR PLAIRE À TOUS
LES AUDITEURS DE

RADIO -BASEBALL
Le journal "LA PATRIE”
et la brasserie MOLSON...

PRESENTENT DEMAIN SOIR A 9 H.
la radiodiffusion de la première partie de baseball

de la Petite Série Mondiale
SUR LES ONDES DE CHLP.

le peste des sportifs.

a
Ecoutez Place Pigalle ce soir à 9 h.

FETT Montréal la Nuit!
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  ecoutez

panient ce soir due

(Café Bellevue
2 H heures

Temps présents
avec notre commentateur

M. E. LETELLIER DE aver
ST-JUST i Mawrice GAUVIN-—Gay DARCY

"AU CLAVIER 'RADIO-ENTREVIE|
45 le poste CHLP. » le plaisir Cesoir à 8 h. 45d'offrir à ses auditeurs, amateurs |

Directement du marché
de musique sur piano, dix minutes
de leur musique favorite en cou ATWATER

avec votre reporter de l'air
pagnie d'un maitre du clavier. Ce

ROLAND GIGUERE

  

 

solr, Partiste au programme AU
CLAVIER sera be trie populaire
doe Richman,  
Chansonnettes francaises

La chansonnette trançaise jouit d'une popularite que là querre n'a pu attémwer.

Les grandes voix de Paris nous parviennent sur disques et
C-H-L-P les place quotidiennement ew vedette dans

plusieurs émissions comme:

FLEURS DE PARIS
(tous les après-midis à 3 h. 30)

AU CARREFOUR DE LA CHANSONNETTE
(tous les jours de 5 k. à 7 n)

  

EN VEDETTE AUJOURD'HUI
5 L 00—Bernard Hilda 6 kh 15—Passary
5h I153—Flerre Dodaa Sh 20—Mona Goya
6 k. 30—Iie Marjane 6 hilux Mariano
Sh 00—Pilla et Tabet

L'HEURE FAMILIALE
(tous les soirs à 7 h. sauf le samedi et le dimanche)

POUR VOUS, MADAME
(du lundi au vendredi, à 9 h. 30 du matin)

L'HEURE FEMININE
deux heures et demie de chansonnettes

de midi à 2 k. 30 avec

MAURICEGAUIN  

 

 
 

 

  

 

 

   

 

  

 

  
  

 

 
  
 
   
 

 

 

 

  
   
  
 

   
 

  

 

   

           
 

  

 

(du led au vendredi)
8h 3029h 30

mec

DENIS DROUIN et GEORGES BOUVIER |  

‘du lundi au vendredi)

ANDRE

avec

10% 3021 n

CHABOT  

Nos grandes émissions matinales
On Sonne aux Portes | C.H.L.P. 1-4-1-0

 MPR§EPS

Au Buffet de la Gaieté
(du lundi av vendredi)

11 k à midi

MARCEL MARINEAU et GUY DARCY

= | CHLP | CKAC | CBF y CFCF CBM | CJAD | CKVL
ener. iste. Serénades Variétés Nouvelles « Ch françaisesMamata pics00e. aports
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BRIDGEURS
(Chronique de E-A. BRIEN)

La réussite du petit chelem de-mandé par le joueur en Sud de iadonne suivante tient du miracle,Jiskez plutôt par vous-même.
Donneur : Sud.
Tous vulnérables.

Nord
D#8752

7

43
&2

5 + passe Pause passe
L'attaque fut heureuse pourdéclarant, car ’uest joua le huit

de carreau d'entrée. Le déclarant  Joua alors un petit coeur et Est
prit la levée peur retourner atou*.
Sud prit la levé: de l'as et encaisss.son as de pique, puis joua l’as dccoeur et le huit de cocur, qu.fit couper par le mort. Le vale:de coeur de Sud étalt maintenant
maître. De la table, Sud joun un
petit pique, qu'il coupa de sa main, |le roi tombant deuxième!
Maintenant, le déclarant joual'as de trèfle, puis un trèfle vers

le roi, et it encaissa la dame de
pique. Comblé ser ja chance Sud
put jeter sa dame de carreau su: 'la dame de pique, car le dernier|atout adverse était chez Est!
Distribution heureuse s'il en futune!

Radio-Concerts Molson |
C'aat ce soir que comraencera la

troisième saison des Radio-Con-
certs Canadiens. Ce programme,
vommandité par la Brasserie Moi-
son, sera, comme l'an dernier, ra-
diodiffusé chaque lundi soir A 9 h.
par CBF et autres postes du ré
senu français de Pedio-Canada,
Ce soir, Mile Yolande Lagrena-

de, gagnante du Trophée LaFlà
cle et du concours des “Etoiles de
demain”, sera l'artiste invitée
D'après run des meilleurs mugl-
ciens du Canada, Mie Lagrenade
est “au nombre des quatre meit-
leures sopranos des temps pré-
ments”,
Chaque Radio-Concort Canadian

comportera, cette annie, une inno-
vation: un court sKketsh dramati-
que qui fera ressortir l'immense
progrès réalisé depuis quelques
années dans Je Québec, dans le
domaine des arts comme dans c:-
lui de la science et de l'industrie.
Chacun de ces skct-.es aura pour
titre: “Le Québec s'affirme!”
Comme au cours des années pas-

aées, l'orchestre symphonique Mol-
son, dirigé par Jean Des!lauriers,
sera de chaque émission.

SE

blessÆ— Pour Sainte-Justine—

5

La révolte est
matée au Pérou
LIMA, 4 (PA) — Les troupes

gouvernementales du Pérou gar-
dent aujourd'hui le contrôle absolu
du port de Callao après y avoir
maté une sanglante révoite susci-
tée per des mains et des civils.
Les insurgés s'emparèrent hier

matin des navires de guerre et dos
installations militaires du port et
résistérent aux troupes du gouver-
nement; hier soir, cependant, l’in-
fanterie, sppuyée par des chars
d'assaut et des avions de combat,
délogeait les rebelles de leurs po-
sitions et Jes capturait presque
tous. On ignore encore le nombre
des morts et biemséa de la révolte
aim que je nombre des révoltes.
On craint cependant que les per-
‘es ne soient lourdes; des camions
ont été convertis en ambulances
Our transporter les biessés.

{part Aprista a “inspiré et dirig:
la révolte”.

Les morte et les blessés doivent
être nombreux à bord des navires
de guerre car les équipages mu-
tins furent soumis aux violentes at-
taques aériennes tout l'après-midi.
Les rebelles répondirent par un
violent feu anti-aérien.

Théâtre Ford
C'est mardi prochain, le 5 octo-

bre, que reprendront à la radio
les émissions du Théâtre Ford, un
programme commandité par je
Société Ford du Canada et radio
diffusé chaque mardi soir, de 9 h.
4 10 h, par le réseau francais de
Radio-Canada
La première pièce à l'affiche est

“Le Flambée”, de Henry Kiste-
méeckers. Dans cette pièce humai-
ne et patriotique, trois êtres que
de violentes passions opposalent
l'un à l'autre, s'unissent étroite-
ment pour faire face à l'ennemi
qui menace leur pays. Les rôles Un communiqué du gouverne

ment Jose Luis Bustamente décla-
re que l'opposition formée pir le

principeux de la pièce seront in-
terprétés per Sita Riddez, Fran-
cols Rozet et Jacques Auger.

Comment résoudre les
problèmes de la vie
Par ELISABETH B, HURLOCK, PHD,

prend un grand plaisir
Alors qu'il est à jouer avec eux
tel geste, il mord celui qui x

pourrais-je faire perdre cette mauveise

an
*

Q.—Mon jeune fils, égé de 2 ans,
à mordre ou à pincer ses amis.
et que rien ne fait présager un
trouve avec Ini. Comment
habitude à mon fils?

INQUIETE

quand il fréquentera l'école, 1 ne sera pas très populaire auprès de
ses camarades. Yee que signifie 16 mot douleur, iiExpliquez à votre fils, tout em Ini | fant joindre in parole à Iactiea.donnant une démonstration sur oa | Ensuite dites-tui Qu'il ne faut pluspropre personne, que mordre ou agir ainsi, S'il continue à Je faire,piscer quelqu'un fait mal. Comme alors li faut le punir et l'enforuserwa oufant de deux ans ne peut dass sa chambre Jusqu'à ce qu'il comprendre par les paroles seules

‘

promette de ne plus recommencer.

TPL.
A partirdu 8 octobre, à 8 h. p.m.

votre radio-concours musical préféré

* POSTES:

Des Prix pour fous... Des prix
chaque semaine aux concur-
rents du studio...Et chaque
semaine un merveilleux GRAND
PRIX d'au moins $250.00 pour
fos concurrents à l'écoute.

A compter du
8 octobre,à 8h.p.m.

TR
me

v

Le maitre de cérémonies: Lovis Bourdon
Les vedettes: l'exquise Lucille Dumont,

chanteuse de genre
Louis Bédard et l'orchestre Block Horse
Adaptations musicales de Louis Bédard

CBF, CBV, CBJ, CKCH, CHLT, CHGS, CJFP,
CJBR, CHNC, CKRN, CHAD, CKVD

Une présentation de
la Brasserie Dawes Black Horse

brasseurs de la

BIÈRE BLACK HORSE
Si vous désirez assister à l'émission, diffusée directe-
ment de l'Érmitoge, écrivez à la Brasserie Block
Horse, Station H, Montréal, et vous recevrez des billets.

Me MARC LACO....., don, + nom

figure deja su programme de tant
de causes humanitaires de Ia Mé

tropole, eat l'un des vice-présidents

du 40e appel en faveur des enfants
maiades de l'Hôpital Sainte-Justine
qui se terminers Le 7 ectobre

Prochain.   



 

T
E
N
E

OW
N
T
E
E
E
E
E
E
E

E
E

E
E
E

E
E
E

E
E
E

LE ROYAUMFE
®Mme George Drew donne une conférence de presse ——

8  
IaR

“Se connais mom bomme,” s dit Mme George Drew
en um excellent français samedi
milliers de congrensistes qui manistalent à l'annemblée
générale de clôture du congrès progressiste-conser-
vateur à Ottawn. Réclamsée par la foule, Mme Drew
adress un bref discours aux d'légues. Elle paria
aussi longtemps en français qu’en

Répouse à Tous
NSPTSIT

Q. — Un jeune camarade d'études

à l’université recherche sans cesse
ma compagnie. me témuigne beau-
coup d'attentions, mais à certains
moments, ne semble plus le même

et se permet de plaisanter à mor
œujet ave- ses amis Dois-je atta-
eher de l'importance à ses manières ‘
d'agir et me montrer pius distante”

ETUDIANTE DE DIX-HUIT ANS

R — Les très jeunes gens 1

font souvent preuve de ten- |
dances à la plaisanterie et
méme à un certain cynisme qui

s'aille à de lorgueil et à des
sentiments sincères. Ne vous en
faites donc pas plus qu'il ne

faut au sujet de l'attitude ver-

satile de votre compaznon et

tout on continuant de vous

montrer gentille avec bai, Je
mandez-lui à l'occasion de vous
dire pourquoi ii se permet de

temair ouvertement des propos

peu délicats <ur votre compte.
Me tnutr façon ne compliquez

pas inutikemsent Jens choses,

C'est em voun en tenant avec
vos compagnons à des rapports
de emmaraderie franche que

vous réussirez à vous créer des
amitiés durables.

u. J'aimerale préparer chez
moi, pour consommation domesti-

Que une sauce de Spaghetti italien

à la viande tel que servie dans les

@estaurants spécialisés. Pourriez
vous m'indiquer la manière de
Téussir un plat de ce genre?

R L “Qui aime le spaghetti”

BR — En autant que votre
femme vous permettra l'accès

Aux casseroles ot aux marmites,
Je prrne que vous pourrez uti-

Msey avec succès Ia recette sui-

vante et vous régaler d'un mé
limnge savoureux: 6 à 8 emcen

de spaghetti ranné, cuit «+
amaisonné; 4 bb de boeuf ha-
che om de foie coupé en des;
sel et poivre: à, tasse d'eégnon

cn tranches minces; 5 tasee de
wsment vrrt coupé em petites
languettes; Z3 tasse de pate
de tomate ou de sauce tomate;
1' tasse de compommé conden-
sé où l' mene denn ot 2 bowil-
oa cabew; % € à thé de sel;
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après-midi, au

«
ig
i ë

Mine Drew dit en rançais:

wie A Ve

EMIHES.

--
-  

 

poulet en morceaux, rouler dans la
farine, et faire prendre couleur.
Une demi-heure avant la fin de la
Cuisson, ajouter un paquet de ma
ceront, une boîte de tomates et sel

SALADE DE CHOU ROUGE
1 petit chou rouge
1 cignon

2 e. à soupe de vinaigre
Sel et poivre.

Hacher finement en lanières un
petit chou rouge. Déposer dans un
plat avec de l'eau bouillante pour
couvrir. Laisser reposer environ 20

minutes. Jeter l'eau et assécher
avec un linge. Trancher mince
I'oignon, le méler au chou. Assai-
sonner de vinaigre, de pel et de

poivre. Déposer dans un pkt à se
lade. Servir très froid.

“Redoublons
de zèle”

Toutes les paroisses qui n’ont pas

 

*

mant dans notre langue en des termes
qu'elle a commalt toutes les nuances. Elle demands
par In radie aux Canadiens de fair confiance à

mari, aux côtés duquel elle s’est tenue tout le
comgrès. Sa simplicité et som charme lui

conquis le coeur de tous les délégués.

>»

e connais bien mon
 

OTTAWA, 4 — C'est dans un français très par que Fiorenza Drew
ripendit aux questions des journalistes, après l'élection de son mari,
Phon. George À. Drew, à la direction du Parti Progressiste Conservateur,

*

eorge

samedi après-midi, lors du congrès de ce parti à Ottawa.
TRES EMUE

—_—

rs
. 2 fatiguée,“ dit-eKe, “enfin, je vaisv ùisiblement fatiguée (avant l'an-| Pouvoi. dormir sur mes deux oreil-

nonce des résultats du vote, ses
mains trembliaient un peu) la chur

mante et dynamique épouse du
nouveau leader exprima sa joie
aux membres de la presse et leur
dit sa gratitude envers les délé-
guès qui venaient d'élire son mari
a ce nouveau poste. “Je suis bien

pinrée de Cayenne; % € à thé
de sauce Worcestershire: 3 c. à
soupe de fremage canadien
répé; 1 e à thé de vinaigre.

Pour faire cuire le spaghetti,
faites-le tomber dans une gran-
de quantité d'eau bouillante
salée. Nou:evez-ie, remuez-le
souvemt aavec ume fourchette

pour l'empêcher de coller au

fond. Faites bouillir jusqu’à ce
qu'il soit tendre. Egeutiez, sn
Jez et poivrez

Séparez la viande em petits
morceaux à l'aide d'une four-
chette et assainonmez-ia lézère-
meat. Mettez-la ans ume potle
chaude et faites chauffer jue-

qu'il n’y ait plus de rouge, en
remuant avec ume fourchette,
Retirez la viande et Laissez La
«raime dans la poéle. Mettez
les oignons et le piment vert

dame in graisse: couvr’z et fai
tes cuire doucement durant
cing minutes (Augmenter la

proportion de graisse, si né-
cesssire). Ajoutez ensuite la

viande, 1a pate de tomate et Je

Teste des ingrédients, Laissez
mijoter doucement dix miautes.

Mèjez au spaghetti et faites ré-
chauffer, Servez avec du fre-
mage rhpé si désiré. Cette re
cette permet de servir 6 à 5

les”,

du Collee

qui montrent

2

Dès Je début des assises électo-
tales, Mme Drew avait gagné l'ud-
miration de tous. Elle sut avec
tæct, dire un mot aimable :ux dif-
férentes personnes qu'elle rencon-
tra. Quand ele entra dans le haïl

… pOur la session finale,
en, compagnie de son mari, on lui
fit une ovation. Eile portait un
costume couturier gris, à Jaquette
ajustée, dont l'umpleur de la jupe
était ramemée à l'arrière. Une to-

obtenu leur objectif à l'église, di-
manche. devront redoublér de zèle
a domicile, d'ici jeudi, pour répon-
dre à l'appel des enfants malades
de Sainte-Justine. Le Comité cen-
tral de la Campagne qui ne possède
pas encore tous les rapports des
quêtes disait qu'en raison de l'in-
clémence de la température, en fin
de semaine, la quête à domicile
avait forcément été retardée. Le
comité invite donc tous ceux qui
n'auralent pas encore reÇu la visite
de l'auxiliaire d'adresser leur mous
cription à l'hôpital afin que tous
pubwent se rendre le témo!gnage
d'avoir fait leur part en faveur des
enfants malades de Sainte-Juctine

“C'est griice & toutes les aumônes
recueillies au cours de cette cam-
pagne", déclare le prisid-nt, “que
nous pourrons nider I'hdpital à con-

tinuer son oeuvre de vie à l'endroit
de nos enfants.

N'ATTENDONS PLUS...

Répondons à l'appe! de l'auxiliai-
re qui est celui d'un enfant que
notre générosité aura eontrbué a
sauver. Ce n’est pas un luxe que
dé collaborer à cette camnagne,
c'est une nécessité, c'est un devoir
national. L'hospitalization des en-
fants, on ne saurait trop le rézét-r
est plus dispendieuse que l'hospita-
lisation des adultes et ses revenus
ordinaires bien inférieurs à ses d*-
penses. C'est dans le but de couvrir
son déficit et de malnten'r l'oeuvre

 

dù écouter les résultats du vote à
la radio. Comme on fui demandzit
ses impressions, en tant qu'épouse
du nouveau leader du Parti Pro-
gressiste Conservateur, elle eut un
fin sourire: “Que voulez-vous que

 
PATRON No 576—Délicieux va

deau que vous pourrez offrir à
l’ovension. La confection de cette
toilette de mariée est facile et
amusante. Vous serez surprise du
résultat obtent

Le PATRON No 5376 comprend
Ia poupée de 16 ponces et le pu
trfon de In toilette de martée.

Peur obtenir les patrons de La
“Patrie”, envoyez La somme de
cents par patron, taxe comprise, en
mentionnant très lisiblement: Nom,
adresse, taille et numéro du patron
désiré. Adressez le tout: à Bureau
des modes, La “Patrie”, Montréal,
—_—
que l'hôpital fait appel à la popu-
lation par sa quête annuelle.

DES VIES SAUVES
Elles se comptent par milliers à

Sainte-Justine. Les titres à notre
reconnaissince sont assez grands
pour légitimer une générosité qui
ne connaisse pas de défaillance
puisqu'il s’agit de nos enfant: :
pour qu’ils vivent !

AUXILIAIRES

On prie instamment les auxilia:-
res de faire tenir leurs rapports au
comité de Ja Campagne le plus ases-
dûment possible, afin d'être en
mesure d'établir les résultats a date

Réuniondes
Aides - Maternellles

Le jeudi. 7 outohre, & Zi
1a Fédération nationale Saint-
Baptiste, 853, rue Sherbrouke
les membres anciens et nouv
de T'Assoclation des Aides-)
nelles sont invités tout spée
mant à se réunir. Des f'âres des
Missions R'rangères présentron
“A la Croisée des Chemina’, filin

 

 

   

   

 

 je vous dise? C'est très agréable!”
sonore, Goûter servi, Prix de pic
rrnce en argent.
 

 que chasseur noire. brodée de sou-
tache rouge, lui donnait une allure
très juvénile.  Fille d'Edward Johnson, direc-
leur général de la “Metropolitan
Opera Company”, de mère portu-
Rusise Florenza Drew est douée

3 personnalité.
Quand elle s'adreesa a l'assistance.
Après que son mari eut exprimé ses
remerciements aux délégués, elle
je fit d'une voià douce et agréabie-
Ment modulée. parfois mouillée de
larmes refoulées. Elle remercia la
convention de cette marque d'esti-
me envers son mari: “Je ne puis
que vous dire merci du fond du
coeur pour l'Eppui que vous lui
avez accordé et que vous lui ar-
corderez.

LOURDES RESPONSABILITLS
“Vous lui faites un grand hon-

neur et lui Imposez de lourdes res-
ponsabilités, mais je puis vous as-
surer que Me confiance que vous
lui accordez ne sera pas dèçue. Je
connais mon George, je connais
mon homme”, continuat-elle en
riant, prouvant rinsi qu'elle était
au fait des subtilités de la langue
française.

“C'EST TRES AGREARLE..~
Plus tard. Mme Drew ant aox

L’ART DE BIEN S'HABILLER   

couleur  TTA .

journelates que sen enfants avaient

  

  

N'hésitez pas à harmoniser la

Pour meitre vos jambes en valeur--

 

de vos bas avec celle
de votre toilette.

C'est um secret d'élégance à ne pas oubliss.
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Vaillancourt-Moro

Le 27 sepcembre, à 10 h. 30,
en l'église de Notre-Dame de
l.évie, M. le Chanoine J. Eugène
Carrier bénissalt le mariage de
Marguerite, fl}le du Sénateur et
de Madame Cyrille Vaillancourt,
avec je Dr. Gabriel Moro, de Notre-
Dume deo Graces, Montréal, M.
l'Abbé Emile Thurnel, curé de
Notre-Dame de l’Ancionne Lorette
célébrait la messe nuptiale.

Des massifs de verdare, des pal-
nes et des corbeliles de gialeuls
rellées par des noeuls de tulle
flécoraient l'autel, le choeur, la
nef et les galleries. Des gerbes de
Blaieuis, retenues par des boucles
de tulle, marquaient ks bancs des
invités. Mile Louise Lasnier et M.
Fierre Routet interprétèrent des
chants religieux accolapagnés au
violon par M. Gilbert Darisse. M.
‘aude Lavoie touchait l'orgue.

Mlie Annette Vaillancourt, soeur
de la mariée, était dame d'hon-
neur, Miles Pierrette Moro, aoeur
su marié, Mariette, Françoise et
Ciaire Vaillancourt, soeurs de ia
mariée, étalent demoiselles d'hon-
nur, M. Raymond Vaillancourt,
frère de la mariée était zarçon
d'honneur. Ie Docteur Rolland
Rivet, MM. Joseph Vaillancourt,
Cerard Vaillancourt, .wvoeat, Ar-  

thur Vaillancourt et Roger dean

champ plaçaient les invités.
La mariée entra à l'église au

bras de aon père, Elle portait ane

robe en satin français à reflets
de nacre, aux lignes classiques,
dont la jupe lourdement froncée
formait longue traîne. Une minus-
cule couronne de dentelle frança:-
ec retenait ie long voile de tulle
illusion bordé de fine dentelle de
Lyon, eréation Claire Robert. Eile
tepait un livre d'heures biaac et
or recouvert d'une orchidée blan-
che entourée de délicates fleurs
blanches; les signets étaient noués

de même. La mariée portait à son
cou une croix d'argent ciselé, pré-
cieux bijou de famille.

La dame d'honneur et les de
Moiselles d'honneur étaient vêtues
de robes en faille blanche à cor-
sar"s ajustés, ornés de péplums à
cordelettes petits cols montants.
inpes largzment froncées, ornées :
au bas, de la même fantaisie.

Ja dame d'honneur était coiffée

d'un piateas A cordelsttes ruché
de tulle à l'arrière, création Cisire
Robert; elle tenait une petite cor-
beille de soie blancha décorée de
Rlaïeuls blancs, création McNeil. |
Les dzmoiselles d'honneur por-:

taient des toques à cordelettes voi-
Jes de tulle, création Claire Ro-
bert; leurs mignons bouquats

<<[*]»>

M. et Mme
Jean LONGPRE

par le R.P.
J.-M. Lapointe,

O.F.

(Photo Armour
Landry)

E70

La mire de lu maride était ve-
tue d'une robe longue de crêpe
sillon, gris automne. garnie de
rosettes de perles de crista! d'acier
Bous una cape de iaupe. Son cha-

peau, création Claire Rob.rt, un

relevé en souple velours de Lyon

 

riqué de tantaisive  dautruaclie,

accesgoires or. Son bouquet de
coreage se composait de gardénias,

La mère qu marié portait une robe

longue en crêpe francais vert vic-
torien, sous une écharpe d'écu-
reuil de Russie, un chapeau feu-

tre français beige orné d'une fan-
taisie de plumes vertes et déliea-
tes voilettes françaises, accessoires
assortis. Son bouquet de corsage
ee commosait de roses thé.

Mine Uri ET RECLAIID, de Vi
ses deux filles, DENYSE et SY

 

 étaient de g'afen!s blancs. des pays d'Eurape eccidrntale,  Pacifique Canadien “Empress of France”, peu avant leur départ peur
un voyage de trois mols, au cours duquel ‘H-z visiterent la plupart

A l'issue de la cérémonie reli-
='euse, je Sénateur et Madawe Cy-
ritle Valllancourt reçurent dans

les salons bleus du Château Fron-
trnae décorés de roses rouges et

de glaiculs blancs.

Les nouveaux époux partirent
en Automobile pour New-York,
{Atlantic City, Philadelphie et
! Washington, Poar voyager, Mada-
me Moro portait un costume en
fin lafnage brun sous un manteau
de drap beige garni de vison ca-

! nadien; un feutre français beige
vt brun garnl d’une plume d'au-

truche naturelle, noeud de violet-
te brune, accessoires bruns.

Fiançailles ,
M. et Mme W. A. Willlamson, de

Calumet, Qué., annoncent les fian-
caîlles de leur fille, Jeannine, au

; Dr Roland Hould, fils de M. et de
| Mme H. P. Hould, de Québec. Le
mariage aurn Heu le jeudi, 14 oc-
tobre à dix heures, à Cajumet.

M. et Mme Armand Levasseur,
de Trois-Rivières, annoncent les
fiançailles de leur fille, Antoinette,

{& M. Gabriel Gauvin, de Sorel, fils
[de M. et de Mme Antonio Gauvin,
, de Montréal.

Prochains mariages

M. René Gauthier, Le, et Mme
Gauthier, de l'avenue Brodeur, i
Notre-Dame-de-Grâce, annoncent le

. mariage de leur fille, Pierrette, à
| M. Paul Garceau, C.R. et de Mme
Garceau. La bénédiction nuptiale
leur sera donnée, le samedi 15 oc-
tobre en l'église St-Raphaël d'Outre-
mont,

 

 

Mme Arthur Sarrazin, de Mont-
réal, fait part du mariage de sa
fille, Françoise, à Me Albert Noël,
notaire d'Outremont, fils de M. et
de Mme J. Oscar Noël, de St-Marc-

sur-Richelieu.

La bénédiction nuptiale Jeur sera
donnée dans la plus stricte intimi-
té, le samedi, 16 octobre, à 9 heu-
res du matin, en l'église des Saints-
Anges de Lachine, par M. le curé
Aimé Boileau, V.F., oncle de ia ma-
riée. Pas d- faire-part.

 
croriavilé, P.Q. photogr - avec
LVETTE, à bord du paquebot du
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M. f. Âlbert Morissette, architec-
te, et Mme Morissette, de Québec,
ont l'honneur d'annoncer le maris
ge de leur fille, Marthe. à M. Ré-
ginald Farley, fils de M. et de Mme
R. L Farley, de Plymount, Angle-
terre. Le mariage sera béni le 9 oc-
toble prochain, à Windsor, Onta-
rio, Pas de faire-part.

Mme Albert Lefebvre, accompa-
gnée de sa fille, Simone, séjourne
actuellement à Miami. Elles visi-
teront aussi Bradenton, Jackson-
ville, Washington et New-York.

 

M. et Mme Paul Wâtel sont re-
tournés à Ste-Agathe d»s Monts,
après un court uéjour à Montréal
M. et Mme Watel assistaient, sa-
medi dernier, au mariage Prévos:-
Garneau, à Ste-Dorothée.

M. et Mme de Gaspé Beaubien
sont actuellement au Parc des Lau-
rentides, les invités de M. et de
Mme Henri Bray, de Québec.

Le brigadier et Mme Guy Gau-
vreau sont rcvenus. ces jours der-
niers, de New-York et d'Atlanti>-
City.

 

Mme J. de Corio!.… Pelletier Pas. 

“se une quinzaine à Ste-Adèle-en-
haut.

 

M. et Mme R. Charbonneau ot
Mile J. Marion, sont de Passage à
Ottawa, à l'occasion du mariage
Delorme-Desjardins.

Mlle Claire Corbeil, de Québec,
fest arrivée à Montréal, afin de
poursuivre ses études universital-
Tes.

Mme Edward Pope reviendra ces
jours-ci d'Ottawa où elle est l'invi-
tée de Mle Marguerite Crombie,

Vers La Havane
Une délégation canadienne est

partie samedi, vers La Havane où
elle sera reçue officiellement par
notre ambassadeur canadien en ce
rays.
Te Eroupe accomplit ce voyage

à La Havane, via New-York, Miami
et Washington et est mun! d'une
procurstion de Son Honneur le
maire Camillien Houde.
Le groupement sous l'habile di-

rection de Mlle Jeannine Boisvert,
comprend les personnes dont les
noms suivent :

Mmes A. Godbout, Fernande La-
fleur, de Montréal; Mme L. Moral
de St-Hyacinthe: Mmes Adrienn-
Bouchard, Hélène Letendre et Gere
maine Desjardins, de Mon'réa:.
Miles Marcelle Godbout, F. Wheel-
«Ff, Alice Audet, 8. Young. G. Pré-
vost, A. Audet, Pauline Charette,
Anita Geoffrion, Marcelle Bres-
sard, Suzanne Tétrault et Fernan-
de Lafleur, toutes de Montréal.
MM. Marcel! Lamoureux, Jacques
Lessard, Aurè'e Marchand, Claude
Loranger, Marcel Lamontagne,
Jean-Paul Loranger. Robert Ging-
sley et William Haig.

A son départ de Montréal quel-
ques amis et représentants d'orga-
nismes locaux se sont rendus sou-
haiter “bon voyage” à nos distin-
gués voyageurs. Parmi eux se trou-
valent le lieut-col. Urgel Mitchell
président de l'Union des Latins
d'Amérique; M. Ernest Hooper,
commissaire de la Commission du
Service civil de la cité de Mont-
réal; Mile Jeannette Sabourin. de
St-Jean; Manolita del Vayo, dc

QUEBEC
Le lieatenant - colonel et Mme

A-H.-C. Smith sont revenus d'un
long voyage dans les Provinces
Maritimes,

M et Mme Hubert Larne, de
notre ville, étaient récemmeat de
passage à Rimouski

Mme Gérard Gagnon recevait
hier, à l'heure du thé, à un sho-
wer d'ustensiles de cuisine en
l'honneur de Mile Madeleine Bar-
Ty, à l'occasion de son prochain
mariage.

Le notaire et Mme Aimé Pla-
mondon sont de retour d'une croi
sière sur la côte Nord, A bord duNorth Shore, "

 

M. et Mme Purre Côté, d'Kd-
Monton, Alberta, sont actuclle-
ment de passage à Québec, les
invités de M. et MWme 2. Langlal:,
parents de Mme Cité,

M. et Mme Evert Blomberger
qui ont passé quelques annsog
Québec sont retournés en Hollan-
de où ils demeurent.

Mme R.-J. Chambert est partie
pour Montréal où elle passera quel-
que temps.

Mme Gérard Gagnon. recavra
cet après-midi, à l'heure du thé,
à un “shower” d'ustensiles de cui-
sine, en l'honneur de Mile Mads-
leine Barry, à l'occasion de son
prochain mariage.

’ OTTAWA
le Ministre de Suisse au Cana-

da et Mme Victor Neff, accompa-
gnés de leur fille, Irène, et de leur
fils, Edward, sont revenus par
avion, de Londres, après avoir pas-
sé des vacances en Suisse et cn
Angleterre. Mlle Trine Neff est
partie pour Montréal, où elle pour-
suivra ses études à l'Université
McGill

M. Mector AMard, de l'ambassa
de du Canada à Bruxelles, est de
passage à Ottawa,

Mlle Gertrude Michaud, recevait
ces jours derniers à un shower de
tasses eu l'honneur de Mile Hé
lène Labelle, dont le mariage aura
lieu prochainement.

 

Mme J-K. Molyneux est retour-
née à Calgary après avoir passé
ua mois parmi ses amis d'Ottawu.

M. et Mme R. Charbonneau et
Mle J. Marion. de Montréal,
étaient au nombre des invités au
mariage Delorme-Desjardins, same-
di matin.

Mile Barthe Laframboise étudie
présentement à l'Université Laval,
à Québec, Elle réside au Collège
Marymount.

Une danse, donnée à l'occasion
de ta Convention nationale du
parti progressiste - conservateur,
avec la collaboration de la Jeunes-
se progressiste-conservatrice d'Ot-
tawa, a eu lieu, ces jours derniers
dans la salle de bai du Château
Laurier. La fête réunissait plus de mille invités,

 

Voici une îtenne Nouvelle!
Votre Âge est-il entre 38 et 52 ans et
passez-vous cette difficile péri fone
tioanelle de “14 moyen’ icutière

u noite, très nerveuse, irritable
faible? Définiisement, alors, essayez le
Compneé Pinktran's pour soulager de
selssymptômes" (1 etremcenmépor ceci!
Nombre de :smmes avisées “d'âgeTREstrégrulidrensent pur ai

Smatence ) ces venus.
Le (Compost Pinkham's ne contient

formantsucun parco.iqu” —nulle
habitude, LI aude le nature (vous saves
ce que mous voulons dire\. Ce ranède

 

 
(Pbote Pacifique Canadien)

 

VOUS CONNAISSEZ DES FEMMES QUI
| SOUFFRENT DE CHALEURS

PUIS SONT TRANSIES

2
sam Les Médecins appel-

un effol Conte stomachique.
NOTEZ: Vous préfiveces peut-dtve les

TABLEITES LYDIA E. PINKIAMaves
fer ajouté.

 

COMPOSE VEGETAL Lydia E. Pinkham's



LA PATRIE, LUNDI 4 OCTOBRE 1948

a —_———— Levainqueu: ————__———_ÆB-

i4

   I
Les Chanteurs de Notre-Dame ont célébré, hier, les trente annérs de nuutrise de M. Guillaume Dupuis,

à la tétr de cette chernie. Ms ont également fété le trentièéeme anniversaire d'entrée à la même chorale

de M. Hervé Nantel, be président. Au nom des membres, M. Nantel à présenté un chronométre a

M. Dupuis, et recevait lei-même un cendrier sur pled. On remarque cihaut, M. Guillaume DUPUIS, à la

        

    

     

  

réception de son cadeat A ses cétés sont aacis cing de ses fils, tous membres de In chorale, ninei que le *

RP. Guillaume DUFUIR, CS.C, um autre de ses fils, supérieur de in Maison des Pères de Sainte- , i. A €

Cretx, au Bresil M Amédée Roy, doyem des Chanteurs de Notre-Dame et rédacteur fimancier à 3} A

in “Patrie”, n fait le discours de circomsfance. 1 [à

PESTTEET RES hd 1 5 {
a - IRIs i: 4 on

Le nouveau chef du parti pro- élection dés le premier jour Je chewan, et Dbonald-B, Fleming,
gressiste-conservateur, M. George-|scrutin. Les deux advessaires deldepoté de Toronte-Eglinton, fu-
Alexander DREW, saluant Ia foule| M. Drew, MM. John Diefenbacker,| rent les premiers à féliciter le
Qui l'acclame à la suite de son|député de Lake-Lemtre, Baskat-| vainqueur.

H Délégués du comté de Ch.-Rouville au Congrés cons.

Photo de déféques du comté de Chambls-Rouville au congrès du

parti progressiste-conservateur à Ottawa. MM. J..b. BORDUAS,

de Marieville, JEAN-G. PELOQUIN, de Jlonguenil et J.-H.
OUELLETTE, également de Longueuil discutent de in façon de

votez lors ae l'élection du chef de leur parti,

+

L'actualité en images
M ARTHUR RANDLES. ( BE, souligne au Itcol. J.-L

DANSERFEAU, co-prénident de la délégation québécoise, um point

naillant de la campagne d'aide à la (Grande-Rretagne, lors de Ia
premsière convention antionnie teaue à Ottawa par The United
Emeorgeney Fund for Britain. Oa a édaberé les plans d'une campagne

de souscription qui vres Iamcre be 15 movembre, Le produit de cette
campagne nervirm à l'achat de denrées canadiennes qui seront

distribuées outre-mer sous la surveillance exclusive du UFFB.
Toutes les orgaminations &- secowrs à in Grande-Bretagne au
Canada sont lavitérs à se joindre am mouvement du LEFB. Tout
en comervant leur identité propre, elles pourrent bénéficier de
prix réduits, asenrant sind ame nide plus considérable peur chaque

dollar souscrit.

 

— a —s ses ns as ss Les fem we

DONALD M. FLEMING, (andidat défait aux élections du parti
progressiste-conservateur, photographié alors qu'il empruntait un
avien North Star d'Air-Canads à tination de Londres où Il
assisteras aux conférences des parlementaires du Commonwealth.
M Fleming visit-ra l'Ecosse et l'Irinade du Nord avant de revenir
su Canada à la mi-novemnbre. (Photo Air-Canada)

 

#— Parrain de M. Drew —8

0004040

Trentième anniversaire de maitrise de M. Guillaume Dupuis célébré à l’église Notre-Dame

 
M. {van SABOURIN, leader pre-

gressisteconservateur dans le Qué
bor, profençant le per
lequel II Appuyait in candidature
de M. Drew à la direction do me
part

A l'occasion du trentièmse anniversaire de la maitrise de Ci-haut, les Chanteurs de Notre-Dame, les parents et les
M. Guillaume Dupuis parusi ire Chanteurs de Notre-Dame, de M t
oom fils le RP. Guillaume Dupuis, C.S.C.. supérieur de la
Malsom don Pives de SalnteCroix au Brésil, n célébré ln! Mme Guffiaume D' he

mendh en présence d'un grand concours de parents et d'amie. DUPUIS, C8.C, ML l'abbé Charles DUPUIS, autre fila, M.| A In “Pitrie”.
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C'est le plus heur-usement du monde que MM, Diefenbacker et
Fleming, adversaires difaits de M. Drew à la direction du parti
progressiste-conservateur, ont pris leur échec. On voit ci-dessus
M. DIEFENBACKER félicitant non nouveau chef. Au centre, de
Kauch» à droite: Mimes Diefenbacker Drew. Cette dernière na
prononcé français un délicieux petit discours qui lui a d'emblée

Eagné le coeur des congressistes,

ESC

M. Bracken félicite son successeur: ————%

 

M. JOIIN BRACKEN, chef démissionnaire du parti progressiste-

conservateur, févicite son bucresseur, M. GEORGE DREW, que le

congrès venait d’élire à une très forte majorité dès le premier

tour de scrutin.

ESATO
 

 

M.Diefenbeker félicite M. Drew ——

M. Bracken ne veut pas voter ————8
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@ Le chef national prog.-cons. et le leader québecois 5

 

Photo du nouveau chef fédéral du parti progressiste—conservatewr,
M GEORGE DREW, n'entretenant avec le leader québecois, M.

IVAN SABOURIN.

@_—— Félicitations d’un ancien adversaire: ——B

 

Len deux anciens adversaires de M. Drew à la direction du parti
progrimesiste-conservat-ur furent les premiers à le féliciter de won
élection. Ci-dessus, M. DONALD-B. FLEMING, député de Toronto
Eglinton. serrant la main A M. DREW qu'il félicite du fond du

coeur le sourire aux fèvres.

eue_———— M. Drew enregistre son vote ————P

ML GEORGE-A. DHEW, premier ministre de F'entarte, enregistrant
non vote lors de l'élection du auccesseur de ME. Iracheon à in direction
du parti progremiste-conservaieur. À sen côtés le charmante

Mwy Drew,
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La Revue des cinémas
AU CINEMA DE PARIS

La direction de France-Film +

mis & l'affiche hier “Antoine et
Antoinette”.

Cast un film signé Jacques Bec-

krr. un cinéaste qui monte dans
- lime générale par la qualité de

son talent. “Antoine et Antoinette”
crst la simple vie des ouvriers de

"ris avec leurs joies, leurs pei-
la routine de chaque jour,

rs espoirs. C'est aussi le film

  

in jeune ménage heureux com |
ii y en a tant et qu’on ne con-no

 

p + avoir d'histoire.

Cest avec beaucoup de finesse’
+ de délicatesse que Becker a !.-
sit en images une tranche de vis
duns un jeune ménage parisien.
"mais fi'm français ne nous a

tant fait voir dans le détail ce
Yaris des humbles avec ses petits
boutiquiers, ses midinettes. mes
cnmmères et ce peuple de trawail
Lu irs qui aspirent comme chacun
à améliorer leur sort matériel
Toute la qualité du film repose

«ir s& simplicité, le jeu dépouiilé
tics artistes, un dialogue sans lit-
terature d'où les mots à effets
sont absents. Ti en résulte an réa-
lLsme, ure force qui plaisent au
«néphile moderne qui en a assez

des décors en Carton pâte ct des
discours faisandés.
Becker a senti les besoins ciné

matographiques de son époque
dans ce petit chef-d'œuvre qu'est
“Antoine et Antoinette”.
Les interprètes sont Roger Pi-

gaut, un jeune premier de grant
talent et Claire Maffei qui fat ici
xes débuts à l'écran, après avoir

choisie parmi plus de 300 can
didatcs. Claire Maffet se taille déjà
un succès enviable. Noël Roque-

vert excelle dans son rôle antipa-
thique de l'épicier qu: tente de
séparer les jeunes époux.
Nul doute que le public fera

fête à ce film honnête, simple,
touchant.
On regrette une scène, celle de

Ia bataille entre Antoine et l'épi-
cier. On semble avoir voulu faire
beaucoup d'effet, on l'a manqué
C'est une faute de goût impardon-
nable. dans un flim qui viee à Ia
finesse, & la qualité.

Maurice HUOK

AU CHAMFPLAIN

Le cinéma Champlain Lit à

Taffiche um film français intitulé
“Panique” mettant en vedette
Pierre Bernard, Michel Simon et
Viviane Romance.
mon et Viviane Romance.

I! s’agit d'un mélodrame adroi-
tement fabriqué. Une femme est
assassinée dane un quartier grouii-
lant de Par's. Dès Les premières

images, contrairement à tant de
films de ce genre, le cinéphile sait
qui a commis le crime. L'élément

surprise est-il éfisparu? Nom, au

contraire, on veut savoir comment
l'assassin s'en tirera. Et pendant

une heure et plus, on assistera aux
«fforts inouis entrepris par le cri-
minel pour cacher som forfait, ten-
ter vainement de reporter la res-
punsabilité sur un personnage ha-
bitant le quartier.

Miche: Simon prête Ici sos im
mense talent à une intrigue inté-
ressante. Le dialogue est fort, te
fiim est basé sur une oeuvre dr
Georges Siméon Pierre Bernard
incarne l'as-sassin avec assez d:
conviction. Bernard a habitudc

de jouer les rôles antipathiques.

Le fim comporte des minutes de
tension vraiment poignantes sur-

tout quand la foule se jette pa
erreur sur 1: présunté assassin ©

le poursuit _usque sur les toits.
Viviane Romance jour son rôle

avec sa vivacité habitvelle dans un
genre qui lui sied bien. Ta photos
ævaphie est rFussie sauf en que!

ques tar>s endroite. L'atmosnhèr-
de petit quartisr avec des langues!
Tonnes comme cela. de patite:

œuriosités, le goût de sensationn.

  

Il me s'agit pes ici dune pro-
duction majeure. Le film n'est
pas sans défauts non plus. Le Ca-
ractère incarné par Michel Simon
reste vague et assez obecur. Il a
en certains endroits du film des
réactions peu plausibles pour un
homme de son âge et de son ex-
périence. MH

AU SAINT-DENIS

Renée St-Cyr et Pierre-Richard'
Wiilm, les deux grandes vedettes de
l'écran français, se taiilent un nou-

| Beau Voyage”, principal film a Vaf-
“fiche depuis samedi au cinéma St--

L'action de ce film se passe dans
humble et rude milieu d'un port
de France où Renée St<‘yr incarne,
une jeune et jolie servante qui
“attend son gars” parti dans les
mers du Sud. et cela pendant trois
ans jusqu'à ce qu’elle reçoive une
lettre de lui, l'invitant à venir le
rejoindre. Elle quitte alors a

|France sur un bateau et fait Je
connaissance d'un musicien. Une
nouvelle idylle naît. Arrivée là-bas,
elie apprend que son gars est parti
vers une autre direction et décide
alors de retourner à son musicien.
Dans “Le Beau Voyage”, Renée St-

Cyr, en sa qualité de servante, en
seconde classe, doit laver la vais
selle, cirer, matiquer, frotter vitres
et planchers, se vétir de miséradies
vêtements et donner l'impression
quelle est à jeun depuis 48 heures.
C'est assez pour que lies malheurs
qui la frappent touchent le coeur

des pius endurcis, si son sourire et
ses beaux yeux n'y réussissaient

pas
Le programme se romplète de

“Mademoiselle Swing”, avec Jean

Murat et Elvire Popesco,

A L'ORFMEUM

Dans “Mickey” que présente cette
semaine le cinéma Orpheum on ra-
conte l'histoire d'une fillette aux
allures garçonnières qui préfère in
culotte a la robe et qui est amenée
par ia suite à prendre conscience de
son sexe par une ferdme qui l'a
comprise.
Le film en plus de qualités de

fraicheur dues à la jeunesse de la
débutante Lois Butler. est rempli
de situations amusantes. Lois But-
ler est non seulement une jeune
interpréte, mais aussi une chanteu-

se agréable. Nouvelle Deanna Dur-
bin 7 Peut-être. “Mickey” est l’a
daptation au cinéma d'un roman
intitulé “Clementine” écrt par une
Momtréalaive. Jusqu'à quel point
l'expeit du roman a-t-il été respecté,
seuls ceux qui l'auront lu pourront
le dire. Il reste que “Mickey”, tel
qu'il se présente, est un film des
plus agréables.

A LIMPERIAL

Le théâtre Imperial met à l’af-
fiche cette semaine um problème
de paychoiogie. “Deep Waters”.
La vocation de la mer est profon-
dément imprégnée dans le cour
d'un enfant courageux et dérouté.
II est neveu et orphelin de loup

de mer. Après une enfance mou

vementée, il est place par le Ser-
vice de biem-étre social da l'Etat
du Maine, ches une dame de bon
coeur maig reviche, Mme Mac
Kay. SI l'enfant commet des fau-

tes, pour lesquelles il est puni,

il ies commet pour côrrespondre
à son puissant appel vers la mer.

Il à donc besoin d'attachement et
d'un bon gu:le, on le verra...
Un jour, le gosse, Donny 3fit-

cheli, rencontrera Hart Stillwell
au cours d'une chasse dans le bois.
Hart, un pécheur proprietaire
d'une ile, saisira la vocat.on de
l'enfant et s'en fera le protecteur
mais il se butera lui-même au mê
ne obstic'e. Il aime Mlie Free-
man, l'employée du Service so

cial. Cette aerniére craint ies dan-
gers de la mer, et ne se décide
ja à suivre cet homme g2néreux,
qu'elle aime pourtant. Elle tente
ra aussi d'eicigner Donny de Ia

mer, ce qui lui attirera une dé- @* bien évotuée.  ception :A.lt-ndue Finalement
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“Walls of Serie”—
   

   

LINDA DARNELL, que l'un peut voir cette semaine am Princess
dans “Walls of Jericho”.
 

devant les démarches de Hart et
de Jos, son fidéle compagnon et
qui apparait comme une figure at-
tachante, Mile Freefnan deviendra
l'épouse du pêcheur de homards
et Donny réalisera son rève, non
sans avoir goûté à l'école de Ré-
forme, Du film, il se dégage une
leon: ne jamais entraver la vo-
cation d'un enfant. .

Le second film, “Herc comes
trouble”, donne une idée des dan-
gets quencourent ceux qui de leur
plein gré tentent d'éliminer la pè-
gre dans une ville. Les détrous-
seurs en collet blanc, aidés d'hom-
mes à face patibulaire et de fem-
mes astucieuses, trouvent des com-
p'ices dans des milieux !nsoup-

connés. C’est ainsi que le preten-
dant auprés de la fille d'un ré
dacteur en chef de journal est ap-

pelé à remplacer des démission-
naires... comme chroniqueur de
la police. Aussitôt les confrères
s'empressent de l'invectiver de ta-
quineries. Les situations ébourif-
fantes commencent. Bientôt le
chroniqueur est chargé d’une mis
sion auprès de Bubbles LaRne,
une intrigante. Comme il! parte
trop un alibi le met danse une im
passe. Impliqué dans l'affaire,

après des scènes comiques, il tire
son patron d'un embêtement de
chantage et se montre digne de
celle qu'il aime. Faire face à la
pègre n'est pas mince tâche pour

lui.
Un documentaire, déroulé entre

ces deux films, permet à l'aucitoi-
re d'assister à une procession au
Sanctuaire des Saints-Martyrs Ca-
nadiens & Midland, Ontario.

RE

AU PRINCESS

“Walls of Jericho” que l'on

montre cette semaine au Princess,
Cornell Wilde joue le rôle du jeune
avocat Dave. aux allures estudian-
dines que, ses concitoyens de Jéri-
cho. petite ville de l’est des Etats-
Unis, voudraient envoyer au Con-
grea. Il promet le jeune et brillant
avocat mème s'il est marié à une
femme que l'on nous montre plus

souvent ivre que sobre et même si
son adversaire est son grand ami

Tucker Wedge (Kirk -Douglas),
dont l'épouse, Algeria (Linda Dar-
nell), manifeste beaucoup d'intérêt
pourla carrière de Dave. On devine
tléjà les intrigues. Mais, car il y a
un mais, le beau et énergique Dave

est aimé d’une delle et intelligente
femme-avocate. Julia (Anne Bax-
tet, qui réussira, par le truchement
d'un procés. a se faire aimer &e

Deve. Car elle et Dave sont les dé-
fenseurs, Sans que l'on sache trop

pourquoi. l'épouse de Dave lui loge
une balle de revolver, tout ça en
présence de ia belle Linda. On sait

bien qui sera la première à aller

Dans

il n’est pas mort, cela va de soi. Ce
sera la gentille Julia qui semble
oublier, malgré toutes ses connais-
sances de droit, que son Dave est
marié.

C’est encore Ann Baxter qui a le
role le plus intéressant et elle le
joue bien, Les autres font de leur
mieux.

J.T.
 

AU CAPITOL
Au Théâtre Capitol, “The Street

with no name”, à l'affiche cette
semaine, est une illustration du
travail de la police étatsunienne,
Le FBI, “Federal Bureau of In
ormation”, Plusieurs meurtres
sont commis. L'enquête démontre
que Jes forfaits sont perpétrés par
la même bande, dont on a une
piste. I} faut les prendre sur le
fait. L'inspecteur Briggs se met à
la tâche. À l’Académie de Quan-
tico, em Virginie, il découvre l'as-
pirant préparé à la mission de
s'infiltrer parmi les bandits et les
faire pincer. Georges Cordell em-
prunte la faux nom de
Manly. Les autorités policières lui
préparent un faux dossier
Maniy s’attelle à Ia besogne. Son

habileté au gymnase le fait esti-
mer du chef de la bande, Stiles,
Au commencement tout va bien
pour le détective. Bientôt les hf-
faires se ghteront. Manly sera
soupçonné. Stiles le met au blanc:
il lui tend un piège, car la bande
veut jouer finement avec la police.
Maniy est exposé aux balles de
l'escouade. Sa force et son habile-
té seules le tirent de cette impasse.
Il réussit lui-même à abattre le
She! des bandits dans un vol de
manufacture, qui devait lui être
fatal. Les observations de Cordell
permettront au FBI de découvrir
un traître dans son organisme,
Demory, que Briggs fera coffrer.
Le film donne un aperçu du tra-
vail puissant d'organisation de ce
bureau que dirigeait M. Edgar
Hoover.
De deux documentaires, l’un 3l-

lustre Ja vie de vacances aux Ber-
mudes; l'autre, la position qu’o-
cupent les femmes dans l'indus-
trie et le commerce aux Etats-
Unis, et eolies sont nombreuses.
On donne comme statistique que
Plus de femmes mariées encare
que de jeunes filles travaillent à
l'extérieur de leur domicile. Ce
film vaut comme information sur
leur manière de vivre, mais n’est
pas un exemple à suivre.

AU LOEWS

“Easter Parade”, l'excellente co-
médie musicale à l'affiche cette

 

de de vedettes de l'écran, y com-
pris nul autre que Fred Astaire visiter notre héros à l'hôpital, car
dont la personnalité donne à elle
feule an film, un cachet de di

tinction qu'il
gner.

Fred Astaire (Déa Hewes) y
danse avec cinq partenaires, chan-

te, joue du tambour, fait preuve
enfin, d'une versatilité qui lui est
bien coutumiére. Son rôle est celui
d'un danseur mondain qui a com-
me compagne Ann Miller. Cette
dernière le quitte pour tenter sa
chance seule. Il purt donc à la
recherche d'une autre partenaire
et choisit au hasard une jeune
danseuse — Judy Ga:rland, — lui
apprend quelques danses, mais
voit ses efforts voués à l'insuc-
cès. Ti constate toutefois que Judy
a un genre bien à elle et entre-

vrend de développer celui-ci, de le
faire fructifier. C’est alors la réus-
site, le triomphe. Et ce triomphe

a comme épilogue J'amour que
tous deux ressentent l'un pour
l'autre, amour qui les conduit au
mariage.

convient de eonil-

 

PARIS, 4. (BU.F.) — On
rapporte aujourd’hui a Paris que
la France fait pression auprès de
la Grande-Bretagne pour qu'elle
consente à la nomination d'un
Américain vomme commandant en
chef des effectifs militaires de
TUnion Occidentale d'Europe, en
remplacement du matéchal Mont-
gomery.

D'IRVING BERIINS

“EASTER PARADE”
En couleurs
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co“A Foreign Affair
C'est quelque chese d'hilarant!
 

MARK STEVENS

RICHARD WIDMAKE

“THE STREET WITH
NO NAME”

—CII
DANA ANDRES©TAN PETKEN

“DEEP WATERS”
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Here's Comes Trouble”

 

 

 

   
 

 

CT
A T'AFFICHE

“MICKEY”

“Fighting Back”
 
 

 

“The Walls of Jericho”
avec

CORNET. WILDE 9 LEXUA DARNELL
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L'HORAIRE DU FILM
LOEW'S :—"EASTER PARADE"
Judy Garland, Fred Astaire, Anne
Miller, 10.10, 12.25, 2.45, 5.05, 7.20,
9.40.

PALACE: “A Foreign Affair”
Jean Arthur, John Lund, Marlene
Dietrich, 10.00, 12.20, 2.35, 4.55, 7.13
935.

CAPITOL : “The Street With
No Name”, Mark Stevens, Barbara
Lawrence, Richard Widmark, 10.10
1230, 2.50, 5.10, 7.30. 9.30.
PRINCESS : ‘The Walls of Je-

richo” : Cornel Wilde, Linda Dar-
nell, Anne Baxter: 10.05, 12.20,
240, 5.00, 7.20, 9.40.
IMPERIAL: “Deep Waters":

Dana Andrews, Jean Peters: 10.00.
12.25, 2.50, 5.15, 7.40, 10.05,

 

“Here Comes Trouble”; 11.30
1.35, 4.20, 645, 9.10.

ORPHEUM : “Mickey”: Lois
Butler, Irene Hervey, Bill Good-

win : 11.15, 1.15, 4.35, 7.15, 9.55.
“Fighting Back": 10.05, 12.45,

3.25, 6.05, 8.45.

ST-DENIS: “Un Beau Voyage”,
12.10, 3.25, 625, 940; “Mile
Swing”; 145, 5.00, 8.15.

FESTIVAL
DRAMATIQUE
Le comité régional du Festival

National d'Art Dramatique convo-
que un représentant de chacun des
groupes d'art dramatique à une réu-
nion, en vue du prochain Festival
d'art dramatique.

La réunion sera tenue à l'édifice
de la “Sun Life”, (salon, 7e étage)
à cinq heures, le mercredi 6 octo-
bre.
On procédera à l'élection du co-

mité qui s'occupera du festival de
1949.

Tous les groupes sont invités, aus-
si bien ceux qui ont participé aux
semaines du Festival que ceux qui

n'y ont pas participé.

  

 

 

E Directeur du pot-pourri 8

 

M. GERNAUD LAl'ORacar a
été élu directeur général de l'or

Eanisation du pot-pourri de Ja
Chambre de «ommerce des jeunes
Cet événement aura tout probable-

ment lieu an début de décembre
au manège des Fusiliers Mont-
Royal.  
 

“Vous avez pris l'écrin,
chère amie7* La com-
tesse protesta: elle n'y
avait pas touché. Le
comte ausaitôt pâlit: “1!
n'est plus là; em l'a

volé!

Les deux époux, ayant allu-
mé une bougie, se rendir«nt

dans le cabinet, qu'éciairait
à péine une fenêtre condam-
née, et fouillèrent fébrile

ment sang résultat.
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E-—— Former le citoyen de demain ————

Mariduax 3
NEWSPAPER
Roy werk f,

4

pour tout journal. On Ia propose pour la semaine nationale des
camelots (ler au 8 octobre) qui coincidera avec celle de la presse.
Cette vignette montre le futur citoyen commençant sa vie comme
<amelot mais qui finira peut-être plus tard au Sénat ou dans une

profession brillamment exercée.

 
 

Les cours du
Dr P. Milliez
Voici le programme des cours

que donnera le docteur Paul
Miilies, médecin des Hôpitaux de
Paris, à l'hôpital St-Luc.
Tous les nédecing de Montréal

«t des environs eont cordialement
et gracieusement (Invités à ces
ours qui se continueront pendant

tout le mois d'octobre et qui se
ront d'ordre clinique et théorique
vt faits spécialement pour jies pra-

t'elens.

5 octobre (mardi) 5.00 p.m.—Ouverture
6 octubre (mercredi) 10.30 a.m. — Pre.

s tation de malsles et clinique magis*raie.
7 octobre (jeudl) 5.00 p.m--Les hypér-

tensions par Titention dem.
8 octobre (vendredi) 1030 & m. — Pré-

sentation de m .larles et clinique magmtrale.
11 octobre (lundi) 5.00 p.m.—Comsaideru-

tions sur tes données modernes de l'hyper-
rension artérielle.

12 oclobre «mardi) 10.30 a.m.—Présen-
tation de malades et clinique magistrale.

13 octobre (mercredi) 8.00 p.m.—Loe-
tème aigu du cerveau.

14 octobre (jeudis 10.30 a.m.—Présen-
‘ution de malider et chrique magistr le

15 octobre (vendredi) 5,00 p.m. — Lhe.
rmorracie méningée.

18 Octobre diundi) 10.30 p.m.—Prèren-
tation de malades et clinique magistrale.

19 octobre (mardi) §.00 p.m.—Couphis-
tions nerveuses de l'asotérrie.
20 octobre (mercredi) 10.30 a.m.—Pré

sentation de malades et clinique magistrale,
21 octobre (jeudi) 9.00 p.m.—L'hémor-

ragie cérébrale.
22 octobre (verdredi} 10.30 a.m.—Pré-

sentation de malades et clinique rongie-
trale.

25 octobre (lundi) $.00 p.m —N’phrites
de la scarlatine.

 

26 octobre (mardis 1030 e.m.. Prèse:
tation de malades et clinique magistrale.

27 octobre (mercredi) 5.00 p.m. — Uon-
ceptions modernes sur les néphrites aub-
signés et sur les néphrites hématariques.

28 octobre. (jeudi> 10.30 um —Présen-
tation de malades et clinique magistrale.
29 octobre (vendredi) 9.06 p.rm.—L'éry-

thème noueux,
ood Porembre (mardi) 10.30 am — Pre.

ation de malades et clinique magistrate
3 novembre (mercredi) 5.06 p.m — Les

septicémien znasrodles.
4 novembre (jeudi) 10.30 am — Présen-

tation de malades et alinique magistrate.

La StJ.B. à St-Laurent
L'ideemblée régulière de la So

ciété St-Jean-Baptiste, Section St-
Laurent a eu lieu sous la présiden-
ce d'honneur de M. Arthur Trem-
blay, président général de la Socté-
té St-Jean-Baptiste de Montréal.
Après l'assemblée régulière pré-

sidée par M. Fernand Villeneuve
il fut demandé à M. Tremblay
d'agir comme président d'élection.
Ont été élus dans le Conseil 1948-
49: M. Ros:rio Clermont, président;
M. Jean-Paul Robillard, vice-pré-
sident: M. Fernand Laurin, secré-
taire; M. Marcel! Chagnon, tréso-
rier; M. Bernard Allard, propagan-
diste; M. Rosaire Grou, directeur
de l'Action Nationale; M. Valmore
Lemay, commissaire ordonneteur;
M. Albert Chartrand, porte dra-
peau; M. Fernand Villeneuve, avi-
seur; Rév. Père Curé, Armand

 

 

 Grou, aumônier. 
 

 
La comtesse reprit aussitôt
son sang-frold et tit prévenir le voleur s'était
le commissaire de police. M.
Valorbe, qui arrive rapide-, &ait hermétiquement clone
meat, On le mit an courant. Ea outre, un bahut Ia con-

demmait 4 méi-hauteer.
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ROMAN-FEUILLETON DE LA PATRIE

Les Deux Marquises et
la Médaille d’Argent

 

Dramatique histoire d'amour par Paul ¢'Aigremcat

Paul d’Aigremont a écrit dee choses délicieuses. Au
nombre de ses meilleurs romans l'on place celui que
la “Patrie” quotidienne se propose de présenter à ses
lecteurs à compter du samedi 9 octobre. Ce roman-
feuilleton qui a obtenu un très grand succès en France,
s'intitule “LES DEUX MARQUISES”. Nul doute que le
euccès qui l’attend au Canada sera au moins égal à
celui remporté en France. C’est l’histoire d’une famille

 

noble de France, celle de

 

Germain-Antoine-Gaston
Durnan, marquis de Hautecoeur qui épouse Christine
Albareillos, la première marquise. Deux filles leur
naissent: Germaine et Renée, dont les divergences de
caractère n'ont d'égales que leur grandeur d’âme et
leur loyauté. Christine, malade et incapable de pourvoir
personnellement à l'instruction et à l'éducation de ses
filles, s'assure les services
Montlaur.

d'une institutrice: Julia
Christine meurt foudroyée. Demeurées

orphelines, Germaine et Renée s'éprennent de deux
prétendus roturiers, Didier et Gérard Dours. Gaston de
Hautecoeur épouse Julia Montlaur ,la deuxième
marquise. Les deux soeurs la considèrent comme une
usurpatrice, et Renée, après son mariage à Gérard
Dours, quitie l'hôtel familial. C'est ici que se noue
l'intrigue du roman, et le lecteur voudra euivre l’auteur
dans ses opérations pour le dénouement. La chose en
vaut la peine. Qu’on ne manque donc pas de lire co
dramatique roman d'amour dont la Patrie quotidienne
commencera la publication dès le 9 octobre prochain.

Actions au montant de
$307,500 contre Verdun

La ville de Verdun devra répondre à une cinquan-
taine d'actions en dommages au montant de $307,500
en marge des dernières élections municipales,
Ces diverses actions ont été en-

registrées au greffe de la Cour su;

périeure par Me Ubald Boisvert, C.

R., John Crankshaw, C. R. et J.

Cerini. I y a tout d'abord l'action '

de $25.000 de Gérard-A. Tétreautt, |
candidat & la mairie contre M. Ed-
ward Wilson, inscrite par Me Ubald
Boisvert. il a aussi inscrit une ac-
tion de $10,000 pour M. L. Vaillan-

court et 40 autres actions de $5000
chacune pour les personnes suivan-
tes: Gérard Fraser, Roger Gendron,

Laurent Tétreault, Josenh-Edouard
Viau, Aimé Hogue, Jean-Eusène
Vincent, Roger Lefebvre Henri Pa
bichaud, Rover Hogue, Hermas Co
té, Fernand Ravary, Roméo Au"er-
tin, Cyriac Labelle, Lucien Michaud,
Eddy Chouinard, Frank Gibson. J.

R. Labelle, Charles Paul, Réal Du-
bois, Joseph Raimondo, Oscar Lau-
zon, Irénée Nantel, Jean Youis La-
belle, Christophe Marino, Emile Gi-
guère. Lucien Sauvé, Gerard Fi'z-
gerald, A. J. Verdon, Joseph Nota-
ro, Gérard Desforges, Henry Bow-  ker, Howard Ingles Siscoe, Roméo
Angelini, Jean-Paul! Verville, Gé-

—_———
rard Ryan, Gerald O'Reilly, Wil-
liam Rigby et Réal Lecavalier.

DE PLUS
De son côté, Me John Crankahaw,

CR.. a enregistré une action de
$25,000 pour John O'Meara, avocat
de Montréal, une autre de $25.500
pour John F. Boyle, candidat dana

la division Ste-Anne aux dernières
élections provinciales, une troisiè-
me action au même montant pour

Robert J. Clarke, une action de
815,000 pour John G. Carline et une

action au même montant de $15.000
pour P. FE. Levert. Les actions ins
crites par Me J. Cerini ont été pri-
res au montant de $10.00 pour Ger-
main Angrignon, $10.000 pour J. L.

Char‘r~nd et $5000 pour Chatles
Arcand. ;
La plupart de ces actions sont

Prises pour fausses arrestations. 1æs
demandeurs allèguent qu'ils ont été
appréhendés sans mandat dans les
deux principaux comités de Gérard-

A. Tétreault et qu’on les a gardès
pendant tout l'après-midi du vote,
au poste de police, jusqu'à la fer-
movre des polls, Te 5 avril dernier,

dipes co CELEBRE ROMAN
«+ MAURICE LESLANC

 

Le commissaire pensa que

par Ia fenêtre:
introduit,
mais elle

qui précédaient son

Ia banque,

La comtesse a,it au COM
missaire que personne be sa.
wait où l’on cachait le collier
pendant les que!q:tes heures

Ee)

 

seule peut-être Hen
Tiette… C'était une

amie de couvent, veuve
d'un humble ouvrice,
que la comteese avait

recueillie, qui vivait
avec non fils, nu même

Rage,

dépôt à
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Début de la Petite Série
Mondiale à St-Paul‘demain

Les Royaux de Montréal seat partis bier soir penr Saint-Paul,

où ile rencentrerent les Saints dane la Petite Série Mondiale de 1948.

Le club St-Paud a triemphé des Red Birds de Columbus, 5 3 3, hier

Cp

 

Le Canadien commence sa
tournée par une victoire

WINNIPEG, 4 — (PC) — Le Canadien a ouvert sa série de six
——— joules exhibition dans l'Ouest camadien em tricmphant d'un club

d'étoiles fermé de joueurs de Winnipeg et de quelques Canadiens,
par 7 à 3 à l’Amphithéätre, ici samedi soir, Elmer Lack et Kenny
Mosdell avec respectivement deux et trois buts furent facilement les

après-midi pour remporter les bonneurs de la série fimale dans l’Asse

cision Américaine.

La Priite Série Mondiale c>m
mencera mardi soir a Saint-Paul
Les trois premières parties seront

.>uüées la-bas et les deux clubs re-
vu iront ensuite à Montréal pour

t-"miner la série de quatre dans
# pt.

les Royaux font le voyage par

“ain, et ils n'arriveront a St.
que mardi matin, ce qui si-

ngilie que la première parte a
Montréal aura lieu samedi pro
‘iain =: la température n'inter-

-.-nt pes.

NEWCOMBE LANCERA DEMAIN

Don Newrombe, le meilleur lan-
« ur du club Montréal sera Ie
choix de Clay Hopper pour lancer
dans le première joute. Jack Ban.

t« lancera probablement dana la
:=-vonde partie.

Tous les joueurs des Royaux

sont en exceliente condition phy-
que. CHff Dapper et Oscar Gri-

mrs soft déjà rendus au St-Paul,
>Ü ils avaient été envoyés en mis-
ln speciale pour constater les”

fniblesses des joueurs da St-Paul!
+t des Red Birds de Columbus.
les experts favorisent les Royaux

de Montréal pour remporter les
honneurs de la série. S'ils ru.|
sissent, ils en seront à leur deu-;
xiéme exploit du genre en Fespac-|

d. trois ans. |
Cette série «uscite um immens-

intérét, étant donné que les deux
“tbe aux prises font partie d:
système de clube-fermes des Dod-

xers de Brooklyn. Les Saints de
St-Paul, dirigés par Wally Alston
un pilote âgé de 34 ans seulement.
comptent dans leur aiignement
plusieurs exporte-couleurs des

Royaux de Montréal dont: Ear!

  

  

 

Den NEWCOSMBE
——

Naylor, un voltigeur, Ferrell An-

derson, un receveur et Spide Jor-
Rensen, un joueur d'intérieur. Dan
Bankhead, un ianceur qui apparte-

nait au Royal, vient d'être vendu
au St-Paul

 

Comme les Royaux seront pro-
bablement engagés avec St-Paul
dans la Petite Série Mondiale di
manche prochain, les Alouettes de-
vront probablement remettre à
pius tard !a partie de football
qu'ils doivent jouer contre Ottawa
au Stade ce jour-là. Cette joute
sera remise, à moins que Mont-
réal ou M-Paul ne s'assure les
honneurs de la Petite Série dom
diale en quartie parties.

 

 

  
C-H-L-P

Les parties de baseball de

 

Petite Série Mondiale

 

a St-Paul, seront radiodiffusées par le poste CHLP,
mardi, mercredi et jeudi par gracieuseté de la
brasserie Molson et du journal la “Patrie”.

irradiera la

la Petite Série Mondiale,

 

ST-PAUL SE RALLIE POUR>=. i i
ÉLIMINER LES RED BIRD

Les Saints de St-Paul ent remperté les honneurs da détaël de

l'Association Américaine de baseball, hier, cn triemphant des Red
Birds de Columbus, § a 3. Par ce
rencontrer les Royaux de Montréal dans la Petite

Le club S:-Panl à complété Livr,
apres-midi un brillant ralils men
pour éliminer Columbus. Après

avoir trtomphé en 14 manches

samedi soir,

 

 

gain, ils ont gagné le privilège de
Série Mondiale.

TTrea TTInm
*u ole l’a placé dans plusieurs si-
tuations eritiques,

Ferrell Anderson a été le meil-
les Saints l'ont +m- (leur frappeur de la journée avec

porté sans trop de difficultés hier| ÿN cop de circuit et un simple,
Phil Ha"zhstad, Met

Birds A quatre coups sûr+,

Himes et faisant compter deux points. Eric

Morris Martin ont tenu les R-d! Tipton s’est aussi distingué pour
tandisjles vainqueurs avee trois coups

que les Saints ont réussi 13 coupe Simples.
contre Charlie Siancen et
autres lanceurs.

deux

Hauzstad, qui a été envoyé anx &

douches à la vixième manche, a' Anmiersor: Stancew, Hacdix Ts,

r«çu de crédit de la victoire, et

Etanceuz a été !e ianeeur perdant.

Haugstad n'avait alloué qu'in,

eoup sûr lorsqu'i} a quitté le mon- |‘
fleute, mais son manque de con-

  

  

= aol

 

~ HaugstasHimes

Garagtola.
(@R-Paisl gagne, mmeslleur. série 4 3).

SANE
ur

timène | J Lon 016 008 08 -
fm Maria (9)Andersen,Mmes”
«Gene

 

| Saint-Paul

    
      

lies201 061-313 2
000 $63 601 - 3 4 1
(6),Marie (8) et

Boers 9)

uno éd 19000 833 13 2
173

BASE

 

HIER

Association Américaine

(Finales Shaughnessy)

5. Columbus 3 (7e
* Joute de la série 4 de 7. Saint-Paul
<agne in série 4 à 3).

Ligue Natiennie

Philadelphie 4, Brooklyn 2
Boston 11, New-York 1.
Cincinnati 1, Pittsburgh 0.
Chicago 4, Saint-Louis 3.

Poston 10, New-York 5.
Détroit 7. Cleveland 1.
Washington 7, Philadelphie 2.
Chicago 10. 2. Saint-Louis 5, 2

(Ze joute arrêtée à la fin de Ja
! Be manche. cause de noirceur).

SAMEDI

Association Américaine

(Fiaales Shaughnessy)

Saint-Paul 3, Columbus ! (@
joute de la série 4 de 7. Les deux
clube étaient égaux 3 a 3).

Ligue Nationale

Brooklyn 5, Philadelphie 4.
New-York 8, 1; Boston 2, 2.

int-Louis 9, Chicago 0.
(Seuies joutes cédulées.)

Ligue Américaine

Cleveland 8, Détroit 0.
Boston 5, New-York 1.
Washington 7, Philadelphie 1.
«Seules joutes cédulées.)

AUJOURD'HUI

Ligue Américaine

Cleveland à Boston (joute de
détail qui désidera de la première
position).

CLASSEMENT FINAL
Ligue Nationale

G. P. Pct. Diff
Boston . . . . 91 6 58 —
Saint-Louis . . 86 68 552 64
Trooklyn . - . 84 70 545 7h
Pittsburgh . . . 83 71 539 8%
New-York . . . TS 76 506 13%
Philadeiphie . . 08 88 429 23%

{| Cincinnati . . 64 8 418 27
fl! Chicago . . . . 6 90 416 27%

| Ligue Améri-aine
t G. P. Pct Diff
Cleveland . . . 96 58 63 —
Boston . . . . 96 58 63 —
New-York . . . 9 60 610 2
Philadelphie . . 84 70 345 12

| Détroit . . . . 78 76 506 18
Saint-Louis . . 30 94 386 36%
Washington . . 56 87 266 "304
Chicago . . . . 51101 336 43 Ligue de la Côte du Pacifique

 

Pet Diff -
. £08 —
. 356 2
. 102 38 543 12

oie.... 93 95 495
Lo. . 89 99 473 25

Hotaa”. . B4 104 447 30
Fan Diego . . . 83 105 441 31
Sacramento . . 75113 399 29

 

 

Les TForestiers Catholiques de
Drummondville et St-Jérôme ont
divisé un programme double dans
ia ligue Laurentienne, htier. St-

Jérôme a gagné la première partie
11 à & alors que Bouffard a al
Joué seulement 9 coups sûrs et

qu'il a retiré 12 frappeurs au bâ-
ton. Gaétan Charbonneau, Tino
Martin et Henri Campean ont ob
tenu trois coups sûrs chacun.
Les Forestiers ont gagné In

deuxième partie, 4 à 2, alors que

Bourbeau à gagné un duel de lan-
ceurs contre Aubry. Couture Ber.
nier et Dionne ont britlé au bâton.

 

 
 
 

étoiles du Bleu-Blanc-Ronge.

Une foule de près de 4,000 person-
nes remplissait l'aréna et elle a
maintes fois applaudi le jeu bril
lant des équipiers de Dick Irvin. Le
Canadien alignait ses principaux

joueurs, soit Kenny Reardon, Emi-
le Bouchard, Elmer Lach, Maurice
Richard et quelques autres, tandis
qu'on préta les joueurs Roger Lé
ger, Gerry McNeil, Glen Harmon.
Billy Reay, Joe Carveth et Doug
Harvey au Winnipeg.
George Robertson a de nouveau

très bien fait aux côtés de Richard
et Lach, tandis que Jacques Ri-
chard, jeune frère de Maurice, a
impressionné pour les vainqueurs.

Conime toujours- Reardon et Bou-
chard ont brillé d'un vif éclat à la
défense tricolore et i! faut dire
quelques mots du beau travail de
Bob Decourcy, gardien du club St-
Paul de la ligue des Etats-Unis, qui
a remplacé Bill Durnan, bieasé, et

Qui a fait maints arrêts miraculeux.
principalement aux dépens de Reay
et Carveth.

L'autre buts des Canadiens fut
compté par Robertson. Billy Reay

fut le meilleur compteur du Winni-
peg avec deux buts tandis que

Andy Hebenton compta une fois.

DURNAN AU REPOS

Entre les lignes bleues. . Bill
Durnan s’est blessé à une cheville
durant la pratique tenue vendredi
après-midi et il n’a pu prendre part
A la joute de samedi. I! prend beau.
coup de mieux toutefois et croit
pouvoir être à son poste lundi soir

lorsque les joueurs d'Irvin joueront
à Régina.

Irvin demeure à Régina et on re-
cevra naturellement les joueurs
avec éclat dans cette dernière
ville... Jacques Locas, revenu au  

 

Feu pour la pratique de vendredi
après avoir été blessé durant l'en-
trainement à St-Hyacinthe, a dé
quitter la joute de . medi après la

première période.
Mardi soir, les Canadiens joue-

ront a Moose Jaw, puis ils revien-

dront jouer à Régina mercredi, puis
une seconde fois à Winnipeg jeudi
soir... Vendredi. les Canadiens

passeront la journée à Winnipeg et
les joueurs canadiens-français du

club ainsi que quelques joueurs de
langue anglaise seront reçus au
collège des Jésuites à St-Boniface.
une banlieue canadienne - ‘rnçaise
de Winnipeg... Les représentants

de Montréal semblent déjà très po-
pulaires dans l'Ouest et, après cha-
que période ainsi qu'après la joute.
samedi, des centaines de jeunes ont
envahi la paticoire pour obtenir les
uutographes des Richard. Bou-
chard, Lach, Reardon. Durnan,
Harmon et les autres.
Première période
1—anadier ~. tach

dftrchard)
2—Winnipeg: Keny

(arvetl, Dbissault) . ., 9.49

 

2-Canadien: Mosdel:
(Fillion, Reardon) ...... 14.43

4—Winnipeg: Reay Carveth) 19.07
Punition: Reardon.

Deuvzième période
S—"anwdten: Moadell

(Fillion) ......... a... 6.22
6—Winnipez: Hectenton

(Dunsmor BouMon) ... 16.48
Punitiona Borohoj, Heardon.

Trolinième période
T<anedien: Mosdel!

(Fillion)
2 ten; Bouchard

 

 

(J. Richard) sacoec0e 7.20
9—Crnudien: Lach

(Crothers} ........... .…. 16.57
16-—Canadien: Hobertsoi

(lach) 18.56
Punition: Dorohoy, Harvey.

 

Arditres: Vic Linquist et
Lyndon, Winnipex.

Lorns

Jimmy Moore permet aux Dallas
de triompher du Royal 4 à 3
 

Jimmy Moore, Pan dernier de Royal Junior, a permis aux Texans
de Dallas de triompher du Royal Senice, 4 à 3, au Forum, samedi
soir, alors qu'il a compté le point victerieux vers la fin dela troiet derniire période.

re Toran Lange ème de La partie pour
Moore. Howie Morenz a compté l’autre tandis que Bob Fryday, Chff
Malone et Bob Pépin ent caregistré les buts du Royal.
Cette partie d'exhibition a été

disputée à une vive allure et mar-
quée de 14 punitions dont des
majeures à Moore et Fernand Gla
du pour s'être battus. Squee Allan,

jeune joueur du club de Lex Cook
s'est fracturé une jambe dans la

! deuxième rériode alors qu'il est

tombé après
avoir été mi
durement en
échec par Jim-
ny Orlando du
Royal. Les bâ-
tons ont été te-
nus passable.
ment élevés et
les mises en
êchee rudes très
fréquentes. Les
arbitres Sibby
et Ernie Mun-
dey ont eu fort

A- faire pour
z maintenir "or

Jacques Plante dre.

PLANTE INVINCIBLE

Le Royal a eu l'avantage du jeu

à Plusieurs reprises durant la par-
tie, notamment dans la troisième
période, mais le jeune et brillant
Jacques Plante. l'an dernier des
Citadelles de Québec, a affinhé
une tenue vraiment remarquable
dans ses filets pour priver le Royal

de buts certains à plusieurs re-
prises. Plante a remplacé Paul
Bibeault dans les filets du Dallas
et il a été a la hauteur de la si-
tuation.

SHAWINIGAN PERD

Hier, te Dallas 2 joué une exbi-
bition à Shawinigan contre les  
 

Fcataractes de la ligue Québec Se-
nior et les Texas ont de nouveau
triomphé, 3 à 2, grâce à un ral-
liement soudain dans les dernières
minutes de la partie,
En effet, Shawinigan menait 2

À O six minutes avant la fin,
quand des buts rapides de Char-
lie Gagnon, Georges Bougie et
Jimmy Moore ont assuré la vic-
toire aux Texas. Les cerbères Paul
Bibeault du Dallas et Les Colvin
du Shawinigan Falls se sont Ji-
vré un passionnant duel dans leurs
filets respectifs,
Jack Carthy et Eimer Stecla

ont compté les huts des perdarts.
Première période

 

1—Dall Moore ......... 0.2%
2—Rny Fryday

Morrisnn, Eramtordy Loo. 10 22
Puniticns: Galbraith, Rickey, Or-

lando.
Deuxième période
3—Dnlias: Allan

(Gegn-n, Petrie) ... 7.23
4—Dali Morenz 8.3%  =—Royals: Malone

APEEILY) .....……evocce Î2.6—Koyais: Vous sever 12.40
(Mnlone, Orlando) ...... 13.54

Haggerty,Punitions Gagnon,
Mazur, Orlando, Galbraith cv,

alias Wore
oreng, Bougie) ....... 14.48

Punitions: Moore (@ mires et1 majeure, Gtafu, 1 majetre).

HAMILTON, 4. Scotty Ban.
kine a gaguné le marathon de Ha-
milton ici samedi em courant Ia
distance de 19 milles en 52 minu-
tes et 23 secondes. Bankine est ar-
rivé 30 secondez en avant de Pit
Steiner qui a'e-t c'arsé deuxième.
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Cleveland et les Red Sox
égaux en première. positionCLEVELAND - BOSTON
 

 

Les Indiens de Cleveland et les Red Sox de Boston ont terminé
Ja saison régulière sur wa pied d'égalité en première place dams la
LE rie Lier aprèsmi
les Tigrs Je Ditroll, tandis
de New-York, 10 à

Las deux clubs ont donc terminé
la saison avec des records identi-
ques de 96 victoires et 58 défaites
ot la joute de détail “sudden-death”

d'aujourd'hui décidera non seule-
ment du championnat mais œussi
du représentant de le ligue Améri-
caine contre les Braves de Boston
dans ja Série Mondiale.

Les Red Sox auront un certain
avantage parce qu'ils joueront sur

leur propre terrain et leurs lan-
cœurs sont en excellente condition.
Le vétéran Etis Kinder n'a pas
lancé depuis mercredi dernier, tan-
dis que la recrue Mel Parnell, qui
a un excellent record contre Cleve-
land, a eu un repos de trois jours.
Les Indiens devront compter sur

Bob Lemon, ‘qui a lancé pendant 8
manches hier et i pourrait fort

bien retourner au monticule cet
après-midi. On rapporte cependant
que Feller, qui tentait de remporter

sa Be victoire consécutive, serait
affiigé d’un mal de bras.

Hier, Feller a faibli à la troisième
wmanche. M a alors accordé un but
sur balles à Johnny Lipin, Connie
Berry à suivi avec un simple et
Vie Wertz a commencé la débâcle,
avec un deux-buts. Dans cette
manche, Détroit a compté quatre
points, soit un total suffisant pour
s'agsurer la victoire. Les Tigers
ont compté deux autres points à la
de et ile ont réussi leur septième
point à la 9e sur un but Sur balles
et un deux-buts de Lipon.

Cleveland à compté s0n seul point
à le neuvième sur deux buts sur
balies et dey simples d’Allie Clark
et Joe Gordon.
Le gaucher Hai Newhouser était

en grande condition et il n’a alloué
que 5 coups sûrs pour remporter
Ma 2le victoire de Ju saison contre
12 défaites.
A Boston, les Red Sox ont dé

clenché une offensive de 15 coups
pour l'emporter sur les Yankees
10 à 5. Earl Johnson, qui a rem-
placé Joe Dobson a Ia 5e manche, à
reçu le erédit du gain, tandis que
Bob Porterfield qui a été victime
d'un ralliement de 5 points à le
troisième manche « subi ie défaite.
Dom DiMaggio et Vern Stephens
ont obtenu un coup de circuit cha-
cun pour les Red Sox, tandis que
Joe DiMaggio des Yankees a obte-
nu quatre coups sûrs. dont deux
doubles.

Ailleurs dans Wm liçue Amérieai-
ne, les Athlétiques de Philadelphie
ont été défaits par les Sénateurs de
Washington, 7 à 2. Rae Scarbo-
rough @ limité les Athlétiques à
quatre coups sûrs pour réussir gon
15e gain de la saison, tandis que
Phil Marchildon a subi la défaite.
Eddie Yost et Sherry Robertson ont
réussi un coup de circuit chacun

pour les gagnants.
Les White Sox de Chicago ont

défait les Browns de St-Louis, 10 &
5, dans la première partie d'un pro-
gramme double. Bill Wight a ac
cordé 12 coups sûrs aux perdants
mais il les a bien espacés pour
remporter la victoire. Fred San-
ford a subi la défaite. Ralph Hod-
gin @ obtenu trois simples conséeu-
tifs pour les White Sox.
La deuxième partie a été arrêtée

alors que le score était de 2 à 2
après huit manches. Ned Carter
après huit manches Ned Garver
et Randy Gumpert se livraient un
beau duel! au monticule. Al Zaril-
la a frappé son 12e coup de cir-
cuit de la saison pour les Browns.

LES CARDINAUX DEUXIEMES

Dans Ja ligue Nationale, les Bra-

ves de Boston ont terminé la sai-
son par une victoire de 11 à 1
sur les Giants de New-York. Le
xérant Billy Southworth des Bra-
ves a profité de cette partie pour
faire pratiquer cing de ses lan-

ceurs en vue de la série mondiade.
Nels Potter qui a lancé les trois

premières mænches a reçu le cré-

dit du gain. Bob Elliott 2 assuré
la vicioire aux Braves dès la pre-
mière manche en frappant un

veup de ciscuit, son 23e de ia sai

Cleveland a perdu 7 à 1 contre;
que les Red Sex ont défait les Yankees

    
HU _
LoNS

Hal NEWHOUSER

 
 

son, alors qu’il y avait deux cou-
reurs sur les buts.

Johnny Mize des Giants a frappé
son 40e coup de circuit et il a
ainsi terminé ia saison sur un
pled d'égalité avec Ralph Kiner
des Pirates de Pittsburgh. Mize a
ainsi remporté le championnat deg
rappeurs de longue distance pou:

la deuxième année consécutive.
Les Cubs de Chicago ont défait

les Cardinaux de St-Louis, 4 à 3.
Malgré cet échec, les Cardinaux
sont restés en deuxième position,
jes Dodgers de Brooklyn ayant été
battus par les Phillies. Bob Mec-
Call a été le lanceur gagnant et
Murray Dickson le perdant. Wal-
ker et Mauro ont réussi des coups
de circuit pour les Cubs.
Les Phillies ont défait les Dod-

gers, 4 à 2, alors qu'ils ont profi-

té de 5 erreurs des Dodgers. Curt
Simmons a limité les perdants à 8
coups sûrs, mais #1 n dû être aidé
par Jim Konstanty à la Se man-
che, Rex Barney a subi la défai-
te.

Les Reds de Cincinnati ont
blanchi les Pirates de Pittsburgh,
1 à 0, alors que le vétéran Johnny
Vander Meer n’a alloué que deux

coups sûrs pour gagner un duel
de lanceurs contre Vic Lombardi.
Vander Meer a ainsi remporté sa
17e victoire de ia saison contre 14
défaites.

La saison régulière dans les ma-
jeures à donc pris fin aujourd'hui,
Cleveland et Boston ont terminé
sur un pied d'égalité en première
position dans la ligue Américaine.

Les Yankees de New-York me
sont classés troisième et les Athlé-
tiques de Philadelphie quatrième.

Dang la ligue Nationale, Les
Braves de Boston l'ont emporté
facilement per une marge de 6

parties et demie. Les Cardinaux
de St-Louis ont terminé deuxiè-
mes, les Dodgers de Brooklyn trol.
sièmes et les Pirates de Pittsburgh
quatrièmes

Jacques Jeanneau

avec Sioux City

 

 

Jacques Jeanneau, Je jeune droi-
tler de Montréat qui était avec Je
club St-Cloud, de ja ligue Northern,
cette saison, à été vendu au club
Sioux City de a ligue Western, un

circuit de catégorie “A”.
Jeanneau a gagné 14 parties ot

aubi 4 défaites à St-Cloud cette
année, et dans sa dernière partie
de la saison, il a établi un record

pour Ja iigue Northern en retirent 15 frappeurs au bâton

 

 

LIGUE xx

AMERICAINE

Détroit ONYZonal —; 15 €
Cleveland 000 Ov Goi—t 50
Newhoumer ot Bwift: Feller, Zl-

| dak 3), Klleman 8), Gromek 14),
et Hezan.

it cie 5 110
005 v34 10x~44 15 Ÿ

Portertield, Raschi (3),
68), Page (x) et Silvera,
Dobson, Johnson (5)

  

   

  

  
Heynolds
Houk (7)

Ferris ci»
pat Tebbetts.

Washington 620 #02 O34—7 12 +
Philadelphie . 100 050 toñ—2 4 1

Scarborough et Barly, Msrehil-
don et Beucker,

Première partie:

Nt-Louis . 600 021 Ju. 3121}
¢hicago » 100 450 © x—10131
Sanford, Direws (5), Widmar (i).

Ostrowski (7), Gerheauser (8) ot
Moss: Wight ot Robinson,
Deuxième partie:

      

  

 

  

st-Louis 100 010 D0—2 9
Chicano 110 0060 VO—2 & ©

Carver et Partee; Gumpert ot
Trush. -

SAYED

fwtroit 00TM à 2
Cleveland -. boo = onx—8 11 !

Kretlow, Trout«4 Overmire

 

(7) et Swift orden et Hegan.

New-York vho 560 160—1 5 0
Houston | 2164 voy--S 50

“Byrnes, age L ecnobis (6).
Marshall (3) et Silvera, Houk (i).
Kramer a1 Tebhetts
Washington, 006 10€

  

 

006 10H 1—712+
    

Seules parties à l'affiche.

LIGUE x x

NATIONALE

 

       nstanty (9)©
Hatten (7),

 

Branca

.… 10 00211 16 ©
. oie vu rg 1 81

Shoun (2).

 

   
Voiselle(3.

Hogue (7), Antonelil ¢3) et Sal-
keld, Rurris (3). Konikowsk!, Lon.
Pardo 18): Trinkie (k) et Yvars,

a 011 506 655—3 61
=louis 600 our o38—3 70
“McCall Dobernic(5)+tWalker:
Dickson, Brecheen (8), Dusak (3
et Lice.

Pittsburgh
Cincinnati Muy Oo

Lombardi et Rlutis Vandermeer
et Lamanno.

  

   

 

savent
Philadelphie . 002% #o0—4 64
Brooklyn 400 vol 0035 8 1

Reberte, I'oasehl (1). Heont
(3), Koecher (6) et Seminich:
skine, Roe ($4) et Campanella.
Premise partie:

 

an
E--

   

  

Hostan 010 Avg 016-3 7 3
New-York 003 201 2x8 102
Spañn. Tarrolt (8) eu Baikeid.

Buwrris (7); Webb et Years,
Deuxidme :

Boston $1
New-York 30

Arrêtée à la 7e, nncceurt.
Bain, Voinelle 6) © Masi; Kenne-

dy et Westrum. -
Thicaæs . 604 on 06-65:
<t-Iacut . 011 428 5ôx__8 12 2

Borowy, Harker 40, Doherni
18), Rush (4) € MeCullough: Eraz-
le. Hearn (6) et Rire.
Geules joutes au programme.

   
  

  

Lyons démissionne

CHICAGO. — Ted Lyons a

désaissionné hier comme gérant
des White Sox de Chicago de

Msoligue Américaine. Jack On-

slow, pllote du club Memphis,
une ferme des White Sox dans

La Southerm Association, à in-

médiatement été nomgsé pour

hui succéder. Jyons, qui a rem-

pincé Jimmy Dykes au cours
de is maison 1946, avait un con

trat qui prenait fin héer. .

———————————————— 

Philadelphie. 401 008 gu@—1#1

Welk, Welternth etOkie,
Earty (75: Melahan, Holborow ti)
et Jiureker,

19

PARTIE DE DÉTAIL

| Le représentant de Ia ligneAméricaiAméricaine daus la Série Mondiale
de 1948 sera choisi cet après-midi alors que les Indiens de Cleveland
rencontreront les Red Sex de Boston, à Boston, dans une partie
“sudden-death”. C'est la première fois dans l'histoire de ce circuit
que la saisen régulière prend fa avec une égalité en première position.

| Les deux gérants — Lou Fuu-x
dreau du Cleveland et Joe McCar-
thy du Boston — ont refuséde ré-

enverront au monticule.

McCarthy a déclaré après la vic-
toire de Red Sox: J'ai fait trava!l-
ler tous mes lanceurs dans le “bul-

pen” cet sprès-midi et je n’ai au-
cune idée du lanceur que j'emploie-
rai demain”.
On croit cependant que McCa-

thy choisira Ellis Kinder (10 vie-

toires et 7 défaites). un droitier
ou Mel Parnell (158) un gaucher.

Denny Galehouse (8-7) est aussi
une possibilité.

Boudreau a dit:

véler l'identité edes lanceurs qu'ils

 
 

débutant sera Bob Feller, Gene
Bearden ou Bob Lemon. Permonne
ne conoamitri l'identité de mon

| choix avant be début de la partie”.
mn est auaai posible que Bob Mun-

crief suit nommé. Muncrief a ob
tenu de beaux succès contre les
Red Sox durant toute la saison

| alors qu'il portait les couleurs des
Browne de St-Louis.
Quel que soit le vainqueur de la

partie d'aujourd'hui, ka Série Mon-
disle commencera mercred! à Bos-
ton, terrain des Rraves. champions
de la ligue Nationale.

| La partie de cet apras-midi come

 

 

“Mon lanceur mencera à 1 heure 30.
 

 

CHICAGO, 4. (P.A.)— Ted Wil-,Mize
liams, des Red Sox de Boston. a
remporté le championnat des
frappeurs de la ligue Américaine
avec une moyenne au bâton de .370,
soit la plus haute moyenne depuis
1941, alors que Wililams gagna le
premier de ses quatre champion

nats avee un pourcentage phéno-
ménal de 408. Il a frappé .376 en
1942 et {43 l'an dernier.

La jou'e de détail d'aujourd'hui
comptera dans les statistiques ‘f-

ficielles et Williams aura une
‘hance d'augmenter sa moyenne
d'un ou deux points décimaux.
lou Boudreau a terminé deuxié.

ine avec 352.

Joe DiMaggio a rempor be
championnat des coups de circui

avec 39. Il a au.si fait compter le
plun de points. 156, tandis que Tom.
my Henrich a compté le plus de
points, 160 et a frappé le plus de

triples. 13.

Bob Dillinger à aussi mené dans
deux domaines: le plus de coupe
sûrs. 207 et le plus «de buts volés,
27.

Voici la liste dea meilleurs frap-
peurs:

  

Willams, hae
Boudreau, tnd.
Mitchell, ind.
Zaritia, St-I.
MoCosky, Phil
Dillinger, 8-1. 4
I Masgio, NV. 1.3 23

 

  
Appling. Chie. 139 #7
“oodman, Bo- 126 $41
vers, Détroit 139 5.8
NEW-YORK. 4. (P.A)-— Stan

a remporté

frappeurs de la
avec une moyenne au bâton de .376

Richie Ashburn des Phihies.

tous les autres domaines à l'excep-

    

 

Musial, des Cardinaux de St-Louis.
le championnat dee

tion des coups de circuit. Johnny

Stan Musial et Ted Williams
champions frappeurs de 1948

Mize des Giants et Ralph Kiner du
Pittsburgh en ont réussi 60 chacun
pour terminer sur un pied d'éga-
lité. tout comme l'an dernier, alors

qu'ils en frappèrent 51 chacun.
Musial a frappé le plus de deux-

buts, 45; le plus de trois-buts, 18;
11 à fait compter le plus de points,
131; il en à compté le plus, 135. et
il a cogné le plus de coups sûrs,
230.

Stan avait déjà remporté le
championnat des frappeurs en 1943
avec 257 et en 1746 avec 365.

Voici la liste des meilleurs frap-       

  
B-Line 153 611 135 22e 3746
3, flan + 63 166 333

Holmes, Btoston
Park, Heston
Saushter, - 1
Heath, Boston, i
Wa ker, Pash 1
"'afko, (‘h.cago 1
tiordon, N.- 1
fanmhattx, tin, 1

Belmont triomphe
» . .

du Sainte-Marie 5 a 4
Le Belmont a triomphé du Ste-

Marie. 5 4 dans la première
partie de la finale de 3 dans 8
pour le championnat de ia ligue

Montréal Intermédiaire. MeCullv a
retiré 12 frappeurs au bâton. la-

voie ot Boulter ne sont au<si si-
zmalés.

 

:|Récollet bat
St-Rédempteur

Le club de baseball juvénile Ré
ligue Nationale!collet a triomphé du St-Rédemp-

teur 10 à 2 pour égaler leg chan-
soit une avance de 43 points sur|ces un gain rhacun dans la finale

pour le championnat de Montréal.

Musial a terminé premier dans{ Hébert a retiré 18 feappeurs au bd

ton. Roy et Paquette ont brillé à
l'offensive.

 
 

sont divisé
3 dans 5 pour le championnat de
Lucien Lachapelle.

Les Facteurs détenteurs au
championnat du parc Atwatar de-

é les honneurs des deux

par 4 à 2 grâce au-besu travail de
Bill Séguin, qui alloua 3 coups
sûrs très espacés. Deux erreur:
de Boweles et Dimaulo, dans la
troisième manche donnèrent trois -
points aux Facteurs.

du Mayport et McIntyre et Lanoix
des Facteurs cognèrent deux coups

sûrs chacun.
Dans la seconde joute. Mayport

a défait les Facteurs par 6 à 5
Albert Zakaib a accordé 6 coups
sûrs très espacés, Vana<se et Des
jardins ont lancé pour   
ila défaite

puis 3 ans ont gagné Ia première

Joe Thompson et Lefty Labrèche|

les per-|

tants et Desjarding fut chargé de Vanassc,

Facteurs et Mayport divisent
Les Facteurs et le Maypert, champipionprovincial Fan dernier, se

 

premières parties de leur série de
la ligue Indépendante et le trophée

Dave Lambton fiappa trois
coups sûrs dont un deux buts pour

faire compter 3 points. Tom Far-
tell cogna nn double. Oscar Gi-
Rnac a été le hires de cr ivute

jen cognant un double A Ja dernière
manche pour faire comrter Is point
décisif. André St-Jean et u:ière

‘furent les meilleurs des Furtours.

  

 

 

Première partie:
Mayport . . . (MONNI 2 8 3
Facteurs . - 002-501600 4 9 1

| Batteries: Giznar et H. Kert,

 

| Bill Séguin et Flynn.
Deuxième partie:
Mayport . . . 00001002 - 6 10 4
Facteur . . . 000000212 5 8 0

Batteries: Alb«rt Zakaib et Kart,

Denjardins et Séguin et
Bouliane.

1
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Les Alouettes rejoignent
Toronto en deuxième place

* 

Les Alomettes sent montés en deuxième position du Big Four,
sur un piod d'égalité avec Toreato,

 

en battant les Arçomauts décisive-
most, 17 à 8, samedi après-midi au Stadiumdevant environ 10,000
personnes. Les équipéers de Lew Hayman ont affiché une tenue re-et à A

mpressionnante ct ils ent tenu les Argonacts ea res
pect durant presque toute la partie à l'exception du dernier quart
alers que Teronte à emrégistré son seul touché.

 

 

Triplett et Clem Hausmann
BUFFALO, — Les Bisons de

Buffalo de la Igue Internationale
ont vendu le voitigeur Coaker Tri-

: plett, champion frappeur de la sai-
son, et le lanceur droitier Clem
Hausmana aux Athlétiques de Phi-
ladelphie.
 Les visiteurs ont pris les devants_

en comptant trois points sur un* Zz .
placement de Joe Kroll & 35 verges 0 e e en ra son I re
de distance. Toronto n'a pas con-

servé son avantage trop longtemps.
car un touché de Red Noel converti
par Nemeth a porté le score $ à 3

en faveur des Alouettes.

Kroll a passé à Smylie mais ce
dernier a échappé le balion et Noel

s'en est emparé pour enregistré le
premier touché de la joute.

Au début du deuxième quart.
Kroll a été blessé au genou gauche
et il a quitté le jeu. I! n'a ‘aait’
qu'une courte apparition par la

suite mais il n’est pas revenu Les
Argonauts &talent aussi affaiblts
par absence de Royal Copeland

qui n'était pas es uniforme

Dans le deuxième quert. Nemeth
a manqué trois placements, mais
il à réussi un simple qui a porte
l'avance des Alouettes à 7-3. Dans
je troisième quart, un rouge par
Douglass sur le botté de Frek Ki-

jek a porté le compte 8 à 3, mais
c'est dans le dernier quart que les

Alouettes se sont amsuré définitive-
ment la victoire.

Bronco Reese a rattrapé le ballon
pour les Alouettes et un placement
de Nemeth, qu a valu trois points,

suivit d'un touché par Reese a
porté le srore 17 à 3 en faveur du
club local. Webley a réussi le seul

touché des Argonauts et Durro a,
manqué le converti et la joute s'est
terminée au score de 17 à 8 pour les
Alouettes. i
Les Rough Riders 4'Ottawa ont

Porté à quatre points leur avance
en première place en disposant des
Wildeats de Hamilton 25 à 6 à
Hamilton. Howie Turner a conduit’
Tattaque des Rough Riders, comp-
tant deux touchés et deux simples. :
tous dans la première moitié du
match, et les Riders ont conservé
cette avance sans difficulté.
Bob Paffrath et Bob Young ont

réussi d'autres couchés pour les
vainqueurs dans la deuxième moi-
tié du match, et Erie Chipper a
compté trois convertis.
Les Redmen de l’Université Mc-

Gill ont écrasé le colége d'Agrieu!-
ture d'Ontatio 24 à ! dans une
joute-exhibition an Stade Molson
devant 5.000 spectateurs.
Dans FORF.U. les Tigers de

Hamilton ont déclassé les Rockets
de Windsor 3% à 3 Frankie Fil
chock a lancé des passes en avant

Qui ont donné trois de leurs cing
touchés aux Tigers. Jack Harper a
réussi trois des touchés pour Ha-
milton.
Les Impériaux de Sarnia ont dis

posé den Indiens de Toronto 12 à
5 dans l'autre joute de l'OR.F.U.
Cette victoire ‘aisse Sarnia en
deuxième place.

PREMIER QUAUT

1--Argos. placement (Kral)
2- Alnuectes, touché (Noeir

do lutte mercredi soir prochain au

rie de victoires depuis qu'il est
venu à Montréal pour quelques’
combats il y a tros mois Ben
triomphe le plus impreesionnant a|
été remporté aux dépens de Ro
bert dans un match d'une chute,
où Je titre d'Yvon n'était pas en
jeu

Dans ce combat, Torres avait lan-
cé Robert hors de l'arène, et ce-
lui-ci, ébranié per sa chute, n’a pu
remonter entre les câbles à temps.

 

Torres a accumulé une longue sé-%-——=

contre Torres1mercredi soit|
Yvon Robert défendra sen litre de champion da mende lorsqu'il

fera face au Mexicain Enrique Torres, dang la finale du programme

 

Forum.

 

au titre per la National Wrestling
Association, dont le président Har-
ry Landry a avisé Eddie Quinn 3
cet effet hier,

Robert, qui a défendu son titre
avee succés contre Yvar Martin
son récemment, a accepté sans hé-
siter le match avec Torres. La N.
W. A. reconna‘t Lou Thesz comme
champion et Robert réclamera un

match avec celui-ci pour régler la
question, s’il l'emporte fur Torres.

Le Mexicain est maintemant re- | Trois autres combats seront au pr>
connu comme le premier aspirant gramme mercredi.

Greco rencontrerait Kid Gavilan
ou Forum le 27.-Gognon en Europe

Le promoteur Racu) Godbout a l'intention de présenter un antre
spectacle de bote au Forum, mercredi le 27 octobre prochain, et i
se présentera devant in Commission Athiétique mardi pour demander
In “date”.
Godbout n'a pas encore bicle®——son comt t primeipal, mais H serait; YEBLAND EN VEDETTE

intéressé à opposer Johnny Creco, Gaby Ferland est devenu une ve-
à Kid Gavilan, le Cubain qui a dette encore plus populaire en
livré un combat sensationnel a triomphant de Joey Peralta d'une
Sugar Ray Robinson, le champlon man‘dre décisive ot H compte un

mi-meYen du monde. il y a une RTend nombre d'admirateurs qui
coupie de semaines. aimeraient le voir contre Joh

St Givilan n’est zen disponible, Greco dans un match pour
Gaby Ferland paraitrait em finale championnat mi-moyen du Cana-
contre Johnny Greco, Beau Jack. da. Ferland est devenu le premier
Tomy Janiro, Bernard Docusen ou ' Harry Hurst, Gus Mel! et Dave

Tony Pelione, tous des mi-moyens 'Castidoux, mais certzins préten-
trés birn clansés dent qu'il n'est pag encore mfr

 

 

HE

 

;

=

 

FRED FODERINGHAM, des Argunauts de lorunto, se prope
A bloquer BOB CUNNINGHAM, des Alouettes, après une belle
course de celui-ci dans In partie de samedi au Stadium. Les
Alouettes sont montés en deuxièms place en l'emportant par 17 à 8.

(Photo ACE par René S. Lefebvre)

Racette et MacDonald permettent
au St-Henri de devenir champion

Le club St-Hesri, champion de la ligue Mont-Royal Junice, à
remporté le championnat de baseball junior de la ville de Montréal
en fin de semaine, grâce à deux victoires, 12 à 11 et 4 à 1, sur le
Cite-des-Neiges, champion junior de la ligue du Parc Atwater. Les
lamceurs Earl MacDonald ot Pierre Racotte se sent de nouveau mis
en évidence.

+
pour dan ard MacDonald a lancé la première

je fora Faso e contre joute de la série, samedi, alors
° que son club l’a emporté au comp-

L GAGNON EN EUROPE te de 4 à 1. MacDonald a alloué
petit Fernando Gagnon sept coups sûrs espacés aux per-

a Le y aw! dants et H a retiré huit frappeurs
. au bâton. Simmons avec un triple

asmanusdadversaires).) Billy MacDonald avec un triple
tour après une période d'iniction ont été les étoiles des vainqueurs
de trois mois dûe à une fracture |bâton. Lessard et Gino Bellini
à la main gauche. Apponte Tor-|"° sont également distingués à
res, avec qui it a : 16 au l'offensive pour le St-Henri.

est un boxeur expérimenté qui a BACETTE EN VEDETTE

résisté 10 rondes devant le cham-, Dans la deuxième joute de la
pion mondial Wike Pep récem- [Série à St-Henri, Pierre Racetie &
ment. eu de !a diffi- >

Gagnon ia sous peu sentralner CUlté & teniren
à New York, après quoi i! ira faire |échee les frap-
une tournée en Europe avec l‘in- FN du Côte-
tention d'obtenir des matches con- |d°*Neilkes, mais

ham: ropbe ii a finalement
tre les c pions eu na. triomphé au
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3 Alouettes, converti (Nemeth)

DEUXIEME QUART

4 Ailouett:s, simple (hott: de
Nemeth

TROISIÈME QUART

3 Alouettes. simple (rouge sur

botté de Kijeck)

QUATRIEME QUART

  

 
  
  

  

compte de 12 à
11. Racette fur
touché pour 10
coups sûrs et
il retira 12
frappeurs au
bâton Earl
MacDonaid a de
nouveau joué
un rôle dim 4 =
portance dans rors Hacrile

cette joute alors qu'il a relevé
Racette dans la derniére manche
pour mettre fin à la joute.
Joe Vichira, premierbut des

champions a frappé pour le cir-
cuit avec les coussins remplis au

cours de la joute. Délisle s’est éza-
lement signalé avec trois coups
sûre au cours de la joute.
Ear) MacDonald a accompli un

beau travail comme lanceur du
St-Henri cette saison. MacDonald
a retiré 261 frappeurs au bâton

au cours de l’année. Le St-Henri
qui ne comptait que 13 joueurs

sur son alignement a joué 52 par-
ties et il en a gagné 20. MacDo-
nald s'est ensuite mis en évidence
dans les séries de détail en ga-
Rnant les sept parties qu'il A lan-

cées.

  & Alouettes, touché (Rease) - ---
8 Alouettes, converti (Nemeth)
3. Argos, touché (Wedley) Hogan, Hass et Palmer

,CLASSEMENTS i
O RFU. SENIOR i

sontégaux

Tigers : ; 11 2 PORTLAND, 4. — Ben Hogan,
Beaches Ind... 2 % 80 4 - Fred Hass Jr et Jobnny Palmer
Sarnia C2 21% 5 à 4 ‘ out terminé sur un pled d'égalité
Winsor . 4 12 119 of IN dans un tournoi omaium de Port-

SIG FOUR land, avec am total de 280 pour 72
Rough Riders .. 5 1 143 57 10|Teu les soueurs of les officiels des Alouettss LEO DANDURAND, président du club: BILLY ‘TOUS. ~
Alouettes ...... 3 3 101 91 6l/avairnt ln sourire aux livres après la vicleire BASS, le roach LEW HAVMAX ot l'aile extérieure Une ronde de détali sera jouteArromaute ..... 3 3 84 3 6] centre Len \rgnmauts samedi. On voit ici do gaucho RED NOKL, — (Photo ACE par René 8. Lefebvre) aujourd'hui. Une bourse dwae 815.000Wildcats «1 8 50 142 2a droite: br tyes et mympathique BRONCO REESE ; : tra au Vainqueur.
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Bill Tobin prédit au moins
la 3e place aux Black Hawks

 

(Voici le premier d'une série d'articles éparé. [IY
Canadiennie sur les différents clubs de

a

Un[rio Nationalede
hockey. L'article d'aujourd'hui traite des Black Hawks de Chicago.

Demain: le Canadien de Montréal.)
** * *

NORTH BAY, 4 — (P.C.) — Bill Tobin, président des Black
Hawks de Chicago prétend que son club terminera troisième et peut-
être beaucoup plus baut encore la saison prochaine dans la ligue
Nationale. Tobin a déclaré: “Si nous pouvons afficher la même tenue
que vers la fin de la saisom dernière, nous aurons autant de chances
que n'importe qui de terminer en

Tobin a mentionné toutes les dif-
ficultés qu'a eues le club l'an der-

nier, tout particulièrement au dé-
but de ia saison. Tout d'abord, l'ai-
Mer Billy Mosienko a subi une frac-

ture 4 la jambe dans la partie
d'étoiles annuelle et les Hawks ont
été privés de ses services durant
presque toute la saison.
Le club était puissant vers la fin

de la saison. I] engagea Roy Cona-
cher, qui fut lent à retrouver sa

 

CHARLIE CONACHER

bonne condition physique après
avoir refusé de se joindre aux Ran-
gers de New-York, afficha une très
belle tenue. .

FAIBLE GARDIEN DE BUTS

8i le club a une faiblesse poten-
tielle, c’est dans les buts. Le jeune
Emile (The Cat) Francis a beau-
coup impressionné cependant au
camp d'entrainement. I! bataille
pour le poste’de gardien régulier
avec Al Rollins, qui a aidé aux
Flyers d'Edmonton à remporter la
coupe Allan la saison dernière.

Charlie Conacher qui succède à
Johnny Gottzelig comme “coach”,
ne fera un choix définitif de cer-
bère que lorsque les Black Hawks
ouvriront leur saison mercredi, le
13 octobre, contre les Red Wings

de Détroit.

A l'offensive, les Flack Hawks
comptent surtout sur la ligne d'at-
taque obtenue des Leafs de Toron-
to dans la transaction pour Max
Bentley et Cy Thomas l'hiver der-
nier. Ce trio est formé de Gus Bod
par. Bud Poile et Gaye Stewart.
Les Hawks ont aussi un trio dan-

gereux dans Doug Bentley, Bill Mo-

sienko et Roy Conacher. Cette li-
gne, qui a été formée beaucoup
aprés le début de la saison, a ob-
tenu un total de 131 points, surtout
A cause de la belle tenue de Doug
Bentrley, qui a compté 20 buts et
obtenu 37 assists.
Les autres avants du Chicago

comprennent Metro Prystai, Adam
Brown, Alex Kaleta, George Gee
et Red Hamill. Le vétéran Hamill
sera surtout employé pour “tuer le
temps” durant les punitions.
Les Hawks ont quatre solides

joueurs de défense dans Bob Gold-
bam et Ernie Dickens, obtenus dans
le même échange que Bodnar et Cie;
ainsi que Ralph Nattrass et Bill
Gadshy.
Deux recrues qui resteront peut-

tre avec le club sont Joe Conn et
Don Slater.
Tobin est certain que son elub

peut commencer dès le début à af-
ficher la tenue sensationnelle qui
l'a caractérisé vers la fin de ia sai-
son dernière et c'est pour cela qu’il
prédit au moins la troisième place
aux Hawks,

tête.”

. aa
1du Trois-Rivières sur

l'équipe d'étoiles
ONEONTA, N-Y, — John Red

Marion, gérant du club Oneonta,
champion des éliminatoires de la
ligue Canadienne-Américaine, a
été nommé sur l'équipe d'étoiles de
ce circuit de même que trois de
ses joueurs.

Ce sont Steve Salta, rereveur,
Robert Brake, lanceur droitier et
Cal Buriingame, un voltigeur. Ma-

rion a suppianté Clyde 8moll, pilo-
te des Colonels de Rome, cham-
pion du circuit, comme gérant de
l'équipe d'étoiles car c’est la troi-
sième année consécutive qu'il con-
duit son club à la victoire dans
les éliminatoires.
Les autres joueurs qui ont été

choisis sont le deuxième-but Bob
Mays et le voltigeur Bil Booker
du Rome; le premier-but Gene
Hasson, JOueur-gérant du Pitts
field qui a été choisi comme le
joueur je plus utile à son club;
l’arrêt-court Fred Speranza au
Schenectady; le troisième-but Jim
Robinson du Gloversville; le lan-
ceur droitier Wally Kowaleci des
Royaux de Trois-Rivières: le lan-
ceur gaucher Bill Mosser égale
ment du Trfois-Rivières et Lou
Palmisiouno autre lanceur di
Pittafield. eus

Boxe amateur au Shamrock
Un excellent programme de

boxe amateur sera présenté par le
club athlétique Sharock à la salle
St-Thomas d'Aquin, ce soir. Bunny
Sabbath, sportsmen bien connu, a
offert un magnifique trophée qui
sera offert au boxeur qui ssusera
la meilleure impression.
Voici le programme de Ja soirée:

TROIS RONDES

90 livres: M. Poliseno, Univers:-
ty Stt vs Norm Ryan, Shamrocks.

100 livres: J. Fortin, Champêtre
vs Pete Brisebols, Shamrocks.
112 livres: G. Duckworth, St-An-

thonys vs V. Capagreco, Champé-
tre.
-118 Mvres: F. St-Denis, University
Sett. va Puiu! Greg, Champétre.

118 livres: B. Burke, St-Antho-
nys vs G. Lemieux, Mile End vs
R. Bergeron, St-Anthonys.
126 lIvreis: L. St-Louls, Mile End
vs R. Bergeront, St-Anthonys.

126 Hvres: Sam Stevens, Cham-
pétre vs Sam Debiasé, University
Sett.

126 Hvres: Johnny Crosto, Uni-
versity Sett. va Ray Major, Shem-
rocks vs Mike Zomber, University
Sett

CINQ HÔNDES
118 Mvres: Pat Boland, St-An-

thonys vs René Trudeau, Square

AC.
135 livres: Armando laccobacels,

University Sett. va H. McKeown,
Shamrocks.

147 livres: Raliph Milon, Shem-
rocks vs Mike Zomber, University

Sett.

TROIS-RIVIERES. — André
Bouvier, du club National-Quilicot,

as gagné Ja course en bicyclette de
Montréal à Trois-Rivières, hier, en

un temps de 4 heures, 4 minutes et

30 secondes
Bob Lacourse du même club s’est

classé deuxième en 4 heures et 5
minutes et René Lamothe, de Trois
Rivières, troisième.
Une Anglaise, Mme Marguerite

Spone, s'est clesnée einquidepe.

 

 

 

 

  
 

CA, Berthiaume, directeur-gérant de CHLP, pre-

sente au promoteur Achille Mathieu du stade Ontario,

la ceinture qui sera offerte au vainqueur du grand

tournoi international de lutte. On remarque de zau-

che à droite: Jerry Trudel, commentateur sportit
de CHLP et des tournois de lutte au stade Ontario:

—"——

1948

rencontrera som

om

21

e———————— Ceinture de championnat offerte pr CHLP——

 
CA. Berthiaume; Fernand Bergevin, assistant-divee
teur-gérant de CHIEF; Roméo Mousseau, du départe-
ment commercial de CHLP et réalisateur des émis-
sions radiophoniques du stade Ontario; Achille Ma
thieu et Paul Lortie, champion international qui

frère Bob pour le titre mercredi
prochain au marché St-Jacquen,
 

 

ont enregistré les autres.

Jackson et Larry Silvestri ont

compté les buts des perdants. Doux

Bentley est sur la liste des joueurs
blemsés et 11 n'était pas en unifor-
me. Emil “The Cat” Francis, quai

bataille pour conserver son poste
de cerbére régulier du club Chica-
gO à eu la tiche relativement fa-
cile, tandis que son rival A] Collins
a écarté 39 lancers dang les filets
adversaires,

TORONTO BAT PITTSBURGH

WELLAND, Ont., 14. — Dirigés
per le jeune Les Costello qui a
enregistré trois buts, les Maple
Leafs de Toronto ont facilement
eu raison de leur club-ferme, les
Hornets de Pittsburgh par 6 & 1,
dans une joute hors-concours dis

putée, ici samedi soir.
Pittsburgh ouvrit le pointage

quand Koby Kobussen compta
mais les Leafs menaient par 2 à 1
à la fin de l'engagement initial,

grâce à des buts de Costello. Alors
que Turk Broda se montrait invin-
cible dans la cage des Leaïs, ses

coéquipiers ajoutaient quatre au-
tres pcints, grâce à Ezini:ki, Mee-
ker et Dawes qui logèrent le puck

dans la cage du Pittsburgh. Fle-
ming, Mackell. le plus rapide pa-
tineur pour les Leafs, a fourni
deux assistances sur les trois buts.

BOSTON BAT HERSHEY

HERSHEY, Pa, 4 — Les
Bruins de Beston ont eu raison
des Bears de Hershey par 5 à ?,
ici samedi wir dans une partie
hors-concours.
Les compteurs des Bostonnals

furent Ken Seth, Pat Fran,
Pete Babando, Harrison ef For
ky Dumsart. Roy Manson et
Frank Mario ont obtenu les buts
des perdants.

Les Oilers de Tuien de la United fitates Hockey Lengue ent  

|NOUVELLES DE HOCKEY|
NORTH BAY, 4. — Les Black Hawks de Chicago ont battu les

Play-Mers de Kansas City 8-5, ici samedi, dans une joute d’exhibition.
‘Mattrass et Gay Stewart ont compté deux buts chacum pour Chicago,
tandis que Metre Prystai, George Gee, Adam Brown et Bill: Gasby

 

 

Ray Powell, Hank Blade, JackŸ battu l'esconade No 2 des Bruins
de Boston par 6 i 2. Tes étoiles

des vainqueurs furent Nik Knott

et McCarthy avec deux buts «ha
cun, et Marcel Dheere ot Nixon
avec un but chacun. Evans et
Dockery ent compté pour les
vainous.
Les Millers de Minneapolis de

la United States Hockey League
ont battu les Barous de Cieve-
land de la ligue Américaine p+z

8à2

RANGERS VICTORIEUX

VALLEYFIELD, 4. — Les Ran-
gera de New-York ont débuté leur
série de joutes hors-coneours par
une victoire de 7 à 4 sur les Braves
de Valleyfield, ici hier après-midi.
Le club newyorkais n opéré un ral-

liement de cinq points dans la
deuxième période.
Fred Bhiro et Nick Mickowsk:

ont dirigé l'offensive des Rangers
avec chacun deux buts, tandis que
‘Tony Leswick, Buddie O'Connor et
Penti Lund furent les autres comp-

teurs.

Dave Duchak, Eddie Vigneau,
Johnny Muretich et André Corri-

veau ont enregistré les buts des

Braves de Valleytie!d
Guy Leclerc a joué une partie

colossale dans lcs filets du Val-
leyfield. Les Braves joueront con-

tre les Bisons de Buffalo de la
ligue Américaine, à Valleyfield, ce
soir.

LES AS PERDENT

QUEBEC, 4. — Un but de Jack
Giesebrecht dans in troisième pé-

mode à permis aux Bisons de

Buffalo de la ligue de hockey
Américaine de triompher des As

de Québec de In ligue Québec ne-
mior, an compte de 3 à ?, dans

une joute hors concours. Pius de

4,000 personnes ont aocsté à la

soute,

Fred Hunt a enregistré len

deux autres buts des Bisons.
Jimmy Planche et Rey Marshall

ont réussi les points des As.
Deux combats de boze ont écia-

té au cours de la joute. Les Bou
gias du Buffalo et Paul Ville-
neuve ae nont battus dans le

deuxième engagement tandis que

dans Ia période finale Gtese-
brecht et Dream McBride, qui a
un essal avec les As, en moot
venus aux coups.
McBride, un colome joueur de

défense de St. Catharines, Ont.

est La propriété des Maple Leafs

de Toromio de Ia ligue Natio-
nale.
MIDLAND, Ont, 4. — Les Flyers

de St-Louis ont facilement eu rai-
son des Indiens de Springfield par

8 à 2, Ici samedi soir.
Steve Biack fut le meilleur

compteur des Flyers en réussisaant
le tour du chaneau, tandis que Don
Groeso, Norm Tustin, Bill McComb,
Eddie Ison et Johnny Raynack
ont enregistré les autres buts. Bill
Summerhill et Jack Mutcheson
furent les compteurs du Spring-
field,

Assembléedela
ligue Montréal

Te burcau de direction de la ligue
de hockey Montréal a tenu une as-
semtlée récemment à l’Auditorium
de Verdun pour tracer les plans
pour Ta prochaine saison.
Te club de rmée, champion de

l'an dernier, s'est retiré de la ligue
et Jos demandes des clubs Joliette,
Tachine et £St-François-Xavier ont
été refusées parce que la ligue ne
veut pas accepter de demandes
d'équipes en dehors de la ville. La
demande d’une équipe de Ja Marine
est mous étude. Northern Electric,
NR, Crane, Canadair et Hydro-
Québec sont les clubs de la ligue.
Ta ligue Montréal ouvrira sa sai-

son 1948-49 le 22 octobre prochain
et elle présentera des programmes
doubles tous les vendredis soir jus-
qu'au 18 mars.

 

 

 

Le bassin de l’Amazone recou-
vre presque les deux-tiers de la se perficie du Brésile

 

 



 

 
 

  
   
le ten du marcue et gum rate
ment plus ferme à Le Bourse de
Mentréal, sand pour les mines.

{Presse Canadienne).— La grou-
pe industriel semble devoir se raf- i
termir légèrement, à en juger pa:
le tom sur ia Bourse de Montréa: |
aujourd'hui Les mines sont cal-,
mes et sans allure déterminée. |
Les titres en gain comprennent ,

B. A Oil privilégié, Smelters, Ot-
taws Power et Winnipeg Electrie, |
tandis que les perdants sont en-
tr'autres Noranda et National Bre-
weries.

Cours fournis por ln maison
L-G. REAUBIEN & CIE

Guy. Maat Bas Lh)
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traitées en septembre
à la Bourse de Montréal
Le volume des actions autres

que les actions minières traitées
sur les marchés de la Bourse et
du Curb de Montréal durant le
mois de septembre a totalisé 706.-
382 actions, donnant un surplus de
230851 actions sur le mols pré~é.
dent qui avait un chiffre de 475.-
531 actions, à comparer à 745.04

actions pour septembre de l'an
dernier

On a aussi noté um volume plu:
élevé dans les mines aver 2.32%.
140 actions changeant de main

en regard de 2.101.393 durant anût.
et 5,705,984 durant septembre 1947
Le total des actions “combinées

a été de 4034522 actions, eomna-
rativement à 2576324 actions trai
tées en moût et 6451088 en sep
tembre de lan passé.
Le chiffre des actions “indus

trielle=" enregistré pour les neuf
mois écoulés de 1948 est Jévère-
ment au-delà du nombdre d'actions
traitées pour la période corres
pontants en 1947, le to‘al cett-

année sélevant à 8669152 ae-
tione contre 8415186 actions Tan
dernier Le total cumulatif min'=-
eat ‘évèrement plus bas avec 2
290.507 a-tione -Saneennt de moin
comnarativement à 297730 5.
tions Fan passé. -

ge» ”

Déficience wrévue es
” .

récoltes de fruits
A mesure que la récolte avance.

le/ rendement de fruits s'annonce
mind. e que les estimations du mois
pr cident, tardifs d'après le troi

sième ranport du Bureau fédér :1 d-
Ia Statist que sur la product nn de

fruits uso nni rs. La 2'ah-rest
pralongue d.ins l'Eet du Canada sur
la grosseur dcs fruits, et les pr:vi

sions ont dû être rédu.tes en cons
quence. le rendement des arre-
fruitiers de la Cybmbie-Brit innique
se montre aussi démappointint, quoi. !
que la d.m nution ne 20. pan aussi

pron -ncée là qu'ailleurs.

 

 

  

ra probablemen: 14.725,00 bo. # aux.

soit env'ron 5 p.c. de moins que
valuation du mois dernier, et envi|
ron 394,000 bo sseaux de moins que
l'an derni r. Les poires ser :nt aus-
si moins abondintes que l'etima-
tion du mis pré~‘dent. La récoie
et m.intenant évaluée à 75900
bois:eaux c nt-e 968.00 l’an dernier
soit une dim nution de 21 p.-. Les
tigantion de la r'cote de prun<-

dminue de 4 pc d pus un mois: |
les nrdut urs comptent en recol-

ter 595.000 boisssaux, soit 18 pc de
moins que 1947.

La cueil'etto des pommes eaux) K

 

M. ¢ ARIA, DENNIS jr

M. Howard-D. Williams, président
de Erwin, Wasey & Company, Inc.
agence de publicité de New Yoek.
anpenre Is nomination de M. Carl

évidence depuis vingt ans dans

¥industrie de in vente et de la pe-
blicité. 1 mn ocenpé autrefois le
poste d'amsistant due président de
Ceekfield. Brown & Company.

poste auquel It a récemment re
sencé pour prendre la direction de
Krwin, Waney au Canada. M. Den

mis établira ses quartiers géné-
raux à Montréal. An cours des 35
dernières aanea, M. Dennis a
servi avec smccès les intérêts des
Plus importantes agences de pabl'.
cité da monde, D'autres buscanx
de l'agence sont situis à New
York, (hirago, los Angeles, Min

 

Canada Limited. M, Dennis est en| Faso Corp.

  

coke
Pas de grande activité sar un
marché aux prix mixtes, aujour-

dbui, à la Bourse de New-York.

NEW-YORK, 4 — (PA) — Le
marché est plutôt mixte aujour-
d'hui à ln Bourse de New-York, et|
l'ellure est modérée.
Les changements de prix sont

fractionnaires aussi bien à la haus-
-e qu'à le baisse, avec tendance
vers une majorité de gains.

Le marché ressemble à celui des
derniers jours de In semaine der- |
niére, alors que le volume des’
‘changes fut léger.
Les aciéries et les automobiles

-ont en demande passable, et les
rétroies, les vedettes de la semaine
dernière, sont fermes, mais non
particulièrement actifs.

Cours fournie pas in maises
L-G. BRAUBIEN 8 CIE

our. Haut Bas (1h. 12
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et des volailles

Les cotes sont demeurées stables
en ce qui a trait aux oeufs A-Groa
mais le ton général du marché a
été affaibli du fait que les A-
Moyens se font de plus en plus
nombreux, certains commercants
éprouvent de la difficulti à écou-
ler ces derniers. La demande du
détail porte principalement sur

 

LA PATRIE, LUNDI 4 OCTOBRE 1948

et COMMERCE!

 

M. F. E. RUTH: i. ORD, rant Tincral adivint de Ja Bao oe
de Montréal, et Mme Rutherford, photographlés ce matin à bord
de Empress of France”, peu avant le départ de œ paquebot du
Pacifique Canadien pour Liverpool. M. et Mme Rutherford
passeront une vacance de trois semaines en Angleterre. — (Photo

Pacifique Canadien)

Les aciéries américaines
sont prêtes pour la guerre

QUEBEC, 4 (PC) — M. T.-R. Mullan, président de l'American
Institute of Steel Construction et de Lehigh Structural Steel Company,
de New-York, a déclaré que l'acier servant à la cons:ruction aux Etats
Unis pourra être mis rapidement à la disposition du gouvernement
advenant upe autre guerre,

M. Mullen a fait cette déclara- 2? —— -— - ———— 1
tion à la veille de la 25< conven-
tun annueiic de l'American Ins.
tate of Stee! Const: "tive à luque.-
be prennent part plus de six cents

 

 

neapoi lahoma Londres ies A-Gros, mais elle s’accommode
atre et Rie volontiers des A-Poulettes vu que
de Janicre, dans les voies du détail le mouve-

* | ment de ceux<i est maintenant
diminue modériment depuis août, beaucoup plus animé.
elle s'élèvera probablement à 73.045- On cote les expéditions triées
000 livres contre T3,803.000 livres em sur place aux cours suivants, eais-

7, soit ume diminution de 1 pe, ses gratuites: Catégorie A-Gros 68,
PRR _ - Moyens 65, Poulettes 41-42, Caté-

Rorie B 4546, Catégorie C 33-34

| Les prix de gros aux détaillants
pour 1s oeufs en vrac sont com-
me suit: Catégorie A-Gros 70-75,
Moyens 67-73. Foulettes 47-48, Ca-

| tégorie B 48-50, Catégorie C 2840.
Timat- Voici les prix Je détail aux cun-

n°prê le Carh À ntrést sommateurs Ca'‘cgorie A-Gros 35
pe Le conseil Famine ton 84. Moyens 72-82. Poulettes 50-55,L ne. nt donne : éæori
traprise des Tes Ae la Madatern Catégorie B 52-55, Catégorie C 40-exinerait LA dépenne d'une grossa 18. en cartons d'une douzaine.

zent pour faire d'autr-. Le volume des envois de voiail-
les abattues se maintient stable,

voit Afrété ot que les fonds mais le nombre des poules A dimi

 
 

  

  Mantanese Mines

    

  

  

rave ren
du ter ain que l'actif de 1a AU légèrement. La plupäst des
COMERsont conservés et que
A moins que lea rappers du re
cr ne pustifient une décision dr-
ÉAtents, 114 aoient utilisés pour une
entreprise plus adrayant-.
A Fheur- a-tuelle, Ja ~ompa

et A mxaminer plusl-urs a

! pou'e‘s trouvent un débouché i.a-
méJiat, tandis que certains stochs
da poules vont à l’entrepôt. L'écart

; dans les prix pour les gros oiseaux
de bonne qualité est moins grand.
Plusieurs commerçants ayant re-copriété: où des travaux consid, se

Poste no ÊtS exératés ue de: | duit leurs prix maxima; les cotes
17srvey dAin'ea de mineral on Minima n'ont toutefo's pas varie.
8 SAties. Toutes lea propriftér «| Les commerçants offrent les prix
porepy ntive mront Miniusleureu en: suivants aux expéciteurs pour les
vxcimiries et Mualiéns par les votsilles en boîtes, livrées : poulets

 

 

  

 

  
   

   

ni<urs ge tu rompaxnie.

déléguis à Québec.
“Au cours de la dernière guerre.

lem grandes aciéries n'ont pas éte
lentes à transformer leur travail
de construction d'édifices et de
pon s en un travail de construction

de nav:res et machines nécessaires
à la guerre. Notre expirience ac-

quise au cours de ce conflit nous
permet de dite que nous sommes
arêts à toute éventuslité. Dans
Cette péiiode atomique qui est au-
jourd'hui la nôtre. nous ne voulons
Fas la guerre. Cep:rdant, nous
pouvons dire, qu'en ce qui concer-
ne l'industrie de l'acier, les Etats-
Unis sont préts à assumer toutes
leurs responsabilités”.

PRIX DES GRAINS
=ioar JAMES RICHARDG
SONS, LTD. a", -Chambre & laumeutée
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Our. Hawt Bus 11h. 16
B.C. Pulp Pp. 115 115 1S 115
Brows Cu. 4% %
Butter ly Hos. 121 12% 12% 12%
Burnett. ... 3 5 3 $

Catelll Pod
Chatesnguay
Oaude Neon
Com. Alen,
Cub, Alrc uit.
Thaten 8 eel |
D. Eng. Wks
Dom. Maltux .
D. OH. Lins.
D Wooïens .
Don. Paper A 2 n n n
East Steel ... 34 Th Ti 1%
Fairchiid Air. 90 © EE
Ford Motor A 24% § 4% 7
Int. Paints A 10% 1014 10% 30
Lambert A . 9% 294 94 PR
Tawney, Wait. 17 17 17 17
Maclaren PP. 46% 40%
Maple L Mil 13 13

  
L'an emislés annuelle des srtuon-

nalres aa ties dans l> salon “H
de I'he] Windsor, carré Dominion
Montréal, P.Q.. à dx heures tren
te Je 15 “ ‘tr bre, 1243,

Quebec Yellowknife
Quotes Yellov knife Gold Mine.

Fim .ing avisé le (Curd de Moniré: '
vue accor! contlu a ec A :!
Merk & Carpany A Ia dete du :
novembre 1547. a pris fin.

 

  
ures Ja Montrial à Ars In.

wo 1e 29 av asphes few
“04 aumanlies étrient en cours:

de premier pris!-

   

 

 

eee aa "a + 20012 180,677
A-tions piiv'trgiées conver-
trie LL. . 293.058

Arti>as Ordinaires _. OR EXE

ikan Traction

de 4 livris et plus: catégorie Spé-
ciale de lait 42-51, A de lait 40-50,
B 28-44, C 27-35; moins de 4 livres:
catégorie Spéciale de lait 43, A de
lait 42. B 36, C 20: poules au-dessus
de 5 livres : catésorie A 36-29, B 34-
237, C 2026; au-destous de 5 livres :
Catigor:e A 32-24, B 20-32, C 12-18;-
poulets de gril au-dessus de 11-2
livre, catégorie spé-'aie de lait 4146,
A de lait 4045, catégor.e B 3441,
C 1530.

Le marché des volaïHes vivantes
‘a fait preuve de fermeté accompa-
née d'un trafic actif vers le détail.
Les livraisons. quoique pas mel
abondantes. ont été bien ab‘orbées
grâce à la bonne demande pour les
fètes juives,

 

   
   

  

Braxiifan Traction, Light & Po-| Des courtiers aux groagistes, les
wee € any [amited, {ait savoi: volailles vivantes obtiennent les prix

jrs punts deg trans’er's de 14 suivants: poulets de 6 livres et plus
aaraies: 28-405 à 6 Livres 37.38, 4 & 5 livrespn. anita antral et ; : ; ;Re et The National Ch-y bar. 33-36, moins de 4 livres 33-34; pou-

iets de gril: tous poids 34-35; pou-
NT A Tie les de 5 livres et plus 30-33, 4 à 5

TORONTO, 4 (PC) — Sur un [00" 2020 non, Ge § livres 22-26;marché peu actif, les cours son , i

  

  y .
I Now. Forte, New-York

  Les «© hes, surtout en Ontirio
ont souffert de la temns ature

i= et sèche, plus que toute au
are fru tive, Lau cr Eu-.ivs
e pase de 195000 à

1504 00) -holss~aux: en 1847. eile
att-ivviit 1 6R1.009 boisserx. L'-s

 

  

tiniat.on de le production de ra'<.ns! Les méux usuels en avance centa

micne > vieux cogs: tous poids 18-20: ca-i neraement à la hausse, AUJUUF- nards : 6 livres et plus 35, moins de
d'hui, à la Bourse de Toronto. 6 livres 25.30. Les Prix payés aux:
Les pétruies de louest Inscrivent expéditeurs sont de un à deux cents

‘ss mci’ ures avances avec Ca'ga- plus bas.
ry-Fäm>nton en gain de 5 point.
{ Oil 10 points et Ledue Ouac    a prennent Smel'ers avec M4

ipont ot Sherritt Gorden aves 5
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Emprunt de $780.000
La dernière livraison de la Ga-

zette Officielle de Québec annonce
que trois villes: Mont-Royal, Thet-
ford-Mines et Nisolét ont décidé
de demander des soumissions pour
le lancement d'obligations au mon-
tant global de $780.000. Mont-Roya;
prend un tranche de 5202000;
Thetford-Mines a besoin de $520-
000 et Nicolet emprunte $58,000.

Dane les trois cas, les soumissions
doivent être parvenues à l'hôtel de
viNa de chacun des endroits, avant
6 heures je 18 du courant I est

  
 

NEW-YORK, 4 — (PC) — A
escompte de 7% pour cent, la dol
lar canadien était inchangé, au-
jourd'hui, à l'ouverture du marhé

des changes étrangers. de même
pour la livr esterling au cours de
$4.034.

stipulé que le taux d'intérêt ne
devra pas dépasser 8% pour cent
Les deux premières vil'es projet-
tent de rembourser cet argent «ur
une période de vingt ans. et dars
Je dernier cas, le remboursement
est échelonné eur une période de
15 ans

 



4 personnes perdentla vie
quand deux avions se
heurtent en plein vol,

à l'aéroport de Cartierville

(Suite de 1a page 3)

tandis que l'appareil de Carlson
donna contre un arbre, s'y démo-
Mssant entièrement.

QUATRE PERSONNES
PERDENT LA VIE

Les appareils à incendie de l'aéra-
port de Dorval et de l'usine de Ca-
nadian Car and Foundry furent dé-
pêchés sur les lieux, tandis qu'ar-
rivaient la police provinciale et
quelques reporters et photographes.

F1 fallut plus d'une demi-heure aux
employé de la morgue pour retirer
les trois oadavres carbonisés de
Yappareil calciné.
De l'avion Stinson, 11 ne restait

que des débris fumants, tandis que
Tavion Cessna était complètement
démoll. Le Cessna n'était écrasé
sur un arbre de deux pieds de dia-
métre, et avait arraché plusieurs
branches aux arbres avoisinants,
dans sa chute. Tous les instruments
de voi avaient été réduits en mille
miettes, et fl fallut usiliser une ha
che pour se frayer un chemin jus-
qu'au corps mutilé du constable
Carlson, qui vivait encore.

ENQUETES

La police provinciale resta sur
les lieux pour mener son enquête,
de méme que des représentants du
département de l'aviation civile. Au-
jourd'hui même, le coroner doit te-
nir enquête sur la tragédie, mais 1}
est peu probable qu'on y découvre
Jes véritables caures de la colli-
sion L'enquête du département de
Taviation civile, plus technique,
seule, peut-être, réussira à expli-

quer comment s’est produite cette
tragédie, la pire jamais enregistrée
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| à l'aéroport de Cartierville, depuis
, son existence

+ = +

CHAUFFARD RECHERCHE

La police provinciale recherche
activement, depuis samedi matin,
le conducteur d'une automobile
qui continua sa route, suns stop-
per, après avoir renversé et tuë
instantanément un jeune épilepti-

que, William Christie, 26 ans, sur
‘A route nationale, entre Mason-
ville et Center Bolton, dans les
Cantons de l'Est. Le corps mutllé

de Ja victime fut trouvé tout san-
glant sur la route

Le coromes J. Bombardier, M.D.
du district mentionné, a ouvert
une enquête, en fin de semaine,
pour ensuite I'ajourner “sine die”.
Le détective Albert Oggier, de la
Sûreté de la province, dirige les
perquisitions dans cette affaire,

CHUTE MORTELLE

M. Frank Kane, 69 ans, 903,
ouest, Tue Notre-Dame (apparte-
ment 7). s’eat tué, tôt samedi soir,
en tombant dans l'escalie- de zon
domicHe. Le cadavre fut transpor-
té subsequemment à la morgue
pour fins d'enquête du coroner.

ELKCTRICIEN BLESSE

M. Marcel Jutras, 25 ans, 7306.
De Gaspé, un employé de l'Hydro-

Québec, a fait une chute du som-
met d'un poteau de la compagnie
mentionnée, samedi après-midi,
Alors qu’il toucha accidente'lement
un fil à hante tension qu'il était
à réparer. [A victime fut admise

à l'hôpital Notre-Dame et gardée
en observation.

NOYE REPECHE

MM. William “Bill” Wuarnica, T0
i ans, qui habitait 34T5, rue Jeanne-

Mance, a été trouvé noyé, hier
après-midi, dans les eaux ‘lu canal
Lachine, dans le voisinage du pont
de l'avenue Atwater. Le cadavre
fut transporté à la morgue pour
fins d'autopsie et d'enquéte <u

coroner,
 
 

Début des travauxau Siège des Nations Unies

 

Les travaux d'excavation ont commencé sur le site du Siège perma-

nent des Nations Unies, à New-York. Le “premier coup de pioche”,
donnéle 14 septembre, a été l'occasion d’une brève cérémonie à la-
quelle ont pris part MM. William O'Dwyer, maire de New-York, et
Benjamin Cohen, Secrétaire général-adjoint de l'ONU. Mais la
pioche, en l'occurrence, était une puissante machine excavatrice.   

J} ne resie plus que ces dabris tordus et carbonivia

d- l'avion léger Etinson, à bord d.rquel ve trouvaient
MM. René Lanthler etMie Yolande L-mire et

‘et eut ese annees
 

 

 

Wop me Ki

—_L'avion s’est écrasé contre un arbre

table STAN CARESON,
git sur le sol, compiètement tordu
en collision avec un autre avion

ry

L'avion Cessna, à bord duquel se trouvait le cons
de la gendarmerie royale,

 

après être entré
léger, tout prèe  

de l'aéroport de Cartierville. La tragédie a coûté
quatre vies humaines, et c'est In pire jamais

enregistrée à l'aéropart de Cartierville, au cours
de ses vingt-cinq années d'existence.

Lesfinances publiques doivent
servir à protéger la morale

 

 eau

(Pie XH)
 

léguis de dix pays réunis à Rome
pour un Congrès de l'Institut inter-
national de finances publiques lors
d'une audience à Castel Gandulfo,
résidence d'été du Pape. II à dé-
claré que
peut contemzler avec

cette crise qui, en réalité, est une
crise de consrience”. Les délégu's

vena'ent de l'Italie. de Belgique, de
France, de Hollande, du Danemark,
du Brésil, de l'Argentine, de Ia
Tchécoslovaquie, de la Grèce et de
la Turquie.

i MINIMUM VITAL

“L'organisation des f'nances dans
l'Etat, dit le S..uvera n Pontile, de-
vrait viser à réorgzani-er la situs-
(tion Économique de façon à garan-
tir au peuple des conditions mate
rielles d'exist nce in‘ispensao es à

jla poursuite de ti st@rême tâche
assignée par le Criateur: J'é;a-
nouissement de Ja vie intellectueile,
spirituelle et relizicuse”.

 
Le Pape a également demandé à

ces experts de s'ab‘tenir de pren-
ldre des mesures qui, en dépit de
leur avantage technique, heurtent
ie sens de la justice chez le peuple
Les hommes resp n abl.s des f.nan-!
ces publiques “ne doiv.nt pas di
leur autorité ruiner ia morale”

| “Leur compéten €. d't-!1, «xi e qu'ils
défendent la pulitique fin ncière
contre les ambltieux et les d ‘mago-

gues”.

Quelques débris tordus et trois morts

LA PATRIS
autre avion Léger, près de l'a“roeport de Cartierville

L'avion, propriété du Montreal Flying Club, m'était [retourné immédiatement dans #1
dana Inter que depuis € minut-e lorsq:'~ ee prod’?

- : ta terrible collision, en prein vol, à ume aîti-rie de |! 1-"1007 a pris Fire poir à Mont
lorsque leur appareil at cmtré om coillsien avec um , 09 picds eavirom, un mille à l'ouest de l'aéreport. ‘r:a] l'avion pour l'Europe; f1 sa

CASTEL GANDOLFO,Italie, 4 — (PA) —
méthodes de finances publiques, qui, dit-il, sapent à la base la conscience du peuple.
Le Saint-Père s’adressait aux dé-s

l'Eglise catholique “ne -
indifférence '

Le pape Pie XIIa condamné des

 

M. T.-L. Kennedy, premier
ministre ‘ de
OTTAWA, 4. — Les déléguis au

congrès progressiste-conservatear

se sont dispersés, dimanche, Pia-

 

 

M T-L KENNEDY

«un retournant à ses occupations.
Pour sa part, le cucf du ; ct

iM George Drew, et Mime “ew

se sont rendus en sut. “i

| C:ub Seigneurial à Mon*teb. 9, Ou
ils devairnt pass:r la fin de s>-

, maine. M. Drev> compte rentrée a
Torénto ce soir ou demain pour
étudier la nouvelle si.uatin crue

. par son ac:css.on à la 1% d> son
| partL
| On lui prête l'intention de à

! missionner comm“ premisr mn
tre dans un avenir r:pproct», des

qu'il aura consuité son cADirct. Un
mentionne plusicurs noms a sa
succession. Le plus persistant jus
rule] est celui de M. Thomas £

| Kennedy ministre de l'Agrieu:tu-
re de l'Ontarie.

Quant à M. Diefenbaker {I est

£-="atehawan:{rrevinre de of.  

l'Ontario ?
rejoindre la délégation canadien-
ne au cungres parlemen:-i-ve de

l'Empire à Londres.

11e assemblée annue'le
du Conseil des Oeuvres

 

les représeniants
d'oeuvres naninterent à cette nunem-
bide, Les. chefs de service et be di-

recteur des Oeuvres préncnierwat
te rappe! des idée de l'année.

Le président Cannell des Orn
trem, VW. Se curé CoA. Labelle, di-
rigera l'assemblée.

  

 

 

| Trois asphyxics
BARRIE, ent, & — Ua a tron

vé hier, dans ie coffre d'unc au

mobile, les cadavres recroquer.l-

l'a de trois hommes qui, semt
t-il, ont êté empoisonnés par

monnxy ta de carbene.

Feu M. A.Blais
LEVIS, Quebee, x (PCH — M.

Alexandre Pla‘s, homme d'affa’ es
le Lévis, est C'eédé hier, Il av uit
«+ nns. M Nlais fut Un ancien « .-
reiller municipai de la vill> de

1 a’nsi qu'un conseiller de la .
{rution des Caisses Populares.

Chapeaux vivants

CHICAGO.— Dans un con-o.r« d
‘rapeaux féminins disputé à Chi-

le premier prix a élé dé rr.

né à un chapeau orné d'une n:-he
à chien miniature, hors de lnq.ucl
'e un fox-terrler mécanique ure

tait la tite à intervalles réguiicrs.
Des accessits furent attribués à un
chapeau surmonté d'une cage a.rc
“eux petits lapins vivants, et &
us autre ©» - une cage avro

canaris chanteurs

1e
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PB LLIRF— A Montréal. le 3

€-urant, à l'âge de 58 ans, est décf-
dé M. Henri he Guise, époux de
Marie-Anpa  Vinet, anclen gérant
de la Hsrque Can. Natiooale, de-
Breurant à 1462 Bivd 3t-Joseph est.
Appt. 3. Les funérailles, auront
Tira m-reredi le € courant. Ie con-
vol nèbre partira des saluns de
=08 Lussier & Fils, 4113 Papineau,
à 8.13 heures pour se rendre à I'S
rlise St.Stanisias de Kostka, où le
Service germ célébré à 8.30 heures
«t de là au cimetière de la Côte des
Neiers, lien de la sépulture. Pa-
Tents #L amis sont priés dy n<sis-
tr ans autre invitation.
GAUTHIER— A l'hôpital 91-Ju-

sph je Lichine, le 3 octobre cou-
rent à l'âxe de 66 ans. D mois, ea’
d……dé M. Albert Gautaier, époux
dr 1da Ayotte, Les funérailles au-
ront lieu mardi le 5 courant. Le
convoi funèbre partira des Salons
de Im Soctété Coopérative d- Frais
Fartéraires, No 392 rue 3te-Ca'h--

at, pour se rendre à l'éclise
&# de Montré «\-Sud, ie

TINY
— de là au cimetière de Moncréal-
id, hen de Ia sépulture. Parents
«t anna sont priés d'y aselster sans
autre invitation.

Feu M-H.de Guise
M. Henrl DeGuise, ancien Ré

tant à a Banque Canadtenne-Na-

tiunaie, et décédé à l'âge de 58
aos.

Pendant près de 30 ans, em
ployé à ia Banque Canadienne-

  

 

 

  

  

 

 

HENRI DeGUINSE

 

Nationale. à se retraite depuis 2
ans, M. Henrt DeGuise avait été
succrssivementgérunt à Pointe-aux-

Trembles, & Viauville aux 3.:ccor-

sales Laurier et Mont-Royal,
Lui survivent sa femive (née

Marie-Anne Vinet), aa soxrr, Mme
Jean Bisson; ses beaux-parente M.
e Mme J-B. Vinet; ses beaux-
frères MM. Henri Patenard+, Jean
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Bisson. Bersard Vinet et J.-B.
Vinet, P.3.8., curé de Notre-Dame;
sen belles-soeurs, Mile Georgette
Vinet et Madame Aimé DeGuise.
ainsi que plusieurs neveux et niè-
ces, dont M. Roland Patenaude,
du bureau provincial du Tours
me, M. Jean Lesage, président de

la Giant Electric Manufacturing
Co, Limited, ot Jacques DeGuise,

de la Eagle Shoe Cie.
La dépoutlle est exposée aux

Salons Lussier, 4733, rue Pap.
ean, et les funérailles auront ileu
A Iéghise Bt-Stanislas. mereredi
matin, le § octobre A 8 h. 30.

Dernier hommage” à
M. H. Archambault

Fin l'église St-Viateus dat <u lieu
les f nérailles de M. Henrt Ar-
>hambault, pharmarien.
Le rortège, précidé de cinq lan-

daus de fleurs, est parti d: sa ré
shi-nee au no 249, avenue de l'Upée,
pour se rendre à l'Azlise Saint-Via-
teur où le service fut ct'ébré à 19

. le chanoine Mols* Pale-
Boucherville, fit ja

a. Le service fut cé-
KR. Pere Charles An-

, mpsisté du H. Père
, comme dia-
Pant Greulx,

ime soosdiecr~. Dans le sanc-
t'amire, on remarquait M. le <ha-
fine M. Paieinent, et le R. Pere
M. Corurteau, SJ. .

Le deult était conduit par le fils
au défunt, M. Jean Archambault,
son frère. M. Maurice  Archam-
bault son g-nderr, M. be docteur
mer ‘Mar.seau: son beau-frère: M.
te docteur J.-E. Panneton
veu: M. Louis Archambault:
cousins: Thon. Juge Joreph Ar-
ctuunbault, la docteur Léon Ar-
sumbauttz MM. J. -W., Henry

Skelly. Georges Archambault, Fier-
re Rocher, le Dr J.-A Lalu.
Dans le cortège, on remarquait:

MM le juge J.-A. Laramée. le bri-
xader Guy Gauvrea
Dorval, le lieut-col,
vost, lé 1t-col. H. Bissonn-tte, Je
rapt. Lucien Tardif, Me Ernest Té-
tresudt, CR, Me WW. S-Pierre, C-
R.. Me L..D. (‘ordean, C.R.. Ms
J.-H. Loranger, C. 1, Me Rent
Gauthier, ©... Me Papineau  Ma-
thiey, C.R., Me Georges Deguire,
NY... Me Paplurau (‘onturs N.P..
Me Eiimond Deésaulniers, N.F.. le

Dr Armand Hay, D.D.$., le Dr A.-
M. Pan and, Is Dr N. Petit, le
br Geo! Badaud, le Dr M. Man-
seau, le Dr Jacques F'adaud, 1
Yves (Thaput: MM. C.-E.
V. bésautniers, l’honor

| Groulx, M. A4. -
vre, L.-J, Mouton, Wilfrid Leroux.
Jran Badaud, Claude Badaud, A.
Lanoustte, Maries Prud'homme,
te capt. J.-J. Goulet. J.-G. Léo-
nard Paul Fédard, René Lydue, E.
Bayard, Rox:r Desérres. François
«t Jacques Desjardins, Maurice la-
londe, KR. Kirouac, Jacques (Geof-
rion, PP. Manwan, J.-L. Fortin,
Richard Bourbeau, Pierre Normen-
win, Paul de Æ. ’uimet, Lernird
Rocher, P. Dominiqu=. Michel Gé-
rôme, Georges Tison. E. Edouard
et Rolland Bayard. Helard Fhilie.
Georges Morin, F'au] Rolland, Hen-
ri Trudel, [. frbgneault Emile.
Paul, Maurice-L. Brault, Paul

 

 

 

  

  

  

   

   

  

   brault, Emile Chaput Jos Hoffman,

   

 

 

  
 
 

 

 

PATRON No 423 — La blouse
rêvée pour porter avec vos jupes
d'automne. peut »se con

fectionner avec manches courtes
om longues ot demure tout nussi

pratique et distinguée.
LE PATRON No 4623 est offert

dans les tailles 12, 14, 16, 18, 260;
46. La taille 16 ans requiert 24
verges d'un tissu de 39 pouces.
Pour obienir les patrons de La

“Patrie”, envoyez in soëume de 39

conte par patrom, taxe comprise, en
mentionnant trés lisiblement: Nom,

; adresse, taille et numéro du patron
désiré. Adressez lo tont: à Bureau
des modes, La “Patrie”, Montréal.
 

 illeqa Guérin, Louis Blou'n,
Guimond, L.-J. Kirouac,
J. Lalonde, Pierre Leduc, A, la-
nouette, André Badaud, Jules Lar-
ro, Antoine Lefatvre. Hubert Ea-
fonds, Roland Richard, L.-P. et
Claude Julian, le De Paul Tarte, F.
Desjardins, Rens l’elietier, L. da-
dot,” Paul Bonhomme, Raymond

 

Frud'homme, Jean Kent, Hector
Vaibec, W. Cuatel W.-H. Hasls-
trad, T. et Maurice Ethier, J.-W.
Wilson, J.-D. Stenson, L.-T. Cal-
houn, H. Dérome, Yvon Giroux.

i. Javis, G. Contant. EE. Bélan.
Tr. R. Danserean, J.-G. Cosgrove,

 

  

J. Simard, A, Legault, C.-E, Da-
vis, Y. Debondit, Jules Dupré, An-
tonio Maillé, J --B. Michaud et
une (uule d'aut

Nombreux chasseurs
D’après M. J.-S. McDonald, agent

général du service du tourisme du
Canadien National, plusieurs nem-
Tods canadiens et américains, sont
actuellement dans la région, située
au nord de la ligne Cochrane-Win-
nipeg du Canadien National, pour
faire leur coup de fusi] et rappor-

ter avec eux un panache d'orignal
ou de chevreuil,
La saison de la chasse À l’orignal

débutera le 8 octobre dans la pro-

vince de Québec. Celle du caribou,
qui bat son plein dans le comté
de Bonaventure, de Gaspé-Nord et

Gaspé-Sud, se continuera jusqu'au
24 octobre. La chasse de ©e gibier
est prohibée en Ontario cette an-
née. La chasse des oiseaux migra-
teurs est maintenant ouverte.

CHEMIN DE FER NATIONAL
DU CANADA

TERMINUS DE MONTREAL

Soamissions pourl'érection de
l'usine génératrice de vapeur, rue

Nazareth

MONTREAL, QUEBEC

On recevra jusqu’à midi, lundi
le 18 octobre 1948, des soumissions
cachetées, adressées à M. G.-F.
Drummond, architecte en chef,
Chemin de fer national du Canada,

355, rue McGill, Montréal, Québec,
et portant la suscription: “Sou-
mission pour l'érection de l'usine

Rénératrice de vapeur, terminus de
Montréal, Montréal, Québec”.

Les entrepreneurs de bonne foi

pourront emprunter, les plans, de-
vis, formule de contrat et formule
de soumission, sur dépôt d'un chè

que visé, à l’ordre du Chemin de
fer national du Canada, au mon-

tant de cent dollars ($100). On
retournera ce dépôt sur reçu en
bon état, au chemin de fer, des
plans, devis etc.

Les personnes intéressées peu-
vent consulter les plans et dovis,
et.obtenir les formules de sou-
mission, à compter du 4 octobre
1948, au bureau de M. G.-F.
Drummond, architecte en chef,
Chemin de fer national du Canada,
chambre 703, 355 rue MoGill, Mont-
réal, Québec.

On ne s'engage à accepter ni

la plus basse, ni aucune autre
soumission.

  

 

 

 

Le vice-président
à l'administration,

N.-B, WALTON.
Montréal, Québec,
le 28 septembre 1948.

£aPatrie
Annonces classtflées comprenant

toutes les rubriques autres que cels
les mentionnées ci-dessou: centine
var mot. minimum 15 mot.
Semi-display: sur semaine Se ia

ligne: le dimanche 13 ¢ la tigne et
samedi dimanche 26 la ligne

8 da naissance, décès, mas
riage, funérailles messe de requiem
services anniversaires. cartes de row
merctements et avis In Memoriam
chargés au taux uniforme. sur se
maine T5c: le dimanche $1.09.
Entête en noir 50c par insertion

pour une lizne de caractère gothi-
sue 14 points
Les annonces classifiées sont ne

ceptées de 3 h. 30 am. 3 5 h p.m

Appelez LAncaster 3121
Service des Petites annonces

AUTOMOBILE A VENDRE
DODGE 39 très propre: nels,
cluteh, rings neufs, etc. 7072 {des
Normanviite. DU: 13%, Après
heuree.
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EDUCATION

ANGLAIS par correspondance eircu-
laire, dictionnaire gratuit
mie Rhéaume, 3931 St-Derts, LA.

 

 

 

 

PROPRIETES A VENDRE

MAISON trols étages, quatre logee
ments, construction en briques
Bong revenue, située dans Teast,
près Papineau, à proximité des
tramways. Vendra À prompt aches
teur, 38,600 «omptant ou termes,
S'adresser à 1813 rue Dorchester
Est. Tél. FR. 5367.

EMPLOI DEMANDE, HOMME

GARCON de table avec un an d'ex
périence, aimerait travailler dans
taverne où café, Tél. MA: 3102. En
cas d'absence laisses votre numé-
ro de tél.

 

  

 

Au Couvent de Marie Réparatri-
ce, 1028 Mont-Royal ouest, retrai-
tes fermées en novembre: du 5 au
7. pour infirmières graduées, par
un Père Jésuite: du 11 au 14, re-

 

Heure Sainte
 

Jeudi 7 octobre, Mapelie de Mae
rie-Réparatrice, Blvd Mt-Royal, Ouse
{remont 0éainte mersuelle
re e urs), présidée par

le R. P.. Lemay, 8.8.4. pu
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15 (Suite)

Embrassez-là auss:!. mon p.
tr cette fois, vous en avez rv
druit puisque c'est votre sueur
Crpendant encore toute troubles

Ruse demandait d'une voix za-
Boinatet
— Mais, ma mère.--
- Ta mère, commença Foirgemo!

pret a dire la vérité.
Jacques d'Ermont. d'un geste 3i-

lencleux, lui imposa siience.

Cet être piein de nobiesse n° se
sntait pas le droit de permettre
que Rase connût de qui elle ctait

nee tant que celle qui lui as vit
donne le jour nen aura: pas »té-
cide ainsi...
— Ta mere... la mére... fit

«lors le ténor embarrasse. car
me savait plus comment acever

8: phrase.

Mais il allait s'en tirer par sue
mouvelle plaisanterie.

Et. prenant un air fagssement
fadigné, il s’exclama:
= Ah! non... ma petite. non’...

 

tu es trop exigeante. Te vo:là déja
pourvue d'un père et d'un frère
Que Lu ne te connaissais pas... et

demr.in, par-dessus le marché, d'un
mari... Si tu trouves que ce n°-<t

pas suffisant dans une mème jou~
née... qu'est-ce qu'il te faut?
“Maintenant. si c'est le besoin

d'embrasser encore quelqu'un qui
te fait réclamer ta maman, ne te
Rêne pas...

“Il y & Miche! Nizeray qui se
la‘sserait faire.
“Et après lui. s'il en reste. ache-

va-t-il avec une pointe d'émotion,
tu pourras penser à ton vieux For-
gemol et à ton non moins vieux
Boisgirard

Mais, i! s'interrompait pour flan-
quer ume formidable tape sur I'é-
paule de son inségarable qui, son
moucheir sur le visage, se mou-
chait bruyamment. -
~Ne pleurs donc pas comme Ci,

arimal, lui erfa-t-i! .
“Est-ce que je pleure, moi ?

  

 A ces mots tous ler assistants

ne purent retenir un éclat de rire,
car Forgemol avait les yeux pleins
de larmes .. .

JUSTICE

Francois Langier avait été ra-
mené chez lui dans le piteux état
où l'avaient laissé les trois hom-
mes avec qui, dans son ivresse, 1
s'était laissé aller aux dangereuses
confidences dont ceux-c. faisaient
ensuite si rapidement leur profit.

Julie et Louisette s'étaient alors
empressées de le coucher.

Ml m'avait reprie conacience

qu'au petit jour.

Tout d'abord, il ne se rappela
rien de ce qui s'était passé . . . Ce
fut seulement en s'étonnant d'être
éveillé de si bon matin, lui qui,
d'ordinaire, n'ouvrait les yeux
que vers huit heures, qu'il com-
mença à se demander s'il ne s'était
pas passé la vellle un événement
extraordinaire dans sa vie. . .
Et peu à peu , la mémoire hil

revenant, il arriva à reconstituer
demploi de son après-midi.

Ti se voyait arrivant au cabaret
où il prenait chaque jour son Apé-
ritif, y trouvant ecn pensionnalre
en compagnie de deux inconnus,
puis, invité par Michel Nizeray à
trinquer avec ces derniers, s'insta!-
lant à la mème table qu'eux et
buvant dès lors comme un trou.
d'abord avec la satisfaction de
penser qu'il w'offrait ce plaisir
sans bourse défier, ensuite en
éprouvant à mesure qu'il buvait
une soif de plus en piue inex-
tinguible. 
Finalement. 11 eenclualt ee rap

pel de ses souvenirs par cette
constatation :
— Je me suis pochardé . . . c’est

Et tout aussité une inquiétude
Jui vint.
D m'était rarement grisé dans

aa vie, mals 11 se trouvait que,
chaque fois, l'ivresse l'avait rendu
communivatif et bavard.

Qu'avait-il pu raconter à ses
compagnons ?

Il ne devait pas s'interroger
longuement à ce sujet, tar un
souvenir précis s'imposait tout à
coup à sa pensée.
Un de ces hommes l'avait traité

d'immonde fripouille,
Et comme c’était, cette injure,

en quelque sorte le point final de
cet entretien, il n'avait qu'à re-
prendre dés lors cet entretien à
recuions pour en reconstituer tou-
tes 'es phases.

Bientôt il ne douta plus de la
terriflante vérité.

It avait liché son secret à ses
auditeurs.
A cette pensée, un frisson d'an-

gokae le parcourut des pieds à
latête...
Certainement ses interlocuteurs

de la veille ailaient, si ce n’était
déjà fait, répéter à la justice tout
ce qu'il leur avait dit.
On lui mettrait alors la main

dessus . . . et on lui demanderait
compte de son crime et de ses
chantages . . .
Bien qu'il se jugeft protégé par

la prescription, il n'était pas ras
suré pour cela Et ce qu'il redoutait surtout, en
admettant qu'il ne pût être désai

 
dont il le tenait ?

Et, brusquement. son parti fut
ris,

Puisqu'on avait eu l’imprudence
de le laisser cuver son vin en paix,
avant de lui mettre la main au
collet, il n'allait pas attendre que
les gendarmes effectuent leur ap-
parition,

Il ferait tout de auite Je plon-
geon qui seu) pouvait le sauver...
et irait se terrer dans quelque
quartier populeux de Paris.

-

voisine, il procéda hâtivement à
sa toilette.

Quand ii fut prêt, it s'en alla sou-
lever un des carreaux de grès cou-
vrant le s0) de la pièce et que dis-
simulait un meuble.

Là, dans une eavité pratiquée
depuis longtemps par lui, se trou-
valent les titres de rente comsti-
tuant sa petite fortune, tout un
épais paquet de papiers dont il se
matelasea le corps, sous son gilet,
emplissant aussi ses poches de
rouleaux de louis qui eceupaient
le fond de la cachette.
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A notre épixpiR un 8
lout vu...

Veilhs en pasteur irlandais à cons-

inte que ai les belles-mêres ont ac-
wis une réputation al fAchesse,

est qu'elles freublent les jeunes

ménpges par leurs mailséremsez...
KHes ont besoin d'être rééduquées.

Ft peur cela, le brave pasteur à dé-

ridé d'ouvrir une étoile à leur Inten-

tion!
Selon ce mage T6viremd, ley dis.

pait-« damiliales éclatent le plue

SOV pendant la préparation du
: pas du dimanche. ka

s'en va inspector & Tao
«ily donner des leçons 4 In jeune

Lpouse, pla crée entre les deux

“-inmes des remarques léamerés-

bles et tris souvent des scènes.
08 bien, In belle-mère n’occugpe

vestimentaire des en-
ven propos pénibles,

de ln matvaise bumest, et des dis-
rumions,

-Ces Braves femmes crolent bien
tare, dit le pasteur. Eilss se trom-

pont, et i) faut Je leur dire...
A In fin des étuden, on se prope-

ne de décerner aux élèves Jo brevet
de la “belle-mêre parfaite”.

11 prévoit aussi des punitions. La
vlus grave, ce serait dobliger Ia

tile-mère à demeurer & quelques
centaines de milles di Jeune méns
e

5 directeurs de la
Colonie des Grèves

la Colonie des (reves, chaque
année, fournit à plus de deux
mille de nos petits écoliers de
Montréal le bonheur d'un séjour
an hord du St-Laurent, à Contre-
coeur, dans la paix et la santé.
Kile a eu cet été le bonheur de
{ter deux de ses artisans des pre-
miers jours.

Elle a lavité plusieurs anciens
â un souper intime pour célébrer
fe passage au Canada de M. Edou-
ard Gouin, Sulpicien français,

dont le ministère à la Paroisse
Notre-Dame, au Grand Séminaire
«! le travail comme apdtre social

et Directeur des Grèves vers les
unnéez 1912-1916, à laissé chez

tous un vif sonvenir. Le dimanche

suivant, 22 août, une grand'messe
solennelle, un dîner de circonstan-

ce et nn festival encore plus bril-
* *
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®_ A la partie de cartes des Anciens des Grèves —B|

 

Cours pan
(onosoocance

G
JA

LE FACTEUR. — C'est une
enveloppe vide!
LE PROFESSEUR. — Je vois
© que c'est? Un élève qui fait
l'école bulssonnière par corres-
Ppondance!

Après tout
demter: ..

ALA MODE DE... .e

Bur aa scène de ce cinéma. od Fon
donne un spectacle supplémentaire

entre un film et l'autre, on voit
paraître trois chanteurs,

—Lomment, fait le directeur du À-
néma surpris, à l'imprésnrie, Vous

Aves ammencd um due, et île nent

trofs?...

Oul, répond l'Impr‘sario. Maïs un

d'entre eux «st muet!
Jean RIGOLE

lant qu'à l'habitude réunissait
plusieurs amis venus offrir leurs
voeux à M. l'Abbé Adélard Denvo-
siers, fondateur des Grèves, à l’ue-
casion de sns noces d'or sacerdota-
les.

Ces deux fétes ont été marquées
de la premiére rencontre de tous
les Directeurs de la Colonie depuis
es fondation: M. l'abbé Adélard
Deerosiers, MM. Edouard Gouin,

Ernest Savignae, Jean-Paul lau-
rence et Edouard Gagnon, prêtres
de St-Sukplee,

Et c'est sous la présidence de
ces cing Directeurs que les An-
ciens des Grèves, maintenant unis
en corporation, Ont placé leur

partie de cartes annuelle, Celle-ci
aura lieu le 5 octobre prochain, à
8 heures 30 à la Salle paroissiale
St-Edonard, angle St-Denis et

Beaubien. Elle fournira une occa-
ston unique À tous ceux qui depuis

26 ans ont bénéficié des avantages
de la Colonie, de revoir e-ux qui
ont présidé aux Grèves à leurs

 

 

 

C'est peut-être à

 

a Explication =

  plus belles vacances,
* *

 

Les Anciens ds (irèves organise nt une partie de cartes à la salle

pareissiale Saint-Kdouard, 1: 5 ortobre. Volcl les cing directeurs,

qui présideront i la soirée: M. I'abbhé Adélard Desrosiers, su centre,

et MM. Edouard Gouin, Ernest

 

 

 

Edouard Gagnon, PSS.

Kavignac, Jean-Pani Laurence et

| seuscripleurs de Laval 

GE, LUXDI 4 OlluunE
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DUPRIXDULAIT
Mme FlorençeF. Martel. de

l'Association canadienne des élec-
trices, a adressé une lettre à in
Commission de l'Industrie laltid
re, dont elle nous fait tenir copie.
Au pom de l'association ‘qu’elle

représente, elle protesie contre
l'augmentation projetée du pri

du lait.
Elle rappelie les démarches dej

cet organisme, l'an dernier: deux |
assemblées au cours desquelles
producteurs et distributeurs ont
soumis leurs can; entrevues avec
les diverses associations intéres-
séee; étude du rapport de la Com-
mission Royale de }' Ontario et pré-
paration d'un brof sur Je point de
sue du Québec. Malzré tout c
travail, les problèmes sont sensi
blement les mêmes que l'an der-

nier,

“Il se peut que les fermiers
aient raison en disant que ia si-;
tuation des grains est défavora-;
die et qu'ils ne sont pas suffisam-!
ment rétribués pour leur travail.
8t tel eit le cas, pourquoi la Com-

mission laftiére n'insiste-t-elle

pas auprès des distributeurs pour
que ces derniers paient cette fois
le eupplément de frais aux fer-
miers sans les passer au publte?".
déclare l'Association canadienne
des électrices.
En terminant, on suggère aux

distributeurs d'envisager des pro-,
fits moindres dans la distribution
du lait en nature, “surtout à ce
temps-ci alors que l'inflation de-
vient ua fardeau pour le petit sa-,

larié en particulier et nne menac.!
A la société en général.’ |

 

 

 

Une gare !
est rasée
ST-JACQUES-DES-PILES, 4 —

(PC) — Un incendie a rasé, hier.

 

à StJacques-des-Iles, la gare de:
chemin de fer du Canadien Paci-
fique, deux restaurants et plu-

sieurs centaines de pieds de bois

de construction.
Il n'y & eu ni morts ni blessés,

et l'on me connaît pas encore l'é-
tendue des dommages.
 
 

Bénédiction papale aux

QUEBEC, 4 (FC) — La bé-

nédietion papale est accordée
à tous ceux qui souscrirent au
projet d'expansion de l'Univer-

sité Laval de Québec, où ume
souscription de $10,000,000 bat
son plein prénentement. Les
autorités de l'université ont
annoncé qu’elles vensient de
recevoir Une note du Vatican
que_le projet de création d'un

noufrau centre univeraitaire
dans le quartier de Sainte-Foy
a été porté à in connaissance
du Saint-Pbre le Pape qui a
tranemis sa bénédiction apes-
toilque à tous cenx qui contri-
bueront au succès de l'entre-

- s
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HORIZONTALEMENT

1- Qui se servent également {len
des deux mains.

Solution du problème
de samedi dernier
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z1— l'artie de Voffice 1 vue

melle du rat.
7--Kendre tilulaire
4—Terminalhon—Troupe de ch
>-Ordre prescrit des <trétneu «+

de l'Eglise (ph) — ayes dos
roues,

6—Démonstratif -- +0 Jan ou
en métal.

:—Unique —- ‘hois!,
s—De bonne heure — Peu de chars
— Onte.

9-—Nom poétique de l'arc-en-clei —
Ce'bre.

10—Svrrer avec une Hgal re
11— Venues ay monde — Maman

VERTICALKEENT
1— Vive contestation,
2—Maison od sent

maire — Métal § «
3-- 0e À quoi on vise - -Nècess:
4+—-1>e l'Idumée — Situs,
>—Oter le lest d'un navere,

ÿ —Fila d'Isaac — Avont-midt.
Treux consonnes — =.

s—Valsseau de qguerr- à
sans, de rameurs -- Ville
© dée,
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Mesure agraire — Cu

16—Salsnn —- Parcourir des yeux M1-—<rénéraux «des troupes do 1 ps
pire, chez les Turca
 

Le lieut- col
sera fêté au
Mercredi, 12 octobre, les officiers

du Régiment de Châteauguay se
réunissent pour fêter intimement
le 1t-coi. J.-Lacien Dansereau, ans-
cien commandant du régiment du-
rant les années de guerre. Cette fé-
te. qui consiste en un diner au
Mess des Officiers. à 6 h. 20, grou-
pera non seulement les officiers ac-
tuels, leus commandant, le It.<ol. G.
Lucien Lalonde, OBE, ED.. le colo-
nel honoraire, le It.col Horace Boi-

vin, maire de Granby, mais aussi
tous les anciens officers des ler
et Ze bataillons ainsi que les mem-

bres honoraires du Mess.

Tous les anciens qui liront ce
communiqué sont priés de se join-
dre aux autres pour rendre un té-
moignage d'estime et de reconnais
sance au lt-col Lucien Dansereau
qui a si bien su, au cours de la
guerre, porter la honne réputation
du régiment jusqu'au delà des fron-
tières. L'entrée du Régiment de Château-

   
 

{ y

’    

Patron, Margot ent ve-
sme sur Ja terre ferme

ot elle est ensuite

 
 

Le ranet tennit mieux le
mer sersque les hommes  

      
le ennet.

 

—<eee —vttCrCO

TT nous ent impossible de rea
We plus ltonghrmps dane

 

    

L. Dansereau
Châteauguay
guay est sur l'avenue Lacombe, Cô-
te-des-Neiges. Une enseigne illumi-
née Indique où tourner pour entrer
sur le terrain du régiment.

FeuMLLeconte
M. Louis Lecomte, professeur à

YEcole Le Piateau et publiciste

de cette institution, vst décédé su-
bitement, hier après-midi, foudroyé
A une crise cardiaque pendant

ui visite à l'Oratoire St-Joseph.
Né à Janzé, France, M. Lecomte
était âgé de 60 ans, E laisse dans
le deuil sun épouse, née Marie
Blanche Asselin, une fille Cécile,

et deux fils Louis et Pierre. la
dépouilie mortelle est exposte au
aulon l.ussier, rue Papineau près
Gilford. Tes funéraliles auront

 

Leu, mercredi matin, en :'-gilse
St-Pierre Claver, à 8 h. 2v. 
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—Je n'arrive pas à comprendre comment elle peut parler aussi
longiemps quand elle me sait que trois mots.

  

Mais elles baissent
toujours ia tite Jove-
que c'est ie temps de
ln collecte

 

Alles & =a hohe
mewf. L'a-t
achoté dans une
vente de feu?

   

 
 

 

   
  

 

  
 

 
 

 

   

 

déridé, nanoure +
suten à Hélène, que

te rempiacersia Tiras comme Reine des Mésé-Mers

 

Monstre! s’éerie Hélène. Je me
val plutôt que de t'épeuser. —
enrnetère fait d'une femme wane
ne reine, n'escinife Sutem

  
        

  

 

       

 

  

J Demaix, déclare-t-il, nu dévotiement
annuel de Fecil de Rue, nous

     

 

 

Falmernia bien que cette
famée ne me monte

+

 

 

   

   

   
is faireBe val tL

cela pour
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Jos. sen mêle ‘ Secours

 

 
  

dou, men chéri, ta arrives à tmps
{ pour m'aider à décider tea photos

à entregrunêre den recherches pour
retrouver Chum Fun.

   La plus belle piéce
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Je croin que cent tm LE personne? ; Sreupsàécoutes15 | prefeonenr toujours à metre service. ibibo neprie, 1

plus belle pièce de In La bibilotbè- ui : radio eu à aller
rénidence de urand- hy pe » , au cinémn pour
père. ou Jour In plus #1 Nee.
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. { delle pièce. MA (
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Pa
H est près de là

: 7 r — a -
Après nvois nngé si longtempa, 1 Où ent-11? 1) doit Être pete d'ict.

— vasSen de sentir sous seq puttes A enar,tarSp

La mult, b Iie Fiaminge, Leup Gris, a terre e =” velle-t-il past

‘ seul, nage vers lo rivage.
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Ils ont failli à la tache Gros Gel

 

 

   

  

r Plon de deux renta chefs de police
mauaisterent à la démonsirntion
Vous avez le droit d'être fer.        

      

 

  

   

   

Au vepaire d'une bande de valeurs, i
dont le chef est communément

nppelé GROS EL

Voua alles maintenant m'expliquer
rourquel veus avez fait à ln   

   Menri Lafalm, cette démonstration

we convaincu des ponnibliités ex-

traordinnires de cette invention.

de le suis,
ftebert.  

 

  
 

  

 

  

 

n f ” | M =
A €œ criminel retourne ‘HN

} Ce n'est pas je maga | :

au elle avait l'anbéinée toucjours sur la urine
du crise, Fal othade faire ses empleitrs.

Je te recommaitrai West peer devemlr

  
    

aller dams les magasing,
Prot-être est-clle quelque
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OAI
CONFECTION À PRIX POPULAIRESou 4. étage (Ste-Catherine)

LES CARREAUX MULTICOLORES
SONT E 2e
VOGUE

et ces manteaux sont tellement chaudsque les élégantes en voudrost un en plusde leur manteau de fourrure.
Modèle illustré ainsi que plusieurs autres .
manleaux en divers lainages Pour tailles :
1! a 40.

2298 et 23.98
Nous n’apprenons rien aux élégantes enleur disant que les carreaux écossais fontmanteaux jeunes et gais pour autom-ne-hiver. Celles qui n'aiment pas ce motiftrouveront À CES MEMES PRIXAVANTAGEUX—des manteaux unis

  
 

 

 

 

 

 
D'APRÈS-MIDI
CREPE "ALPACA"

pour dames et jeunes filles,
tailles: 12 à 20

7.89
Celle robe a une chainette éclair

de 21 pouces au dos

 

- et le joli volant en satin noir al-
longe la ligne en formant une pointe
au dos. Belle qualité de crêpe alpa-
ca en noir avec satin noir. Cette ro-
be fera très habillé pour les réunions
de l'après-midi. les soirées, le théâ-

DUPUIS— quatrième
3 (Sie-Cathering)

a


